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PHIDIAS agit comme opérateur de ventes volontaires de meubles aux enchères publiques régi par les articles L321-4 et suivants du code de commerce. PHIDIAS 
agit en qualité de mandataire des vendeurs. Les rapports entre PHIDIAS et les acquéreurs sont soumis aux présentes conditions d’achat qui pourront être amendées 
par des avis écrits ou oraux avant la vente et mentionnés au procès-verbal de la vente.
La participation aux enchères en salle, par téléphone ou par internet implique de droit l’acceptation des présentes conditions.

CONDITIONS de la VENTE
Conformément à la législation française en vigueur, la vente se fera expressément au comptant.

Les acquéreurs paieront en €uros le prix principal de la dernière enchère augmenté des frais de
24 % TTC (soit 20 % HT)  par lot et quel que soit le montant de l’adjudication.

Les acquéreurs live devront s’acquitter de frais supplémentaires par lot 
de 1,8 % TTC (soit 1,5 % HT) pour drouotlive et de 3,6 % TTC (soit 3 % HT) pour interenchères.

GARANTIES

La description ainsi que l’état de conservation de chaque monnaie ont été rigoureusement étudiés et sont donnés en toute science et conscience.
L’authenticité est formellement garantie. Les bases d’évaluation en €uros sont données en fonction des cours internationaux.
Les poids indiqués en grammes et les dimensions en millimètres ne sont donnés qu’à titre indicatif.
Des éventuelles modifications aux conditions de vente ou aux descriptions du catalogue pourront être apportées et seront annoncées verbalement au début de chaque 
vacation et notées au procès-verbal.
Les indications données sur l’existence d’une restauration ou tout autre incident affectant le lot sont exprimées pour faciliter l’examen du futur acquéreur et restent à 
son appréciation. L’absence d’indication de restauration n’implique nullement qu’un objet soit exempt de tout défaut passé ou réparé. La mention de quelque défaut 
que ce soit n’implique pas l’absence de tout autre défaut. Aucune réclamation ne sera recevable dès l’adjudication prononcée. Ceci s’entend pour les acheteurs venus 
ou non à l’exposition. 
Les expositions préalables permettent aux acquéreurs de constater l’état des objets présentés. Il appartient aux acquéreurs d’examiner les objets avant la vente et de 
compter sur leur propre jugement afin de vérifier leur conformité avec le descriptif  figurant au catalogue.

ENCHÈRES ET DÉROULEMENT DE LA VENTE

Les enchères seront portées à l’aide d’un panneau numéroté qui sera remis à l’enchérisseur avant la vente au moment de l’enregistrement de son identité.
Pour faciliter la présentation des objets vendus, les photographies seront projetées sur un écran accompagnées de la progression des enchères et de la conversion de 
devises. Le dysfonctionnement technique (présentation d’un objet différent de celui des enchères en cours par exemple) ne peut engager notre responsabilité. Le 
commissaire-priseur est le seul juge pour recommencer les enchères.
L’ordre du catalogue sera suivi. Afin de retrouver votre thème de collection et le classement des monnaies, il est conseillé de vous reporter au sommaire et à l'index.
L’ordre de progression des enchères est fixé par le commissaire-priseur habilité dirigeant la vente. 

       
Les enchères orales ou écrites ne respectant pas cette progression ne seront pas prises en compte. 
L’adjudicataire sera le plus offrant et dernier enchérisseur. Il aura une obligation de remettre ses nom et adresse.
La maison de vente PHIDIAS considérera que l’enchérisseur présent à la vente est seul responsable des enchères portées, même si celui-ci agit au nom d’un tiers, à 
moins qu’un mandat écrit ne précise le contraire.
En cas de contestation au moment des adjudications, c’est-à-dire s’il est établi que deux ou plusieurs enchérisseurs ont simultanément porté une enchère équivalente, 
soit à haute voix, soit par signe ou tout autre moyen, et réclamant en même temps cet objet après le prononcé du mot « adjugé », ledit objet sera immédiatement 
remis en vente au dernier prix proposé par les enchérisseurs et tout public sera admis alors à porter de nouveau des enchères. 
Le transfert de propriété sera effectif  une fois l’adjudication prononcée, l’adjudicataire devenant alors entièrement responsable du ou des lots achetés.

L’État français dispose d’un droit de préemption sur les objets dispersés conformément aux textes en vigueur. L’exercice de ce droit intervient immédiatement après 
le coup de marteau, le représentant de l’État manifestant alors la volonté de ce dernier de se substituer au dernier enchérisseur, et devant confirmer la préemption 
dans les 15 jours suivant la vente. La maison de vente PHIDIAS ne pourra être tenue pour responsable des conditions de la préemption.

ORDRES D’ACHAT ÉCRITS 
ET PARTICIPATION ACTIVE PAR TÉLÉPHONE

Les personnes n’ayant jamais participé à nos ventes doivent fournir impérativement un RIB et une pièce d’identité en cours de validité

L’ordre d’achat ou les enchères téléphoniques sont une facilité accordée. La maison de vente PHIDIAS ou l’expert ne peuvent être tenus pour responsables en 
cas d’erreur ou d’omission dans leurs exécutions ou pour toute autre cause. Le donneur d’ordre « donne mandat » à l’expert ou au commissaire-priseur pour son 
compte. Il est invité à vérifier que son ordre a bien été enregistré. Toute demande d’enchères par téléphone ou par internet devra être confirmée.
Les ordres d’achat devront être confiés, au plus tard la veille de la vente, soit en mains propres, soit par voie postale, soit par courriel :    

vinchon@wanadoo.fr     ou    courrier@phidias-paris.fr.
Les ordres d’achat par téléphone pendant la vente     Tél. +33 (0)6 52 04 24 14   ne seront acceptés qu’en cas de force majeure et pour des enchères supérieures à 
500 €uros.

Tout ordre par téléphone présuppose un ordre d’achat égal à l’estimation basse plus une enchère.
Toutefois, nous vous recommandons d’indiquer une limite maximale pour chaque lot afin que nous puissions enchérir pour vous au cas où nous ne puissions pas 
vous joindre ou bien en cas d’interruption de communication.

 
A t i t r e  d ’ in format ion veui l l ez  noter  la  progress ion des  enchères  :  

De 100 à 500 €  paliers de      20 € 
De 500 à 1 000 €  paliers de      50 € 
De 1 000 à 3 000 €  paliers de    100 € 
De 3 000 à 5 000 €  paliers de    200 € 
De 5 000 à 10 000 € paliers de    500 € 
De 10 000 à 20 000 € paliers de 1 000 € 
De 20 000 à 50 000 € paliers de 2 000 € 

 



Les enchérisseurs devront remplir le formulaire « ordre d’achat » encarté dans le présent catalogue, l’envoyer et conserver une photocopie.
Pour remplir ce formulaire : il est recommandé de porter votre choix initial avec une limite en €uros pour chaque numéro, avec éventuellement un budget global, 
de bien contrôler les numéros choisis et d’indiquer des numéros de remplacement en vue d’obtenir un minimum de satisfaction. 
Par exemple, sélectionner 10 numéros pour n’en obtenir que 2 ou 3 en fonction de votre budget.
Le contenu des ordres d’achat reçus n’est jamais communiqué. En cas d’ordres identiques portés sur un même lot et  pour un même montant, l’ordre arrivé le 
premier sera privilégié par rapport aux autres (la date d’arrivée faisant foi).
Le signataire s’engage à acquérir les lots qui lui sont attribués et à en effectuer le paiement au comptant et à la première demande en choisissant l’un des modes de 
règlement et de livraison décrits sur le bordereau (cocher les cases correspondantes).
Un bordereau d’acquisition détaillé sera adressé aux acheteurs. La vente est réputée toutes taxes comprises (sans TVA récupérable).

LIVE

Il sera possible de visualiser la vente et d’enchérir gracieusement, sans frais supplémentaires en direct « EN LIVE ».
Les enchères en live sont réalisées par l’intermédiaire de DROUOT.COM et INTERENCHERES.COM, qui constituent des plateformes techniques permettant 
de participer à distance et par voie électronique aux ventes aux enchères publiques. L’utilisateur souhaitant participer à la vente sur l'une de ces plateformes prendra 
connaissance et acceptera, sans réserve, les conditions d’utilisation de ce prestataire consultables sur www.drouot.com et www.interencheres.com. Ces conditions 
sont indépendantes et s’ajoutent aux présentes conditions générales de vente.
Un enregistrement préalable et une validation sont nécessaires avant de pouvoir porter des enchères. 
Durant la vente, un temps nécessaire sera laissé aux enchérisseurs potentiels pour se manifester. Cependant, afi n de ne pas ralentir la vente, nous vous conseillons de 
ne pas tarder à porter vos enchères afi n que celles-ci soient prises en compte en salle. Une attention particulière devra aussi être portée sur les paliers de progression 
des enchères. En cas d’achat, les frais supplémentaires seront demandés aux acquéreurs. (Voir conditions).

RETRAIT et LIVRAISON

Le paiement devra être effectué immédiatement après la vente :
- en espèces (€) jusqu’à un montant de 1 000 €uros commission et taxes incluses pour les ressortissants français ou les ressortissants étrangers agissant à titre 
professionnel.
- en espèces (€) jusqu’à un montant de 15 000 €uros commission et taxes incluses pour les seuls ressortissants étrangers non professionnels
- par chèque bancaire tiré sur une banque en France, en €uros et à l’ordre de PHIDIAS, avec présentation obligatoire d’une pièce d’identité en cours de validité.
- par carte bancaire (Visa, Mastercard) en incluant les frais bancaires d’encaissement.
- par virement bancaire en euros à l’ordre de PHIDIAS, en incluant dans le montant du bordereau les frais de change et les frais bancaires.

Les adjudicataires souhaitant régler leurs achats par virement devront s’acquitter d’un débours supplémentaire de 20€ ou prendre la totalité des frais à leur charge.
Il est conseillé aux adjudicataires de transmettre leurs instructions le plus rapidement possible et de procéder à l’enlèvement de leurs lots dans les meilleurs délais. 
Dès l’adjudication prononcée, les achats sont sous l’entière responsabilité de l’adjudicataire. L’adjudicataire sera tenu de faire assurer ses achats dès le prononcé de 
l’adjudication. La maison de vente PHIDIAS ou l’expert ne pourra être tenu pour responsable. 
Aucun lot ne sera remis aux acquéreurs avant acquittement de l’intégralité des sommes dues. Les personnes qui ne sont pas connues devront fournir leurs références 
bancaires et en cas de paiement par chèque, la livraison pourra être différée jusqu’à encaissement.
Les frais d’expédition en France ou à l’étranger sont à la charge de l’acquéreur.
Les acquéreurs non-résidents ne pourront avoir livraison de leurs achats qu’après règlement bancaire établi en €UROS incluant les frais de change et de virement. 
Les acheteurs, souhaitant exporter leurs achats, devront le faire savoir au plus tard le jour de la vente. Ils pourront récupérer la TVA sur les honoraires d’achat à 
la condition qu’un justifi catif  de douane en bonne et due forme soit remis à la maison de vente PHIDIAS et que le nom de PHIDIAS y soit mentionné en tant 
qu’exportateur. 

REMBOURSEMENT DE LA TVA

La TVA portant sur les frais acheteurs pourra faire l’objet d’un remboursement aux acheteurs non-résidents de l’Union Européenne et qui exportent les biens 
acquis. Pour obtenir le remboursement, les acheteurs concernés devront manifester leur souhait d’être remboursé de la TVA avant la vente. Le remboursement ne 
pourra se faire par le service comptable sur présentation du document douanier d’exportation visé par les douanes dans un délai maximum de 2½ mois sachant que 
l’exportation doit avoir lieu dans un délai de 2 mois après la date de la vente.

EXPORTATION

Un certifi cat de bien culturel délivré par la Service des Musées de France peut être indispensable pour déplacer un bien au sein de la communauté européenne. Il 
devra être accompagné d’une licence d’exportation pour les pays hors CEE. Cette formalité nécessite un délai de livraison supplémentaire.

DÉFAUT DE PAIEMENT

À défaut de paiement par l’adjudicataire de la totalité des sommes dues, après une seule mise en demeure restée infructueuse, le bien est remis en vente à la demande 
du vendeur sur folle enchère de l’adjudicataire défaillant. Si le vendeur ne formule pas cette demande dans un délai de trois mois à compter de l’adjudication, la vente 
est résolue de plein droit, sans préjudice de dommages et intérêts dus par l’adjudicataire défaillant.
En outre, la maison de vente PHIDIAS se réserve le droit de réclamer à l’adjudicataire défaillant, des intérêts au taux légal, le remboursement de tous les frais 
engagés pour le recouvrement des sommes dues par lui, ainsi que le paiement de la différence entre le prix d’adjudication initial et le prix d’adjudication sur folle 
enchère, s’il est inférieur, ainsi que les coûts générés par les nouvelles enchères.

Nos références bancaires : RIB	
Titulaire du compte :

SAS	PHIDIAS	25	rue	Henri	Monnier	75009	Paris	
CREDIT AGRICOLE Drouot Richelieu, 21 boulevard Montmartre 75002 Paris 

Code banque 18206  Code Agence 00387 N° compte : 65094593373 Clé RIB 09
IBAN : FR76 1820 6003 8765 0945 9337 309 BIC/SWIFT : AGRIFRPP882
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LISTE EXPLICATIVE SUR LES DEGRÉS DE CONSERVATION
DES MONNAIES À L'USAGE DES COLLECTIONNEURS

Depuis le XIXe siècle, une échelle rigoureuse d'appréciation des monnaies, adoptée sur le plan international, est utilisée 
par l'ensemble des experts de la profession.

C'est toujours un mot, ou des lettres qui désignent l'état de conservation d'une monnaie, lequel est un des principaux 
critères servant à établir une base d’évaluation le plus près possible de la réalité. 
Parfois la qualité de l’avers diffère de celle du revers ; dans ce cas, deux appréciations sont fournies : 
Très beau/Superbe.

Nous donnons ci-après une échelle d'appréciation qui va par ordre décroissant: 
Flan bruni, Flan miroir, F.D.C. (Fleur de coin), Superbe, Très beau, T.B., Beau.

. Flan bruni. Fabrication spéciale réservée aux essais et piéforts des XVIIIe et XIXe siècles dont le flan et le coin ont été 
brunis à la poudre de diamant afin de faire apparaître les reliefs mats sur un fond brillant.
. Flan miroir. Monnaie de type courant frappée avec des outils neufs (coins) sur flan poli comme un miroir. Aspect 
observé sur les monnaies de Louis XIII à la Ve République, émises par certains ateliers.
. Fleur de coin. La monnaie a été frappée avec des coins neufs ; elle se trouve dans l'état exact du jour où elle a été ouvrée, 
c'est-à-dire avec des arêtes vives et toute sa fraîcheur de frappe. Ne comporte aucune imperfection. C'est le nec plus ultra.
. Superbe. Monnaie ayant conservé l'état de sa frappe et qui ne comporte aucune rayure, ni oxydation. Aucun défaut n'est 
décelable ni sur le flan, ni sur la tranche.
. Très bel exemplaire. Qualification intermédiaire entre Superbe et Très beau.
. Très beau. Une usure raisonnable mais pas de graves défauts ; traces de circulation, cependant la monnaie n'a pas pour 
autant perdu de sa netteté.
. TB. Cette abréviation est réservée aux monnaies ayant circulé; les détails essentiels sont estompés mais il est possible 
de les identifier sans difficulté.
. Beau et B. L'aspect est médiocre et, paradoxalement, cette appellation désigne des monnaies frustes et qui ont perdu 
leur véritable intérêt sauf  lorsqu'il s'agit d'une monnaie rare.
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Chambre du Commerce et de l’Industrie Paris
Salle Yvonne Foinant

Yvonne Foinant
née Yvonne Bergeot le 10 octobre 1892 à Paris et morte le 21 novembre 1990 à Ermenonville.

Elle fut une industrielle française, pionnière de la présence féminine dans les instances du patronat français,
fondatrice de l'association des femmes chefs d'entreprise.

Après des études dans des cours privés, elle devient en 1913 fondée de pouvoir de la société Edmond Foinant. Au début de 
la Seconde Guerre mondiale, son mari et son beau-frère, associés, sont mobilisés ; Yvonne Foinant prend alors la direction de 
l'entreprise, avec succès. Lorsque son mari meurt en 1928, elle s'investit encore plus dans l'entreprise.
En 1930, elle est élue vice-présidente de la métallurgie française et en 1935, elle devient conseiller du commerce extérieur. L’année 
suivante elle est vice-présidente du syndicat national de l outillage à main.
En 1945, elle fut la première femme à être élue à la Chambre de Commerce de Paris. La même année, elle fonde en France 
l'association des Femmes chefs d'entreprises mondiales (FCEM), qu'elle préside à partir de 1946. C est une association pionnière 
qui s’est étendue depuis l’Europe jusqu’aux différents pays du monde. Le réseau FCEM comprend plus de 60 pays des cinq 
continents. En 1947, elle est la première femme à être élue au comité directeur du Conseil national du patronat français. Yvonne 
Foinant est également la première femme à entrer au Conseil économique et social au sein de la section de la production industrielle et 
de l'énergie, en 1968. Elle reçoit la même année la cravate de commandeur de la Légion d'honneur, première femme à recevoir cette 
distinction au titre de la métallurgie. Yvonne Foinant est morte le 21 novembre 1990 et est enterrée au cimetière du Père-Lachaise

« Le Travail par l’Industrie et le Commerce enrichit l’Humanité »

Citation illustrée par ce vitrail installé en novembre 1900 au 21 
rue N.D. des Victoires sur la façade de la Chambre de Commerce 
et de l’Industrie à Paris sur le côté gauche du Palais Brongniart 
place de la Bourse à Paris.

Ce vitrail exceptionnel a été réalisé par Félix Gaudin d’après 
un carton du peintre Eugène Grasset. Il avait été commandé 
pour décorer la salle de Délibération au 2e étage du bâtiment. 
L’ensemble du vitrail représente une allégorie dans le style Art 
Nouveau. 
Le titre de l’œuvre est donné dans un cartouche au sommet du 
panneau central.

Le panneau central représente : 
le Travail sous les traits d’un forgeron, 
le Commerce figuré par une femme assise tenant un caducée et un 
livre de comptes,
l’Industrie sous les traits d’une femme debout appuyée sur une roue 
dentée.
L’arrière-plan évoque le port d’Ivry sur Seine
Les douze panneaux qui entourent le panneau central montrent les 
inventions telles que les transports (chemin de fer et navigation), les 
communications (télégraphe, téléphone), l’énergie (électricité, gaz). 
Riche décor d’entrelacs de végétaux : oranger, figuier, pommier, 
betterave, houblon, sucre, vigne, coton, chanvre, blé, cacao, café, thé.
Référence : Extrait de « Félix Gaudin, peintre-verrier » de Jean 
François Luneau.
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COLLECTION NUMISMATIQUE
ÉTIENNE REGNARD 

(1928-2009)

Juriste clairvoyant et entreprenant, Étienne reçut de son père Jean Regnard la charge de greffier en chef  
du Tribunal de Commerce de Paris dans les années soixante. 
Il marqua de son empreinte le « greffe » par son sens de l’organisation, son humanité, sa disponibilité 
et sa bienveillance toujours mises en œuvre dans la discrétion.
Président de L’Association nationale des greffiers des Tribunaux de Commerce de 1973 à 1976 
(aujourd’hui Conseil National des greffiers), Étienne Regnard fut co-initiateur d’Infogreffe au cours 
des années 1980. Ce service informatique d’information légale sur les entreprises de commerce fédère 
aujourd’hui les greffes des tribunaux de commerce en France. 
Étienne Regnard dirigea la publication en 2007 : Les Tribunaux de Commerce et l’évolution du droit 
commercial 1807-2007 à l’occasion du bicentenaire du code de commerce. Au titre de ses contributions 
professionnelles, il fut admis par le garde des Sceaux aux grades de Chevalier de la Légion d’Honneur 
et d’Officier dans l’ordre national du Mérite. 
Habile et soigneux, il fabriquait, réparait, entretenait, toutes sortes d’objets et avait cultivé à ce titre 
l’art du « bien-faire ». Avec trois planchettes, un peu de colle, et quelques clous, il fabriquait pour ses 
enfants ou petits-enfants, des répliques de vaisseaux ou des jouets en bois. L’amour de l’outil l’amena à 
collectionner des outils anciens, mais aussi des boussoles et instruments de marine. 
Féru de peinture, et fin aquarelliste lui-même, passionné de culture, il a transmis à ses enfants et petits-
enfants une passion pour l’art alimentée par de nombreux voyages avec son épouse Françoise et les siens. 
Étienne Regnard était enfin un passionné d’histoire. Il effectua de nombreuses recherches généalogiques 
sur les origines de sa famille. Il portait intérêt aux règnes des grands souverains (Louis XI, Henri IV, …), 
à la Première Guerre mondiale, et par-dessus tout au Premier empire, à l’origine du droit moderne. 
Doté d’une culture étendue, parfois éclectique, il se plaisait aussi à fréquenter les brocantes, où il faisait 
des trouvailles, et passait du temps au Louvre des antiquaires.
De son goût prononcé pour l’histoire et l’Antiquité, est certainement née une passion tardive pour les 
monnaies anciennes, dont il amorça une collection à la fin des années quatre-vingt. À son grand intérêt 
pour les monnaies grecques, romaines et gauloises, s’ajouta aussi un goût particulier pour celles issues de 
certaines dynasties ou petits États, aux monnaies rares. Il aimait partager la joie de ses trouvailles les 
plus récentes : telle obole, telle drachme, tel statère, sesterce ou aureus …
À l’occasion de la vente de sa collection, ses enfants et petits-enfants tenaient par ces quelques mots à 
rendre hommage à leur père et grand-père, cet homme attachant, érudit, pétri d’humanisme, et d’amour 
des cultures du monde.

Pour la famille, Jean-Luc et Céline Regnard (aînés des enfants et petits-enfants)
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Étienne Regnard consacra beaucoup de persévérance et de passion à la réunion de cette magnifique collection qui est présentée 
aujourd’hui. Toutes les monnaies ont été choisies avec discernement et reflètent la personnalité de l’homme de gout et de culture qu’il 
était. Certaines proviennent de célèbres collections : Manuel Canovas, Roi Farouk, Étienne Page, Armand Trampitsch, Feue la 
Comtesse de Béhague… ou de Trésors : Trésor de Vendée, Trésor de la rue Mouffetard, Trésor du Chameau… Ce qui a primé 
dans ses choix, c’est l’intérêt historique, artistique, la beauté, la rareté et avant tout l’état de conservation. Chaque monnaie fait 
allusion à l’histoire du monde à travers les civilisations. Éblouissante par la richesse de leur matière, troublantes par le mystère 
de leurs origines, passionnantes par l’intérêt de leurs motifs, les monnaies offrent un magnifique panorama de l’Histoire. Étienne 
Regnard a été séduit. La beauté artistique et la variété des monnaies composant cet ensemble devraient susciter de nouvelles vocations 
de collectionneurs. Voilà une excellent opportunité. La démonstration est faite que l’on peut réunir une collection de monnaies très 
intéressantes et de conservation remarquable quel que soit ses possibilités. 

Provenances :
Collection du roi FAROUK Le Caire 24 février - 6 mars 1954
Collection Roger PEYREFITTE Paris Hôtel George V 29 avril 1974
Collection de Feue la Comtesse de BÉHAGUE Paris Richelieu 14 avril 1984 
Collection Armand TRAMPITSCH Paris Montaigne 13-14-15 novembre 1986
Collection Étienne PAGE Paris Montaigne 4-5 octobre 1989
Collection J.M. de COSTA RICA Paris Montaigne 23-24 avril 1990
Vente Vinchon Paris Champeret 17 novembre 1990
Vente Vinchon Paris Montaigne 13 avril 1991
Vente Vinchon Paris Champeret 16 novembre 1991
Vente Vinchon Verrières le Buisson 12 mars 1992
Vente Vinchon Paris Richelieu 20 novembre 1992
Vente Vinchon « Quelques fleurons de la Numismatique » Paris Richelieu 8 octobre 1993
Vente Vinchon « Trésor de Vendée » Paris Richelieu novembre-décembre 1993
Collection Manuel CANOVAS Paris Richelieu 18 mai 1994
Vente Vinchon Paris Richelieu 22-23 mai 1995
Vente Vinchon Paris Richelieu 22 novembre 1995
Vente Vinchon « Finis coronat opus » Paris Richelieu 25-26 avril 1996
Vente Vinchon Paris Richelieu 17-18 décembre 1996
Vente Vinchon Paris Richelieu 28-29 avril 1997
Vente Vinchon Paris Richelieu 9-10 décembre 1997
Vente Vinchon Paris Richelieu 25-26-27 mai 1998
Vente Vinchon Angers 28 mars 1999
Vente Vinchon Paris Richelieu 26 avril 1999
Collection Patrick DEVAUX et divers amateurs Paris Richelieu 14-15 décembre 1999
Vente Vinchon Paris Espace Tajan 27 octobre 2000
Vente Vinchon Paris Palais des Congrès 23 janvier 2001
Collection Numismatique d’un AMATEUR d’ART Paris Richelieu 29 octobre 2002
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LE MONDE GREC

L’origine des monnaies dans le bassin méditerranéen ne se situe pas au-delà du VIIe siècle avant notre ère. La monnaie fut 
inventée par les banquiers ou les commerçants grecs des villes côtières d’Asie Mineure qui se trouvaient sous l’hégémonie des rois 
de Lydie. On distingue plusieurs étapes dans l’évolution de l’art et des techniques : la période primitive ou archaïque jusqu’aux 
guerres médiques en 480 avant J.-C., la période classique des Ve et IVe siècles, la période hellénistiqu  e du IIIe au Ier siècle puis la 
période romaine. Parcourons le bassin méditerranéen : Italie, la Sicile et une extension vers Carthage, Thrace, Grèce continentale, 
Péloponnèse, Asie Mineure, Egypte, la Gaule. Le monnayage grec est particulièrement varié et l’esthétisme n’a jamais été égalé. 
Ces monnaies, réputées pour leur beauté, sont frappées à l’image de la sculpture antique et représentent des scènes mythologiques, 
des nymphes, des dieux, des animaux, des objets de culte. Les espèces monétaires étaient : pour l’or le statère et l’Hecté ou 1/6e de 
statère, pour l’argent, le tétradrachme, le statère ou didrachme ou nomos, la drachme et l’obole et pour le bronze, le chalque. Nous 
ferons une place à part pour les monnaies de Syracuse sous les numéros 27 à 40. Les poids divergent selon les étalons monétaires 
et les époques. On notera les systèmes éginétique, euboïque, attique, rhodien, corinthien… 

Ces chefs-d’œuvre réalisés au cours des siècles par de célèbres artistes sont les documents les plus fi dèles de l’Histoire. La monnaie 
est un instrument d’échange spécialisé dans sa forme et dans ses fonctions. Le droit de battre monnaie constitue un droit régalien. 
Il est réservé aux souverains. Parvenues jusqu’à nous dans leur éternelle fraîcheur, les monnaies ne sont jamais muettes et comme 
l’a dit La Bruyère « elles sont les preuves parlantes de certains faits, de monuments fi xes et indubitables de l’ancienne histoire ».
Elles nous font découvrir les énigmes du passé.
Elles sont belles ces monnaies sur lesquelles le temps n’a aucune prise et qui racontent toute l’Histoire. Euridipe a dit : « Ce qui 
est beau est toujours aimé ».
Le présent catalogue nous livre d’innombrables productions monétaires de divers pays et de différentes époques dont certaines 
comptent parmi les plus prestigieuses de la Numismatique. 
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LES GRECS

L’art monétaire de la Grèce antique reflète la diversité des traditions dans un monde fractionné en petites cités - diversité qui résulte 
de la volonté que chaque atelier employait à se distinguer des autres.

La coutume veut que le classement du numéraire grec se fasse géographiquement : 
la Grande Grèce pour l’Italie, et la Sicile à laquelle se rattache Carthage  
la Grèce Continentale est divisée en régions : au nord, Macédoine et Thrace, et au sud, Thessalie, Épire, Athènes, 
le Péloponnèse : Achaïe et Argolide 
Iles de la Mer Égée : la Crète et les Cyclades
l’Asie Mineure : au nord Pont, Paphlagonie, Mysie, Pergame, Ionie et au sud Carie, Lydie, Lycie 
le Moyen Orient : Perses, Syrie, Phénicie, Bactriane 
l’Afrique : Égypte et  Cyrénaïque

Nous pouvons distinguer cinq périodes principales : 
la période archaïque depuis le VIIe siècle avant notre ère jusqu’en 415 avant J.-C. 
la période classique de 415 à 280 avant J.-C. 
la période postclassique de 280 à 146 avant J.-C. 
la période décadente de 146 à 27 avant J.-C. 
la domination romaine après 27 avant J.-C.

Le système monétaire est trimétallique composé d’or, d’argent et de bronze. La mine et le talent sont des unités de poids, le talent 
équivalant à un pied cube d'eau ; aucune pièce n'a été frappée avec ces valeurs. Les étalons : les plus répandus sont les étalons attique, 
éginétique, euboïque, phénicien, rhodien… L'étalon attique se fonde sur une drachme de 4,3 g. 
L’or : Statère d’or 
Le Statère est l’étalon monétaire de la Grèce antique. Les plus anciens sont en électrum (hecté) en Asie Mineure puis en or. Il se 
divise en Hémistatère jusqu’au 1/96e de statère. En Macédoine, Alexandre III le Grand fait frapper des Distatères et Carthage 
nous livre des Tristatères et des Trihémistatères 
En Ionie, les Trités correspondent à 1/3 statère et une Hecté (six) représente un sixième de statère.
L’argent : Drachme d’argent = 6 oboles = 8 chalques
La Drachme est l’unité monétaire en argent de la Grèce antique. Elle est de poids variable selon l’étalon utilisé par les cités. Egine 
avait son propre système monétaire. La drachme se divise en hémidrachme, ou en obole, diobole, tétrobole… et ses multiples sont 
les Didrachmes, Tétradrachmes, Décadrachmes, Duodécadrachmes. En Egypte on nomme aussi tétradrachmes, pentadrachmes, 
octodrachmes, décadrachme les monnaies d’or Ptolémaïques.
Nomos qui désigne un statère d’argent en vigueur en Grande Grèce (Italie) est l’équivalant à deux drachmes (didrachme). 

LA GRANDE GRÈCE
Italie Sicile Carthage
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Tarente est une colonie fondée par les Parthénies, exilés spartiates, en 706 avant J.-C. et menés par Phalanthos par l'Oracle de 
Delphes. Sous de multiples aspects, le héros éponyme Taras, appelé aussi Phalantos, apparaît sur le monnayage. D’après la légende, 
Taras fut sauvé du naufrage par un dauphin. On y voit également la personnification du peuple sous la forme d’un personnage assis 
tenant une quenouille, emblème de l’industrie de la ville, célèbre pour ses étoffes pourpres. 

1. CALABRE - TARENTE Alexandre le Molosse 332-302 Magistrat Herakletos
Cavalier nu brandissant une lance et tenant un bouclier et deux lances. Sous le cheval (hors champ) 
HPAK : THPA. R/. Phalanthos nu chevauchant un dauphin, tenant un bouclier et deux lances de la 
main gauche et Niké qui le couronne. Dessous, ΦΥ. Derrière, ΤΑΡΑΣ et dessus, proue de navire. 
♦ Vlasto 599 ; HN 936
Nomos d’argent (8,00 g)
Bien centré. Jolie patine. Très bel exemplaire.     900 / 1 000 €

2. CALABRE - TARENTE de Kléonymos à Pyrrhus                                                                          
302-231 Magistrat Arethon
Cavalier nu chevauchant son cheval qu’il couronne. 
Derrière, ΣΑ, APEΘΩΝ en deux lignes. 
R/. Phalanthos nu chevauchant un dauphin et tenant un trépied. 
♦ Vlasto 666 ; H 957
Nomos d’argent. (7,88 g)
Superbe spécimen.     900 / 1 000 €

3. CALABRE - TARENTE Hégémonie de Pyrrhus 281-272 Magistrat Sedamos
Les Dioscures à cheval galopant à gauche. Entre eux, ΦΥ et dessous, ΣΩΔΑΜΟΣ. 
R/. Phalanthos nu chevauchant un dauphin nageant dans les vagues. Il tient un bouclier et 
deux lances de la main gauche et Niké de la main droite qui le couronne. Derrière, TAPAΣ.
♦ Vlasto 773-5 ; HN 1011
Nomos d’argent (6,38 g)
Patine de médaillier. Une monnaie séduisante. Superbe.      900 / 1 000 €
Exemplaire Collection Castro Maya (novembre 1957) n°5
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°19
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Métaponte avec plusieurs villes de l’Italie méridionale se sont unies pour former une sorte de confédération monétaire. L’épi de 
blé de Métaponte rappelle que chaque année les habitants de cette ville envoyaient en ex-voto au sanctuaire de Delphes un épi de blé 
d’or pour assurer la prospérité de leur récolte.

4. LUCANIE - MÉTAPONTE 540-510
Épi de blé . À gauche MET. Grènetis. 
R/. Même type incus. 
♦ HN 1460-1468 ; SNG ANS 194
Tiers de nomos d’argent. (2,69 g)
Rare. Superbe.      800 / 900 €

5. LUCANIE - MÉTAPONTE 330-290
Tête de Déméter à droite couronnée d’épis. [Dessous, ΔAI]. 
R/. Épi de blé. Dans le champ à gauche, MET et à droite, charrue. 
♦ HN 1581 ; SNG ANS 479
Nomos d’argent. (7,62 g)
Flan écrasé à l’avers et au revers. T.B.     120 / 150 €

6. LUCANIE - MÉTAPONTE temps de Pyrrhus d’Épire 280-279
Tête barbue de Leucippos à droite, coiffée d’un casque corinthien orné du monstre Scylla. 
Dans le champ, ΛEYKIΠΠOΣ. R/. Deux épis de blé entre M-E. Entre eux, ΣI. 
♦ HN 1630 ; SNG ANS 397 ; Jameson 1867
Tétrobole ou tiers de statère d’or. (2,85 g)
Rare. Superbe.     5 500 / 6 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°10
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Les monnaies de Sybaris comme celles de Métaponte, Thurium, Caulonia ou encore Crotone ont été frappées selon une technique 
spéciale. Elles étaient incuses : le revers représente le même type que l’avers mais en creux.

                                 7                                                     8

7. LUCANIE - SYBARIS vers 560 avant J.-C.
Taureau debout sur une ligne de base perlée, détournant la tête. À l’exergue, VM. Cercle perlé dans un 
double cercle linéaire. R/. Même type incus.
♦ Pozzi 216 ; HN 1729 ; SNG ANS 828
Nomos d’argent. (8,09 g)
Monnaie archaïque. Très bel exemplaire.     1 800 / 2 000 €

8. LUCANIE - SYBARIS vers 560 avant J.-C.
Taureau debout sur une ligne de base perlée, détournant la tête. Au-dessus VM. Cercle perlé dans un 
double cercle linéaire. R/. Même type incus.
♦ Pozzi 216 ; HN 1729 ; SNG ANS 817
Nomos d’argent. (7,67 g)
Monnaie archaïque. Flan très large éclaté à la frappe. Très beau.     1 200 / 1 500 €

9. BRUTTIUM - CROTONE 550-480
Trépied dont la vasque est ornée de serpent posé sur une 
base perlée. Dans le champ, OPO. Cercle perlé dans un 
double cercle linéaire. 
R/. Même type incus. Cercle strié au pourtour. 
♦ Pozzi 282 ; HN 2075 ; SNF ANS 239
Nomos d’argent. (8,45 g) 
Monnaie archaïque. Trace de nettoyage. 
Très beau.     900 / 1 000 €
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La Sicile présente le plus grand nombre de types monétaires de l’époque archaïque et de l’époque classique. Les types monétaires 
sont des « types parlant » empruntés à la nature sous forme de symboles, d’animaux, de divinités allégoriques.

Agrigente fut fondée au VIe siècle avant J.-C. par des colons de Géla. Le monnayage semble commencer vers 550 avant J.-C. 
Théron, tyran d'Agrigente, s'empara d'Himère en 482 avant J.-C. Ce dernier et Gélon de Syracuse remportèrent une brillante 
victoire sur les Carthaginois à Himère en 480 avant J.-C. qui fit relâcher l'étau que Carthage faisait peser sur l'île. Après la 
mort de Théron en 472 avant J.-C., la Démocratie fut rétablie. En 413, Agrigente, était plutôt favorable aux Athéniens contre 
les Syracusains. La ville fut détruite lors de l'invasion carthaginoise de 406 avant J.-C. Elle fut néanmoins reconstruite, mais ne 
retrouva pas sa splendeur d'antan. Les Romains s'emparèrent d'Agrigente en 210 avant J.-C., lors de la conquête de la Sicile.

10. SICILE - AGRIGENTE 470-440
Aigle posé sur une base sinueuse. Dans le champ, AKRAC - ANTOΣ. R/. Crabe. 
♦ SNG ANS 978 ; BMC 39 ; SNG Cop 42 ; Westermark (Akragas) 358.
Tétradrachme d’argent. (17,41 g)
Superbe exemplaire de cette monnaie que l’on trouve 
rarement aussi complète. 2 800 / 3 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°1
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La ville de Catane a été fondée en 729 avant J.-C. par des colons de Chalcis, venus d’Eubée. En 476 av. J.-C., Hiéron Ier 
chassa tous les habitants de Naxos et de Catane, les transférant à Leontini, et le repeuplant avec les gens de Syracuse et d’origine 
du Péloponnèse, changeant le nom en Aitna. Avec la chute de la dynastie déinoménide, en 461 avant J.-C., tous les exilés revinrent 
dans la ville antique, lui redonnant son ancien nom. À la fin du Ve siècle av. J.-C., la ville était sous l’influence de Syracuse et tenta 
de devenir indépendante du côté de l’avancée athénienne en Sicile. La défaite d’Athènes décrète la fin de l’autonomie de Catane.

11. SICILE - CATANE 450-425
Aurige vêtu d’un long chiton, debout dans un quadrige, pointant le kentron et tenant les rênes. 
Ligne de base perlée. R/. Tête laurée d’Apollon, les cheveux relevés. Dans le champ, KATANAION.
♦ Pozzi 409 ; SNG ANS 1245 ; SNG Lockett 727; Jameson 539
Tétradrachme d’argent. (17,42 g)
Monnaie rare. Méplat à l’avers et au revers. 
Très beau portrait d’Apollon. Très bel exemplaire.     8 000 / 9 000 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°20

Géla. Cité, située sur la côte sud de la Sicile, a été fondée en 689 avant J.-C. soit 45 ans après Syracuse par des colons venus de 
Rhodes, commandés par Antiphème, peut-être après consultation de l’oracle de Delphes, et par des habitants de Crète guidés par 
Entimo. La ville prend le nom du fleuve Géla situé à proximité. En 485 av. J.-C., son souverain, Gelon, s’empara de Syracuse et 
y transféra sa capitale, emmenant avec lui de nombreux citoyens éminents de la ville. Son frère Hiéron, plus tard tyran Hiéron Ier 
de Syracuse, fut laissé en charge de Gela.

12. SICILE - GÉLA 480-475
Quadrige conduit à droite par un aurige vêtu d’un long chiton. 
Niké volant au dessus couronne les chevaux. 
R/. Protomé de taureau androcéphale à droite. 
Au-dessus, CEΛΛAΣ
♦ Jenkins (Gela) 172 (O46/R101) ; SNG ANS 38 ; SNG Lockett 749 
Tétradrachme d’argent. (16,94 g)
Trace de nettoyage. Très beau.     2 500 / 3 000 €
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Léontini. À la fin du VIIIe siècle avant J.-C., la ville sicilienne de Naxos a été surchargée par sa population et a donc envoyé des 
colons pour fonder une colonie plus loin sur la côte orientale de la Sicile. Cette nouvelle colonie était connue sous le nom de Leontini et 
a connu des années de prospérité jusqu’à environ 608 avant J.-C., lorsque la constitution traditionnelle a été renversée et le pouvoir 
a été saisi par un homme fort local nommé Panaitios. Leontini devint ainsi la première ville de Sicile à être gouvernée par un tyran. 
Vers 496 avant J.-C., Leontini fut conquise par Hippocrate, le tyran de Gela. Après sa mort en 491 avant J.-C., la ville passa 
sous l’autorité de son successeur, Gélon Ier, qui en 485 s’empara également de Syracuse et devint également tyran dans cette ville. 
Le « type parlant » de Léontini est le lion.

13. SICILE - LÉONTINI 460-425
Tête laurée d’Apollon à gauche. 
R/. Tête de lion rugissant à gauche. Au pourtour, 
trois grains d’orge, une feuille de laurier et LEONTINON. 
♦ Rizzo 23, 4 ; SNG ANS 229 ; Boerhringer 12, 55
Tétradrachme d’argent. (17,83 g)
Belle tête de lion. Superbe/Très beau.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°23

Sélinonte. La feuille céleri sauvage croissant sur les bords du fleuve Sélinos est le type parlant de cette ville. Ravagés par la peste 
et sauvés par Empédocle - philosophe grec à qui l’on doit la théorie des quatre éléments (la terre, l’eau, l’air et le feu) les sélinontiens 
lui conférèrent les honneurs divins. Apollon frappe la peste de sa flèche et Artémis l’accompagne. À l’avers, le dieu-fleuve Sélinos 
fait une libation au dieu-sauveur Empédocle qui a purifié les eaux.

14. SICILE - SÉLINONTE 520-515
Grande feuille de céleri sauvage. 
R/. Carré creux divisé en compartiments alternant en 
relief  et en creux. 
♦ SNG ANS 668 ; Pozzi 535 ; Babelon 2339
Statère d’argent. (9,38 g)
Flan oblong. Belle patine irisée dorée. 
Très bel exemplaire.     2 500 / 3 000 € 

15. SICILE - SÉLINONTE 466-415
Artémis et Apollon dans un quadrige. Artémis tient les rênes 
et Apollon arme son arc d’une flèche. Légende rétrograde, 
ΣEΛINONTION. 
R/. Le dieu-fleuve Sélinos, nu debout à gauche, tenant une 
phiale et une branche de laurier sacrifiant sur un autel orné d’un 
coq. Derrière, taureau sur un piédestal surmonté d’une feuille de 
persil. Au-dessus, ΣEΛINOΣ.
♦ Pozzi 539 ; SNG ANS 688
Tétradrachme d’argent. (17,35 g)
Rare. Très beau.     2 200 / 2 500 €
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Syracuse est la capitale de l’art monétaire. Le type de la nymphe Aréthuse est immortalisé et se perpétue durant trois siècles. 
Elle est la nymphe chasseresse de l’Élide métamorphosée en fontaine. L'histoire d'un amour impossible entre Aréthuse et le dieu-
fl euve Alphée.

       16              17                      18

16. SICILE - SYRACUSE Règne de Gélon 480-475
Aurige tenant le kentron et les rênes conduisant un quadrige au pas à droite. Niké volant au-dessus, 
couronne les chevaux. R/. Tête de la nymphe Aréthuse à droite, les cheveux retenus par un collier de 
perles et un bandeau. Au pourtour, quatre dauphins et légende ΣVRAKOΣION. 
♦ cf. Pozzi 563 ; Boehringer 104
Tétradrachme d’argent. (17,24 g)
Flan éclaté à la frappe. Beau portrait de la nymphe. 
Type archaïque. Très beau.     2 500 / 3 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°8

17. SICILE - SYRACUSE 2d démocratie 43 0-420
Aurige tenant le kentron et les rênes conduisant un quadrige au pas à droite. Niké volant au-dessus, 
couronne les chevaux. R/. Tête de la nymphe Aréthuse à droite, les cheveux en chignon retenus par 
un ruban. Elle est parée de boucles d’oreilles et d’un collier de perle. Au pourtour, quatre dauphins et 
ΣYPAKOΣION. 
♦ Pozzi 563 ; Boehringer 651 ; SNG ANS 214
Tétradrachme d’’argent. (17,24 g)
T.B.     800 / 1 000 €

Hicétas de Léontinoi est un homme politique, ami de Dion de S yracuse, qui s’empara de la tyrannie chez les Léontins 
à l’aide de mercenaires. Il demeura le principal adversaire de Denys le Jeune, jusqu’à l’arrivée de Timoléon.

18. SICILE - SYRACUSE Règne d’Hicétas 344-343
Tête de Perséphone à gauche, couronnée d’épis de blé, les cheveux retombant sur la nuque. 
Derrière, amphore. 
R/. Niké conduisant un quadrige au galop en pointant le kentron. Au-dessus, une étoile. 
À l’exergue, ΣYPAKOΣIΩN. 
♦ Pozzi 649 ; BMC 438
Quinze litrae ou tridrachme d’argent. (12,63 g)
Flan éclaté à la frappe. Très bel exemplaire.     6 500 / 7 000 €
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Après l'assassinat de Dion - homme politique grec et un élève de Platon - en 354 avant J.-C., une période d'instabilité s'en suivit 
pendant dix ans. Timoléon, originaire de Corinthe, débarqua en Sicile en 344 avant J.-C. et prit le contrôle de Syracuse. 
Il restaura l'hégémonie grecque en Sicile en chassant les Carthaginois après la bataille de Crimisus en 339 avant J.-C. Il constitua 
un gouvernement démocratique qui ne devait malheureusement pas lui survivre, Agathoclès s'emparant du pouvoir à partir de 317 
avant J.-C. Néanmoins, pendant une vingtaine d'années, Syracuse connut une période de paix qui lui permit de rétablir ses finances 
et de développer un programme de construction urbaine important, accompagné du retour de la prospérité agricole.

19. SICILE - SYRACUSE Règne de Timoléon 344-325
Tête laurée de Zeus Eleutherios à gauche. Au pourtour, ZEYΣ EΛEY - ΘEPIOΣ. 
R/. Pégase volant à gauche. Dans le champ, ΣYPAKOΣIΩN. Devant le poitrail, AP liés.
♦ Rizzo 58,1 ; SNG ANS 493 ; SNG Cop 710
30 Litrae ou Quart de statère d’or. (2,15 g)
Très rare. Superbe.     8 000 / 9 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°13

20. SICILE - SYRACUSE Colonie de Corinthe 
sous le règne de Timoléon 344-317
Pégase volant à gauche. R/. Tête d’Athéna à droite 
coiffée d’un casque corinthien avec couvre-nuque. 
Devant, ΣYPAKOΣIΩN.
♦ SNG ANS 499 ; SNG Cop 711 ; Calciati 2 ; 
du Chastel XI, 136
Statère d'argent. (8,50 g)
Portrait de haut relief. Très beau.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n° 162

Agathoclès est né en 361 avant J.-C. à Thermæ (ancienne Himère) et décédé en 289 avant J.-C. à Syracuse. Présenté par la 
plupart des sources antiques comme un tyran particulièrement cruel, n'hésitant pas à faire massacrer par ses troupes les habitants 
des cités désireuses d'échapper à son emprise, Agathoclès est le seul tyran de Syracuse qui soit devenu roi de Sicile. Son ambition 
ne se limita d'ailleurs pas à cette île, mais avait une dimension méditerranéenne. Agathoclès se posa nettement comme un imitateur 
d'Alexandre le Grand en Occident, désireux de lutter contre les barbares - les Carthaginois dans son cas - au point d'entreprendre 
la première expédition militaire en Afrique du Nord, sur le territoire même de Carthage.

21. SICILE - SYRACUSE Colonie de Corinthe 
sous le règne d’Agathoclès 317-289
Pégase volant à gauche entouré de la légende 
ΣYPAKOΣIΩN. Dessous, triskèle. R/. Tête d’Athéna 
à droite coiffée d’un casque corinthien à aigrette orné 
d’un pégase. Derrière la nuque, palladion. 
♦ Pozzi 1733 ; Calciati 16
Statère d’argent. (8,37 g)
Rare. Légères traces de corrosion à l’avers. 
Très beau/Superbe.      600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°15

Le Palladion ou Palladium était une statue sacrée de Pallas Athéné en armes, portant la javeline et l’égide d’Athéna.
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22. SICILE - SYRACUSE Règne d’Agathoclès 317-289
Tête laurée d’Apollon à gauche, les cheveux retombant sur la nuque. Derrière, lyre. Grènetis. 
R/. Trépied-autel. Au pourtour, ΣYPAKOΣIΩN. 
♦ SNG ANS 318
Cinquante litrae d’électrum. (3,55 g)
Charmante monnaie. Superbe/Très beau.     2 000 / 2 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°3

23. SICILE - SYRACUSE Règne d’Agathoclès 317-289 
Tête de la nymphe Aréthuse à gauche couronnée de roseaux. Elle est parée de boucles 
d’oreilles à triple pendants. Au pourtour, trois dauphins. Dessous, ΦI. R/. Quadrige 
conduit par un aurige tenant le kentron. Au-dessus, triskèle. À l’exergue, et AI. 
♦ Pozzi 642 ; SNG ANS 640 
Tétradrachme d’argent. (17,00 g)
Jolie patine irisée bleutée. Très bel exemplaire.     1 500 / 1 600 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°17
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Hiéron II est né à Syracuse vers 306 et mort en 215 avant J.-C. Il prétendait avoir pour ancêtre Gélon lui-même 485-478 
avant J.-C., fondateur de la puissance syracusaine. Offi cier de l'armée de Pyrrhus, il remplaça le roi après son départ  en 274 avant 
J.-C. Il refoula les Mamertins qui dévastaient la Sicile. Proclamé roi des Syracusains et des confédérés, il s'unit aux Carthaginois 
contre Rome, au début de la première guerre punique. En 241 avant J.-C., la Sicile devint romaine et les jours de Syracuse furent 
comptés. Hiéron entretient une fl otte de défense puissante et fait appel à un parent célèbre, le Grec Archimède, pour la construction 
de dispositifs mécaniques ingénieux servant à la défense de la ville
Vers 270 avant J.-C., Hiéron épouse Philistis, une descendante de Denys l'Ancien. Elle n’est connue que par ces monnaies en 
argent de 16 litræ sur lesquelles son nom apparaît.

                                      
 24                                                             25

24. SICILE - SYRACUSE Règne de Hiéron II 275-216
Tête voilée et diadémée de la reine Philistis à gauche. Derrière la nuque, une étoile.  
R/ Quadrige de chevaux conduit au galop à droite par Niké. Dans le champ, un croissant et sous les 
chevaux, un épi de blé. Devant le poitrail, KIE. Au-dessus et à l’exergue, ΒΑΣIΛIΣΣΑΣ / ΦIΛIΣΤIΔΟΣ.
♦ SNG ANS 882  ; BMC 550
Seize litrae d’argent au nom de Philistis. (13,41 g)
Très beau.     800 / 1 000 €

25. SICILE - SYRACUSE Règne de Hiéron II 275-216
Tête voilée et diadémée de la reine Philistis à gauche. R/. Bige de chevaux conduit au galop par Niké. 
Devant le poitrail, E. Au-dessus et en dessous, ΒΑΣIΛIΣΣΑΣ / ΦIΛIΣΤIΔΟΣ.
♦ Pozzi 660 ; SNG ANS 889 var. 
Cinq litrae d’argent. (4,38 g)
Rare. Superbe.     1 000 / 1 200 €

                                       26                                                             27

26. SICILE - SYRACUSE Hiéronyme 216-214
Sa tête diadémée à gauche. Grènetis au pourtour. 
R/. Foudre ailé. Au-dessus et en dessous, BAΣILEΩΣ IEPΩNYMΩY.
♦ Pozzi cf. 661 ; SNG ANS 1027
Dix litrae d’argent. (8,48 g)
Très bel exemplaire.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°82

27. SICILE - SYRACUSE 215-212 Démocratie après l’assassinat de Hiéronyme
Tête d’Athéna à gauche coiffée d’un casque corinthien à aigrette, les cheveux retombant sur la nuque 
et liés à l’extrémité. Elle est parée d’un collier de perles. Derrière la nuque, AΓ liés. 
R/. Foudre ailé. Au-dessus, ΣYPAKOΣIΩN et dessous ΣΩ. 
♦ Pozzi 664 ; SNG Cop 878 ; du Chastel XI, 138
Dix litrae d’arge nt. (6,17 g)
Charmante monnaie. Très bel exemplaire.    800 / 900 €

                                      
 24                                                             25 24                                                             25 24                                                             25

                                       26                                                             2726                                                             27
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Zeugitane, le pays formant la partie septentrionale de l’actuelle Tunisie.
Le monnayage siculo-punique de Carthage a été émis entre la défaite et la mort d’Hannibal Barca, célèbre général carthaginois 
† 183 avant J.-C. Tanit est une déesse adoptée par les phéniciens de Tyr. Chargée de veiller aux naissances et à la croissance, 
son culte prit de l’ampleur chez les carthaginois. Le port de Lilybée, l’actuelle Marsala, était le principal atelier monétaire des 
Carthaginois en Sicile.
**Tanit était la divinité primaire de Carthage, une divinité céleste avec quelques aspects de fertilité, un équivalent nord-africain 
d’Astarté. Elle est toujours représentée sur la monnaie portant une couronne d’épis de blé empruntée à Déméter et Perséphone car 
les Carthaginois ont assimilé la culture sicilienne à la leur lors des diverses excursions puniques sur l’île. Sur le revers, le cheval, est 
également lié à la tradition carthaginoise. Selon l’Énéide de Virgile, les colons phéniciens qui ont fondé Carthage ont été invités par 
Junon (ou Tanit) à établir la nouvelle colonie à l’endroit où ils ont découvert une tête de cheval dans le sol. 

28. ZEUGITANE - CARTHAGE 350-320 
Tête de Tanit** à gauche, couronnée d’épis. Elle est parée de boucles d’oreilles à triple pendants et 
d’un collier garni de pendeloques noué derrière la nuque. Grènetis. 
R/. Cheval libre debout à droite. Devant, trois globules. Grènetis.
♦ Jenkins & Lewis group IIId, 22-23
Statère d’or. (9,42 g)
Monnaie attrayante. Très beau/Superbe.     8 000 / 9 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°24

Entella, est une forteresse située dans le centre-ouest de la Sicile. Fondée par les Troyens dans les années 500 avant J.-C., 
Entella a été conquise par un groupe de mercenaires campaniens vers 410 avant J.-C. qui ont rapidement vendu leurs services 
aux Carthaginois. La ville est restée une forteresse punique pendant la majeure partie du IVe siècle, bien que le tyran syracusain 
Timoléon les ait brièvement chassés vers 342 avant J.-C. La monnaie siculo-punique d’Entella semble avoir été principalement 
destinée à payer les soldats mercenaires qui avaient l’habitude d’être payés en monnaie grecque, car les tétradrachmes d’argent sont 
étroitement lié au numéraire attique. Les chevaux qui figurent au revers font référence à la cavalerie exceptionnelle des Carthaginois 
et de leurs alliés campaniens.

29.  ZEUGITANE - CARTHAGE 320-300 Monnayage siculo-punique 
Tête de Tanit** à gauche couronnée de roseaux. Au pourtour quatre dauphins. R/. Tête de cheval à gauche. 
Derrière, palmier-dattier. Dessous (hors champ), S’MMHNT’ légende punique “monnaies du camp”.
♦ SNG Jenkins 179 ; cf. Pozzi 3301 ; Copenhagen 979 ; HGC 2, 284.
Tétradrachme d’argent frappé à Lilybaion ou Entella. (17,00 g)
Très beau.     1 500 / 1 600 €
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30. ZEUGITANE - CARTHAGE 270-264 Monnayage siculo-punique du temps d’Hannibal 
Tête de Tanit** à gauche, couronnée d'épis de blé, parée de boucles d’oreilles à triples pendants et 
d'un collier perlé à pendeloques. Grènetis. 
R/. Cheval libre debout à droite, détournant la tête vers la gauche.
♦ Muller (Afrique) 66 ; Jenkins et Lewis 390 ; SNG Copenhagen 181 ; Jenkins & Lewis 390
Trihémistatère d'or équivalant à un statère éginétique. (12,52 g) 
Très rare. Superbe.      10 000 / 12 000 €

LA GRÈCE CONTINENTALE DU NORD
Macédoine et Thrace

Néapolis en Macédoine est une colonie de Thasos fondée au VIe siècle avant J.-C. La ville était située aux pieds du Mont 
Pangée, sur le continent, du côté opposé à sa métropole, Thasos. Elle contrôlait ainsi les routes de pénétration vers la Thrace. 

31. MACÉDOINE - RÉGION DU PANGÉE 
NÉAPOLIS 375-350
Gorgonéion de face tirant la langue. R/. Tête de Parthénos 
de Néapolis, les cheveux relevés par un bandeau. 
Dans le champ, NEO[Π].
♦ Pozzi 677 ; BMC 14 ; SNG ANS 428
Hémidrachme d’argent. (1,84 g)
Monnaie plaisante. Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°74
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Philippe II. L’avènement de Philippe II, le père d’Alexandre, est caractérisé par sa réforme monétaire en argent et la création de 
monnaies d’or qui devinrent vite populaires dans le monde grec. L’introduction du monnayage en or nous vaut de beaux statères à 
la tête d’Apollon, aux traits nobles et sévères qui ont inspiré tout le monde antique jusqu’en Gaule. 

32. ROYAUME DE MACÉDOINE - PHILIPPE II 359-336
Tête laurée d’Apollon à droite. R/. Bige de chevaux conduit par un aurige tenant les rênes 
et le kentron. Canthare sous les chevaux et à l’exergue, ΦΙΛΙΠΠΟΥ.
♦ Pozzi 839 ; Le Rider 155 ; SNG ANS 138-143
Statère d’or frappé à Pella. (8,63 g)
De beau style. Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°51

33. ROYAUME DE MACÉDOINE - PHILIPPE II 359-336
Tête laurée d’Apollon à droite. R/. Bige de chevaux conduit par un aurige tenant les rênes 
et le kentron. Trident sous les chevaux et à l’exergue, ΦΙΛΙΠΠΟΥ.
♦ Le Rider 181 et ss ; SNG ANS 266
Statère d’or frappé à Amphipolis. (8,61 g)
Portrait de haut relief  et de beau style. Très bel exemplaire.     1 800 / 2 000 €

34. ROYAUME DE MACÉDOINE - PHILIPPE II 359-336
Tête diadémée d’Apollon à droite. R/. Cavalier nu au pas 
à droite. Dessous, A dans une couronne de feuillage. 
Au-dessus, ΦIΛIΠΠOY.
♦ Le Rider 45, 30 ; SNG ANS 616
Hémidrachme d’argent frappée à Amphipolis (323-316).
Rare. Très beau.     180 / 200 €
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Les monnaies d’argent porte au droit la tête de Zeus Olympien, père d’Héraclès, l’ancêtre mythique. Philippe II fut le premier 
roi grec qui  osa s’associer lui-même aux dieux immortels, en quelques sorte se diviniser ! Au revers, la représentation du jeune 
éphèbe  nu tenant une palme fait allusion à la victoire olympique du roi. Parfois l’enfant cède la place au roi, vêtu de la chlamyde et 
coiffé de la Kausia, coiffure nationale macédonienne et faisant un geste rituel de salutation.

35. ROYAUME DE MACÉDOINE - PHILIPPE II 359-336
Tête laurée de Zeus à droite. R/. Cavalier nu tenant une palme. Dans le champ, ΦIΛIΠΠOY. 
Sous le cheval, dauphin et sous antérieur levé, Γ et globule. 
♦ Le Rider 46, 19 ; Troxell (groupe 9) 331-2 ; SNG ANS 751
Tétradrachme d’argent frappé à Amphipolis (316-311). (14,36 g)
Très beau. 800 / 900 €
Exemplaire Collection J.M. de Costa Rica JVN (avril 1990) n°24

Alexandre III le Grand. Les statères d’or d’Alexandre portent la tête d’Athéna et les tétradrachmes d’argent, le profil 
d’Héraclès imberbe et coiffé de la léonté s’inspirant des traits du roi. On reconnaitra le portrait divinisé d’Alexandre. Ces 
tétradrachmes devinrent sous le nom générique d’« alexandres », une monnaie internationale.
Après la mort du roi, ses lieutenants se partagèrent l’empire et après avoir continué pendant un certain temps l’émission d’alexandres, 
firent battre monnaie à leur propre effigie. 

36. ROYAUME DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND 336-323
Tête d’Athéna à droite, coiffée d’un casque corinthien orné d’un serpent enroulé. R/. Niké debout 
à gauche, tenant la stylis et une couronne. 
Dans le champ à droite, AΛΕΞΑΝΔΡΟΥ et à gauche, canthare.
♦ Price 167
Distatère d’or frappé à Amphipolis. (17,17 g)
Rare. Légèrement frotté au revers. Très beau.     8 000 / 9 000 €
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37. ROYAUME DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND 336-323
Tête d’Athéna à droite, coiffée d’un casque corinthien orné d’un serpent enroulé. R/. Niké debout 
à gauche, tenant la stylis et une couronne. Dans le champ à droite, AΛΕΞΑΝΔΡΟΥ et à gauche, 
serpent dressé. 
♦ Price 2532
Statère d’or frappé à Sardes sous Ménandre en 330-324 (8,63 g)
Très beau style. Très beau.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°2

38. ROYAUME  DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND      
336-323
Tête d’Héraclès à droite, coiffée de la léonté. 
R/. Zeus aëtophore assis à gauche, les jambes décroisées, appuyé 
sur un long sceptre. Derrière, AΛΕΞΑΝΔΡΟΥ. 
Devant, proue de navire. 
♦ Price 3094
Tétradrachme d’argent frappé à Amathus en 323. (17,30 g)
Très beau portrait de haut relief. Belle patine irisée. 
Superbe/Très beau.     700 / 800 €

39. ROYAUME DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND 336-323
Tête d’Héraclès à droite, coiffée de la léonté. R/. Zeus aëtophore assis à gauche, les jambes croisées, appuyé 
sur un long sceptre. Derrière, AΛΕΞΑΝΔΡΟΥ. Devant, torche et Λ. Sous le trône, monogramme.
♦ Price 445
Tétradrachme d’argent frappé à Amphipolis en 315-294. (17,28 g)
Très beau.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (o ctobre 2000) n°63

ROYAUME  DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND      
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40. ROYAUME DE MACÉDOINE - ALEXANDRE III LE GRAND 336-323
Tête d’Héraclès à droite, coiffée de la léonté. R/. Zeus aëtophore assis à gauche, les jambes décroisées, 
appuyé sur un long sceptre. Dans le champ et dessous, ΒAΣIΛEΩΣ AΛEΞANΔPOY. Devant, caducée 
et sous le trône, AP  en monogramme.
♦ Price 3332
Tétradrachme d’argent frappé à Arados en Phénicie sous Menes ou Laomedon. (17,21 g)
Très beau.     400 / 450 €

41. ROYAUME DE MACÉDOINE - PHILIPPE III ARRHIDÉE 323-316
Tête d’Athéna à droite, coiffée d’un casque corinthien orné d’un serpent enroulé. R/. Niké debout à 
gauche, tenant la stylis et une couronne. Dans le champ à droite, ΦΙΝΙΓΓΟΧ et à gauche, monogramme 
et corne d’abondance. 
♦ Price P30 ; Pozzi 945 ; Müller 63
Statère d’or frappé à Abydos en 323-317. (8,59 g)
Gravure d’une grande fi nesse. De conservation hors pair. Superbe.     4 500 / 4 800 €
Exemplaire vente JVN (décembre 199 3) n°10
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Démétrius Poliorcète « le preneur de villes »  est le fils d’Antigone le Borgne. 
Il est né vers 336 avant J.-C et mort en 283 à Apamée. Il appartient à la dynastie des Antigonides, et il fut roi de Macédoine 
régnant de 294 à 288, ainsi que roi d’Asie de 306 à 301. Ses ambitions impériales se heurtent à une coalition des Diadoques qui 
aboutit au partage de la Macédoine et à sa défaite contre Séleucus Ier. Il peut être considéré comme l’un des principaux Épigones, 
les héritiers des Diadoques.

42. ROYAUME DE MACÉDOINE - DÉMÉTRIUS POLIORCÈTE 306-289
Tête cornue et diadémée de Démétrius à droite. R/. Poséidon à demi-nu assis à gauche sur l’omphalos, 
tenant l’apluste et appuyé sur un trident. À gauche, monogramme ΦΙΛE et à droite HP. De part et 
d’autre, BAΣIΛEΩΣ ΔHMHTPIOY.
♦ Pozzi 966 ; Newell 110-107
Tétradrachme d’argent frappé à Amphipolis en 306-283. (17,29 g)
Très rare. Portrait réaliste du roi. Bien centré. Très beau.     1 800 / 2 000 €

Antigone Doson. Il est le cousin de Démétrius II (239-229). Les monnaies d’Antigone Doson qui ont pour type Poséidon avec 
au revers l’image d’Apollon assis sur une proue de vaisseau, commémorent la victoire navale de Cos en 265 remportée sur Ptolémée.

43. ROYAUME DE MACÉDOINE - ANTIGONE DOSON 229-221
Tête de Poséidon à droite, couronnée d’algues, les cheveux retombant en mèches épaisses sur le 
cou. Grènetis. R/ Apollon assis à gauche sur une proue de navire sur laquelle on lit : ΒΑΣΙΛΕΩΣ  
ANTIΓONOY. Apollon tient un arc de la main droite. Dessous, monogramme.
♦ Pozzi 968 ; SNG Berry 361; SNG Oxford 3263-3266
Tétradrachme d’argent frappé à Amphipolis (227-225). (17,11 g)
Superbe exemplaire.      3 800 / 4 000 €
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Philippe V, roi de Macédoine de la dynastie des Antigonides, est  né en 238 et mort en 179 av. J.-C. Les premières années de son 
règne marquent l’apogée de la Macédoine hellénistique avec sa victoire lors de la guerre des Alliés contre la Ligue étolienne et lors de 
la première guerre macédonienne contre Rome pour le contrôle de l’Illyrie. Il s’engage ensuite dans la première guerre crétoise contre 
Rhodes, à laquelle se joint Pergame. Ce conflit amène les Romains à intervenir une nouvelle fois : Philippe est vaincu à l’issue de 
la deuxième guerre macédonienne à la bataille de Cynoscéphales en 197, marquant le déclin inexorable du royaume de Macédoine 
malgré la mise en œuvre de profondes réformes économiques et sociales.

44. ROYAUME DE MACEDOINE - PHILIPPE V 221-179
Sur un bouclier macédonien orné de sept étoiles, tête de Philippe V à gauche portant le casque ailé 
orné d’un griffon du héros Persée. Il porte une lance sur l’épaule. R/. Massue dans une couronne de 
chêne. Au-dessus et en dessous, ΒΑΣΙΛΕΩΣ / ΦΙΛΙΠΠΟΥ et monogrammes : AP, AΩ, HΔ.
♦ Pozzi 973 ; SNG Alpha Bank 1052 ; cf  SNG München 1126
Tétradrachme d’argent frappé à Amphipolis en 202-200. (16,87 g)
Superbe exemplaire.     2 800 / 3 000 €

Ænos. La ville est mentionnée pour la première fois par Homère (Iliade IV, 520) en tant que ville de Thrace. Elle était située à 
l’embouchure de l’Hebros (l’Hèbres) et contrôlait le trafic maritime sur le cours du fleuve. C’était une puissante et florissante cité 
commerciale. À la fin du VIe siècle avant J.-C. la cité passe sous domination de l’Empire Perse lors de la campagne de Darius Ier, 
en 513, contre les Scythes. Cette domination ne dure pas et la cité retrouve son indépendance. En 480, le roi de Perse, Xerxès, 
passa en Thrace par les Dardanelles, en direction de la Grèce, et il occupa la petite cité. Ayant été une ville libre jusqu’à cette date, 
Ænos rejoignit la Ligue de Délos après la bataille de Salamine en 480 avant J.-C. Ænos participa à la campagne de Sicile menée 
par Athènes en 415 (Thucydide IV, 28: VI, 57). La ville retrouva ensuite une nouvelle fois son indépendance, pour une brève 
période, avant qu’elle ne soit conquise par le Royaume de Macédoine. 

45. THRACE - ÆNOS Ville 450-400 
Tête d’Hermès à droite, coiffée du pétase orné de perles. R/. Bouc passant à droite. Au-dessus, AINI 
et dessous, crabe. Carré creux.
♦ Pozzi 1029 ; May 305
Diobole d’argent. (1,24 g)
Charmante monnaie. Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°89



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 29 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

Thasos. Cette île de Thrace nous livre le type archaïque du satyre enlevant une nymphe qui commémore le culte orgiastique de 
Dionysos.

46. ÎLE DE THRACE - THASOS 463-411
Satyre ithyphallique nu, les cheveux longs, enlevant une nymphe dont les mains sont largement
ouvertes. R/. Carré creux quadripartite. 
♦ Pozzi 1117 ; BMC 24 ; Babelon 1127
Statère d’argent. (8,44 g)
Très beau style archaïque. Belle patine. Rare en cet état de conservation. 
Superbe/Très beau.     2 000 / 2 200 €

Istros. Ville située au bord de l’Ister dans le région du Danube. Les deux têtes symbolisent le soleil levant et le soleil couchant.

47. MŒSIE - ISTROS 400-350
Deux têtes imberbes, « tête-bêche » de face. 
R/. Aigle debout sur un dauphin. Au-dessus, IΣΤΡΙΗ et dessous, monogramme ΔI. 
♦ Pozzi 1137 var. ; Babelon 1664 ; SNG Cop 195
Drachme d’argent. (4,46 g)
Patine irisée. Très bel exemplaire.      400 / 450 €

48. MŒSIE - ISTROS 400-350
Deux têtes imberbes, « tête-bêche » de face. 
R/. Aigle debout sur un dauphin. Au-dessus, IΣΤΡΙΗ et dessus, monogramme ΔI. 
♦ Pozzi 1137 var. ; Babelon 1664 ; SNG Cop 195
Drachme d’argent. (4,46 g)
Très beau.       250 / 300 €
Exemplaire Collection Patrick Devaux JVN (décembre 1999) n°2
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Lysimaque, le plus connu des rois de Thrace, est un des successeurs d’Alexandre le Grand, dont le numéraire qu’il soit d’or ou 
d’argent, présente la tête idéalisée d’Alexandre avec les cornes de bélier de Zeus Ammon à l’avers et Athéna Nicéphore au revers.

49. ROYAUME DE THRACE - LYSIMAQUE 323-281
Tête divinisée d’Alexandre le Grand diadémée à droite, avec les cornes de Zeus Ammon. 
R/. Athéna nicéphore assise à gauche, tenant une lance et appuyée sur un bouclier orné d’une étoile. 
Niké couronne le nom du roi : BAΣIΛEΩΣ ΛΥΣIMAXOΥ. Dans le champ, monogramme MT et à 
l’exergue, K. 
♦ Pozzi 1166 var ; Jameson 2464 (même coin) ; SNG Lockett 1247
Statère d’or frappé à Pella en 286-281. (8,46 g)
De très beau style. Superbe.     3 500 / 4 000 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°109

50. ROYAUME DE THRACE - LYSIMAQUE 323-281
Tête divinisée d’Alexandre le Grand diadémée à droite, avec les cornes de Zeus Ammon. 
R/. Athéna nicéphore assise à gauche, accoudée sur un bouclier orné d’une tête. Niké couronne le 
nom du roi : BAΣIΛEΩΣ ΛΥΣIMAXOΥ. Dans le champ, monogramme, NYX, sur le trône BY et à 
l’exergue, trident. 
♦ Zograph, « The Tooapse Hoard », Num. Chron. 1925, page 29 ; Müller 231 (tétradrachme)
Statère d’or frappé à Byzance en 100 avant J.-C. (8,50 g)
Flan large. Superbe.     3 500 / 4 000 € 

Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°106

Byzantion, du nom romain Byzantium appelée par la suite Constantinople après 330 puis Istanbul depuis 1453. Située à 
l’entrée du Bosphore, elle est la capitale de la Thrace. Byzantion reconnaît la suzeraineté d’Alexandre le Grand, roi de Macédoine, 
mais repris ensuite son indépendance. En 279 avant J.-C., une expédition gauloise s’établit dans les environs de Byzance et réduit 
les habitants aux dernières extrémités, contraints de racheter leurs terres en échange de 10.000 pièces d’or et d’un tribut annuel. 
Pour financer cette rançon, les Byzantins établissent alors un droit de navigation sur le Bosphore.
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GRÈCE CENTRALE 
Thessalie, Épire, Étolie, Attique, Megaris, Égine, Corinthe

Larissa. Son monnayage fait allusion non seulement à l’élevage des chevaux qui faisait la fortune de la région mais aussi aux 
courses de taureau qui y étaient en usage. La tête de la nymphe Larissa est inspirée des monnaies syracusaines de Kimon.

51. THESSALIE - LARISSA 400-344
Tête de la nymphe de face, les cheveux flottants. Grènetis. 
R/. Jument et son poulain debout à droite. Au-dessus, ΛAPI et à l’exergue, ΣAIΩN. 
♦ SNG Oxford 3880 ; Hermann pl.6, 6 ; Dewing 1394-1395
Drachme d’argent. (6,13 g)
Charmante monnaie de beau style. Jolie patine. Superbe. 450 / 500 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°13

Béotie. Sa capitale antique est Thèbes, grande rivale d’Athènes. La position centrale de Thèbes, dans une région au relief  peu 
escarpé, en faisait le croisement naturel des routes qui reliaient le golfe de Corinthe et l’Attique à la Grèce-Centrale et à l’Eubée, 
d’où son importance économique et militaire. La ville fut fondée à l’Âge du bronze et a livré des vestiges de l’époque mycénienne, 
des armes, de l’ivoire et des tablettes d’écritures. La ville fut détruite en 341 avant J.-C.

52. BÉOTIE - THÈBES 395-338 Magistrat Klion
Bouclier béotien. R/. Amphore à panse cannelée. De part et d’autre, KΛ-IΩ.
♦ Pozzi 1444 ; BMC 156 ; SNG Boston 3281
Statère d’argent frappé en 368-364. (12,18 g) 
Patine bleutée à l’avers. Très beau/T.B.     350 / 400 €
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 Athènes. Le type, si populaire, des monnaies d’Athènes (Athéna et la chouette) remonte à la réforme monétaire de Solon en 592 
avant J.-C. Deux raisons, l’une économique et l’autre politique, en firent le succès et les rendirent immuables : la proximité des 
gisements argentifères du Laurium et la prépondérance d’Athènes dans la ligue qui groupait les cités grecques contre la Perse. Les 
lauriers de la déesse Athéna apparaissent sur son casque après la défaite des Perses à Marathon en 490 avant J.-C.

Le « nouveau style ». À Athènes, de 229 avant J.-C. jusqu’à l’époque impériale romaine furent frappées des monnaies au type 
de l’Athéna Parthénos de Phidias à l’avers et de la chouette debout sur une amphore accompagnée de noms de magistrats.

53. ATTIQUE - ATHÈNES Nouveau style 165-142 Magistrats Ktesi, Euma
Tête d'Athéna Parthenos à droite, coiffée d'un casque athénien à triple aigrette orné d’un pégase et sur 
la visière, de protomés de chevaux. Grènetis. 
R/. Chouette debout sur une amphore. Couronne d'olivier au pourtour. Dans le champ, A-ΘE et KTH 
ΣI EY MA. À droite, Niké volant tenant une couronne. Sur la panse de l’amphore, K = 11e mois et à 
gauche de l’amphore ME. Le tout dans une couronne d’olivier.  
♦ Thompson (1961) 268c 
Tétradrachme d’argent. (17,04 g)
Flan large. Superbe exemplaire de beau style.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°25

54. ATTIQUE - ATHÈNES Nouveau style 164-163
Tête d’Athéna casquée à droite.  Grènetis. 
R/. Chouette posée sur une amphore. Dans le champ, A-ΘE et ΔΩ- ΔIO/ ΔIO. Devant, protomé de 
lion. Sur l’amphore, K. Le tout dans une couronne d’olivier.
♦ Pozzi 1608 var. ; Thompson (1961) 394c
Drachme d’argent. (4,11 g)
Rare. Très beau.     300 / 350 €
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Égine. Les tortues de mer et les tortues de terre pullulaient dans l’île d’Égine. Elles étaient consacrées à Aphrodite Ourania et 
furent choisies pour illustrer le type caractéristique de l’époque archaïque. 
Égine, gouvernée par le tyran Argive Phidon, fut la première ville grecque à frapper des monnaies d’argent. Ces monnaies furent 
longtemps les seules espèces en circulation dans le monde grec. Phidon, roi d’Argos et maître d’Égine, serait l’initiateur de ce 
monnayage. L’étalon éginétique eut une diffusion considérable.

55. MÉGARIDE - ÉGINE Île d'Attique 530-510
Tortue marine, la carapace lisse avec une ligne médiane de sept globules. 
R/. Carré creux divisé en cinq compartiments.
♦ Dewing 1655 ; SNG Boston 1106
Statère éginétique d'argent. (12,00 g)
Monnaie archaïque. Rare. Très bel exemplaire.       900 / 1 000 €

56. MÉGARIDE - ÉGINE Île d’Attique 510-490
Tortue marine, la carapace lisse avec une ligne médiane de neuf  globules. 
R/. Carré creux divisé en cinq compartiments.
♦ Dewing 1654 ; SNG Berry 749 ; SNG Delpierre 1522
Statère éginétique d’argent. (12,30 g)
Monnaie archaïque. Rare. Flan large. Très bel exemplaire.      1 000 / 1 200 €

57. MÉGARIDE - ÉGINE Île d’Attique 456-431
Tortue terrestre, la carapace à écailles. 
R/. Carré divisé en cinq compartiments inégaux par des bandes larges. 
♦ SNG Cop 517 ; Pozzi 534
Statère éginétique en argent. (12,33 g)
De flan épais et de haut relief. Flan irrégulier. Très beau.     1 200 / 1 500 €
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Corinthe. Corinthe était une Cité-État située sur l’isthme de Corinthe, l’étroite bande de terre qui relie le Péloponnèse à la Grèce 
continentale, entre Athènes et Sparte. Corinthe est l’une des rares grandes cités grecques de l’Antiquité à n’avoir jamais développé 
de politique impérialiste. Elle cherche surtout à s’enrichir par le commerce et défend sa liberté face aux intentions hégémoniques des 
autres cités grecques, puis contre les velléités macédoniennes, achéennes et enfi n romaine. En 733 avant J.-C., Corinthe établit des 
colonies à Corcyre, à Potidée et à Syracuse, puis à Anactoriium, Leucas …
L’abondance du monnayage de Corinthe et de ses colonies représente la tête d’Athéna coiffée d’un casque corinthien et le pégase sur 
des statères d’argent que l’on désignait sous le sobriquet de « Poulains ».

58. CORINTHE 350-306
Pégase volant à gauche. Dessous, Q (koppa archaïque). R/. Tête casquée d’Athéna à gauche. Sous le 
menton, I. Derrière la nuque, Niké volant et tenant un fi let des deux mains.  
♦ Pozzi 1685 et ss ; Ravel 1030 ; BMC 350
Statère d’argent. (8,57 g)
Belle envolée du Pégase. Très beau.     450 / 500 €

59. CORINTHE 350-306
Pégase volant à gauche. Dessous, Q (koppa archaïque). R/. Tête d’Aphrodite à gauche, les cheveux 
relevés par une double cordelette croisée. De part et d’autre du cou, A-O. 
♦ Pozzi 1710 ; BMC 230 ; Babelon 554
Hémidrachme d’ argent. (2,77 g)
Rare. Pièce charmante et superbe.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°72
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Cyzique.  Le monnayage d’électrum de Cyzique eut un rôle de premier plan pendant des siècles dans les échanges commerciaux 
du  bassin méditerranéen. Il débute à la fin du VIe siècle par l’émission de statères et d’hectés qui à l’époque archaïque était le 
numéraire commun.  Cyzique était le centre de la pêche au thon, qui abondait au goulet du Bosphore et elle avait pris ce poisson 
comme symbole  sur l’avers de ses monnaies archaïques. Le poinçon du coin mobile refoulait la matière dans la gravure du coin fixe 
encastré dans l’enclume.  Un statère de Cyzique constituait la solde mensuelle d’un hoplite grec. Son poids représentait l’équivalent 
d’une darique d’or pur.
Les hectés. Ces minuscules monnaies étaient si  petites que les femmes les mettaient dans la bouche pour ne pas les perdre… ce qui 
les empêchaient de parler. L’expression « avoir un bœuf  sur la langue » qui signifie se taire et rester discret, vient de là. Le bœuf  
considéré comme lourd au propre comme au figuré empêchait les langues de se délier. La monnaie décrite ci-dessous en est la parfaite 
illustration.

60. MYSIE - CYZIQUE 500-450 
Bœuf  debout à gauche sur un thon. 
R/. Carré creux en ailes de moulin.
♦ SNG France 224 ; Von Fritze 88
Hecté ou 1/6e de statère d’électrum. (3,61 g)
Rare. Très beau.     350 / 400 €

 Lesbos et Mytilène. Peu après 480 avant J.-C., les villes de Méthymne et Mytilène s’associèrent et commencèrent l’émission de 
charmantes petites pièces appelées « hectés » (sixième de statère). Un traité d’alliance entre Phocée et Mytilène permit de développer 
ce monnayage. 

61. LESBOS - MYTILÈNE 377-326
Tête laurée d’Apollon à droite. 
R/. Tête de nymphe à droite, les cheveux 
dans un saccos. Derrière la nuque, un serpent 
enroulé. 
♦ Bodenstedt 100A ; SNG Cop 317 var ; 
SNG Von Aulock 1714
Hecté ou 1/6e statère d’électrum. (2,54 g)
Rare. Très beau/T.B.      350 / 400 €

62. LESBOS - MYTILÈNE 400-350
Tête laurée d'Apollon, les cheveux longs. 
R/. Tête de Sapho, les cheveux relevés.
♦ Pozzi 2343 ; cf  SNG Von Aulock 1744
Diobole d'argent. (1,35 g)
Rare. Très beau.     80 / 100 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°99

63. LESBOS - MYTILÈNE 250-200
Tête laurée d’Apollon à droite. R/. Lyre entre M-I 
en haut de deux monogrammes en bas. 
♦ BMC 96 ; SNG Cop 387
Bronze. (5,32 g)
Patine marron rougeâtre. Superbe.     80 / 100 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°99
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Éphèse. La cité fut célèbre pour son temple d’Artémis mais son monnayage montre surtout l’abeille, emblème des prêtresses de la 
déesse.

64. IONIE - ÉPHÈSE 390-325
Abeille entre E et Φ. R/. Protomé de daim à droite, détournant la tête vers un palmier. 
Nom du magistrat : KAΛΛIKPAHΣ.  
♦ Pozzi cf  2425
Tétradrachme d’argent. (15,22 g)
Décentré au revers. Très beau spécimen avec une jolie patine bleutée.       1 800 / 2 000 €
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ASIE MINEURE et ROYAUME D’ORIENT

ASIE MINEURE DU NORD 
Mer noire, Mysie, Ionie

L'Ionie est une région historique du monde grec antique située dans l’ouest de l’Asie Mineure, entre Phocée au nord et Milet au 
sud. Elle correspond à la région située dans un rayon de 170 km autour de la ville actuelle d’Izmir, en Turquie. Elle emprunte 
son nom à Ion, ancêtre légendaire des peuples de cette région. C’est en Ionie que se sont développées les premières formes de science 
de la philosophie en Occident, chez les penseurs appelés Présocratiques, dont une école particulière, celle des Physiciens, est aussi 
appelée l’école ionienne. (en Turquie).
Smyrne (Izmir). Une des plus anciennes cités de l’Ionie, était située en Asie Mineure entre Phocée et Milet. Elle fut détruite 
au VIe siècle avant J.-C. par les Lydiens, puis reconstruite par Antigone le Borgne. Smyrne connut une grande expansion après 
la paix d’Apamée en188 avant J.-C. 

65. IONIE - SMYRNE 190-133
Tête tourelée de la nymphe Smyrne à droite, les cheveux relevés en chignon avec deux mèches retombant 
dans le cou. R/. Légende en deux lignes : ΣΜYΡ/ΝΑΙΩΝ et monogramme EYT. Le tout dans une couronne 
de chêne. 
♦ Pozzi cf  2512 ; BMC 4 . SNG Von Aulock 2461 ; SNG Berry 1088
Tétradrachme d’argent. (16,74 g)
Qualité remarquable. Superbe.     3 200 / 3 500 €
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ASIE MINEURE DU SUD 
Carie, Lydie, Pamphylie, Cilicie, Chypre

Satrape de Carie. Hekatomnos (395-377) était satrape de Carie et participa à la seconde guerre en Asie Mineure. Son 
fils Mausole (377-353), qui lui succéda, est beaucoup plus connu pour le mausolée que lui fit bâtir sa veuve, Artémisia, afin 
de perpétuer sa mémoire et qui était l’une des sept merveilles du monde. C’est Hidrieus, le second fils d’Hekatomnos, qui lui 
succéda et continua le monnayage instauré par son frère à Halicarnasse. Pixodare, le dernier fils d’Hekatomnos, succéda à la veuve 
d’Hidrieus, Ada (344-340). Il fut éliminé en 334 avant J.-C. L’année suivante, Rhontopates, dernier satrape de Carie, fut déposé 
par Alexandre le Grand qui s’empara d’Halicarnasse.

66. CARIE - HIDRIEUS Satrape 351-344
Tête laurée d’Apollon de trois-quarts à droite, la chlamyde nouée sous le menton. 
R/. Zeus Stratios ou Labraundos marchant à droite, tenant le labrys (hache bipenne) et une javeline 
renversée. Derrière, I et devant, ΙΔΡΙΕΩΣ. 
♦ Pozzi cf  2633 ; Babelon 100 ; BMC 28,5
Tétradrachme d’argent frappé à Halicarnasse. (15,27 g)
Patine sombre de médaillier. Portrait de haut relief. Très bel exemplaire.     1 800 / 2 000 €

Rhodes. Île célèbre pour son colosse. Le monnayage rhodien est très abondant et nous offre au droit la tête radiée d’Hélios, vénéré 
par les rhodiens depuis la fondation de la ville en 408 avant J.-C. et la rose (le nom de la ville).

67. ÎLE DE CARIE - RHODES 179-168 sous le règne de Persée
Tête d’Hélios de trois-quarts. R/. Rose de balaustion épanouie entre Ξ-Ω. Au-dessus, 
Nom du magistrat EPMIAΣ. 
♦ BMC 235 ; SNG Keckman 793-795
Drachme d’argent (2,60 g) Type du Trésor de Sitichoro mis au jour en 1968 en Thessalie près de 
Pharsale et probablement enfoui vers 168 avant J.-C.
Jolie patine. Superbe. Très beau.     200 / 250  €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°108
Monnaie frappée par les mercenaires en Macédoine en 179-168.
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68. ÎLE DE CARIE - RHODES vers 90 avant J.-C.
Tête radiée d’Hélios à droite les cheveux retombant sur la nuque. R/. Dans un carré creux (plinthos 
signifiant brique), rose de balaustion et son bouton entre P-O et ΔI. Au-dessus, APΓEMΩN, nom du 
magistrat Artemon
♦ Pozzi 2713 ; BMC 253
Drachme plinthophore d’argent. (3,00 g)
Très bel exemplaire.     280 / 300 €
Le terme plinthophore n’est utilisé en Numismatique que pour ces monnaies rhodiennes avec le carré creux au revers. Ces 
drachmes ont été émises massivement pour faire face aux énormes dépenses des Rhodiens confrontés à la menace du roi de Pont, 
Mithridate.

Lydie. La matière utilisée est l’électrum, un alliage naturel d’or et d’argent que l’on recueillait à l’aide de peaux de bêtes dans les 
eaux de l’Hermus ou du Pactole (origine de la légende de la Toison d’or)  ou dans les filons du Mont Sipyle et du Tmolus. Sur les 
premières pépites on distingue une simple emprunte puis bientôt apparaissent des animaux. Les créséides, monnaies de Crésus, 
roi de Lydie (561-546) sont en or pur.

69. ROYAUME DE LYDIE - CRÉSUS 561-546
Protomés affrontés de lion à droite et de taureau à gauche, une patte en avant. 
R/. Deux carrés creux juxtaposés. 
♦ Pozzi 2725 ; SNG Von Aulock 2875
Statère babylonien ou Créséïde d’or frappé à Sardès en 553-569. (8,05 g)
Rare. Très bel exemplaire.     6 500 / 7 000 €

70. ROYAUME DE LYDIE - CRÉSUS 561-546
Protomés affrontés de lion à droite et de taureau à gauche, une patte en avant. 
R/. Deux carrés creux juxtaposés. 
♦ Pozzi 2729 ; Babelon 404
Tiers de statère d’or. (2,68 g)
Très rare. Très beau.     4 500 / 5 000 €
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**Antiphellus ou Antiphellos connue à l’origine sous le nom de Habesos, était une ancienne ville côtière de Lycie. Initialement 
colonisée par les Lyciens, la ville a été occupée par les Perses au cours du VIe siècle avant J.-C. Elle a pris de l’importance sous 
les Grecs, quand elle a servi de port de la ville intérieure voisine de Phellus, mais une fois que Phellus a commencé à décliner en 
importance, Antiphellus est devenue la plus grande ville de la région, avec la capacité de frapper son propre monnayage.

71. DYNASTE DE LYDIE - PÉRICLÈS 380-362
Mufle de lion. R/. Triskèle entourée de la légende lycienne PER KΛI ΓΛI. 
♦ Pozzi 2769 ; SNG Ant 4254
Tétrobole d’argent frappée à Antiphellus**. (3,10 g)
Très rare. Superbe/Très beau.     200 / 250 €

Aspendos, Sidé et Selgé sont des villes voisines situées en Asie mineure à proximité de la mer et de la rivière Eurymédon. La 
présence d’eau et la valeur défensive du site explique sans doute le choix initial de l’emplacement par les premiers occupants. Dès 
l’année 546 avant J.-C., Aspendos est sous domination de l’Empire perse à qui elle fournit des troupes, mais la ville peut frapper 
sa propre monnaie, ce qui indique un certain degré de liberté. À la fin de l’année 334 avant J.-C., la ville se soumet à Alexandre le 
Grand à condition que le conquérant n’y laisse pas une garnison. Cependant, dès le départ d’Alexandre, les habitants d’Aspendos 
violent la convention et se préparent à la défense de la cité ce qui indigne Alexandre. Il marche immédiatement sur la cité qui, à la 
vue d’Alexandre, veut faire la paix. 
Cette fois, les conditions sont plus fermes pour Aspendos : la cité doit accepter une garnison grecque et céder environ 100 pièces d’or 
et 4000 chevaux chaque année. Le frondeur et les lutteurs sont les « type parlant » de la ville. Le « type parlant » de Sidé est la 
grenade.

72. PAMPHYLIE - ASPENDOS 380-330
Deux lutteurs au prise. Entre eux, A. Grènetis. R/. Frondeur vêtu d’une tunique prêt à tirer. 
Dans le champ, EΣTFEΔIIYΣ et triskèle. Carré perlé. 
♦ Pozzi cf  2785 ; SNG BN 104 ; Babelon 1571
Statère d’argent. (10,91 g)
D’une grande finesse d’exécution. Qualité exceptionnelle. Superbe.      2 500 / 3 000 €

73. PAMPHYLIE - ASPENDOS 380-330
Deux lutteurs au prise. Entre eux, A. Grènetis. 
R/. Frondeur vêtu d’une tunique prêt à tirer. 
Dans le champ, EΣTFEΔIIYΣ et triskèle. Carré perlé. 
♦ Pozzi cf  2785 ; SNG BN 104 ; Babelon 1571
Statère d’argent. (10,89 g)
Très beau.     800 / 900 €
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ROYAUME D’ORIENT
Syrie, Perse, Phénicie, Bactriane, Égypte

Syrie. Le fondateur de la dynastie syrienne est un lieutenant d’Alexandre III le Grand : Séleucus Ier Nicator (312-280).

Antiochos VIII Philométor « Qui aime sa mère » et surnommé Callinicos « Beau Vainqueur » ou  Épiphane « Illustre » ou 
encore Grypus « Au nez crochu » ou le Griffon. Il est le fils cadet de Démétrios II et de Cléopâtre Théa. Il fut un roi séleucide 
qui a règne d’abord seul de 126 à 114 puis conjointement avec son frère utérin Antiochus IX de 114 à 96.

74. ROYAUME DES SÉLEUCIDES - ANTIOCHUS VIII GRYPUS 121-97
Sa tête diadémée à droite entourée d’une cordelette noueuse (stemma). R/. Zeus Ouranius à demi-nu, 
debout à gauche, tenant une étoile et un long sceptre. De part et d’autre, ΒΑΣΙΛΕΩΣ ΑΝΤΙΟΧΟΥ 
/ EΠΙΦΑΝΟΥΣ. Devant, M. Couronne de laurier au pourtour. 
♦ Pozzi 3016 ; BMC 14 ; Jameson 1745
Tétradrachme d’argent. (16,61 g)
Tache d’oxydation au revers. Très belle patine dorée. Très beau.     400 / 450 €

L'Empire parthe 247 avant J.-C. - 224 après J.-C. est une importante puissance politique et culturelle iranienne dans la Perse 
antique, fondée par Arsace Ier. Mithridate Ier 171-138 agrandit l’Empire en prenant la Médie et la Mésopotamie aux Séleucides. 
Mithridate II est le successeur d’Artaban Ier dont la fierté légendaire donna naissance à l’expression « fier comme artaban » que 
Frédéric Dard forgea en calembour : « fier comme un bar-tabac ». Mithridate II Arsace VIII (le Grand) est un roi Parthe ayant 
régné de 123 à 88 avant J.-C. Il fut le plus puissant monarque parthe. Il avait le titre de « Roi des Rois ». C’est sous son règne 
que l’empire parthe atteint sa plus vaste étendue.

75. ROYAUME DES PARTHES - MITHRIDATE II 123-88
Son buste cuirassé et diadémé à gauche. La barbe courte. Grènetis. R/. Le roi assis à droite sur l’omphalos 
et tenant un arc. Au pourtour, légende BAΣIΛEΩΣ / MEΓAΛOY / APΣAKOY / EΓIΦANOYΣ.
♦ Pozzi 3107 ; BMC 12
Drachme d’argent. (3,75 g)
Excellent portrait. D’une grande qualité. De style et de conservation hors pair.      4800 / 900 €. 
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°24
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76. ROYAUME DES PARTHES - MITHRIDATE II 123-88
Son buste cuirassé à gauche, coiffé d’une tiare richement décorée de pierres précieuses et d’une étoile. 
La barbe longue et pointue. Grènetis. R/. Le roi assis à droite sur un trône et tenant un arc. Au pourtour, 
légende BAΣIΛEΩΣ / BAΣIΛEΩN /MEΓAΛOY /APΣAKOY/ EΓIΦANOYΣ. 
♦ Pozzi 3111 ; Sellwood 28/5 ; BMC 106
Drachme d’argent. (4,25 g)
Portrait très expressif. Belle patine. Superbe exemplaire.     800 / 900 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°25

La Bactriane est une région d'Asie centrale, au nord de l’Afghanistan, située entre les montagnes de l'Hindou Kouch et le fleuve 
Amou-Daria. 

Eucratide, dont la monnaie de 20 statères d’or (169,20 g), conservée au Cabinet des Médailles de la Bibliothèque Nationale 
de France (site Richelieu), est la plus grande monnaie frappée dans l’antiquité. Napoléon III en fit l’acquisition en 1867 pour 
30.000 francs or.

77. ROYAUME DE BACTRIANE - EUCRATIDE 171-135
Buste du roi à droite, coiffé d’un casque à aigrette orné d’une corne et d’une oreille de taureau. 
Cordelette noueuse au pourtour. R/. Les Dioscures au galop à droite, tenant chacun une lance et une 
palme. Dans le champ, monogramme. Au pourtour, BAΣΙΛΕΩΣ MEΓΑΛOY EYKPATIΔOY. 
♦ Pozzi 3152 ; Bopearachchi (série 6) 29
Tétradrachme d’argent. (17,00 g)
Beau portrait. Superbe.     1 800 / 2 000 €
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LA GAULE
MONNAIES GAULOISES

Le monnayage gaulois, qu’appréciaient tant André Malraux et André Breton, attire tout particulièrement les amateurs d’art 
moderne. Ces monnaies gauloises, très appréciées de nos jours ont indubitablement une côte d'amour. Les plus anciennes, datant 
du VIe siècle avant notre ère, ont été frappées par la cité phocéenne, colonie grecque  établie à Marseille. Plus tard, au IVe siècle, 
le monnayage en or et en argent de Philippe II de Macédoine et d'Alexandre III le Grand fut une source d'inspiration. Mais les 
graveurs firent preuve d'imagination en créant de nombreux types où apparaissent des portraits plus ou moins stylisés de divinités, 
des animaux principalement le sanglier, l'aigle, le cheval (parfois disloqué), les plantes, les armes et de nombreux symboles luni-
solaires ainsi que des astres... L'invasion romaine de la Gaule et la défaite de Vercingétorix devant Jules César à Alésia en 52 
avant J.-C. modifient le système monétaire et seules les frappes en bronze ou les potins en bronze coulé subsistent.
Les monnaies gauloises constituent notre patrimoine le plus ancien et méritent une mention spéciale tant pour leur intérêt historique 
que pour leur aspect artistique.
Elles sont pour l’histoire de la Gaule les témoins les plus importants puisqu’elles forment les seules archives de notre passé qui 
résistèrent au temps et aux destructions. Ces chefs d’œuvres de l’art celte nous font découvrir l’adoration de ce peuple pour les dieux 
célestes lunaire et solaire. Dans tout le monnayage on remarquera que l’influence des astres est prédominante.
En or, on trouve des statères, des hémi-statères, des quarts de statère.
En argent des tétradrachmes, des drachmes, des deniers.
En bronze on a des bronzes (monnaies frappées) et des potins (monnaies coulées).

Les rouelles étaient des éléments de décoration, portées en pendentif  ou sur des bijoux. La religion et les croyances de l’époque 
étant fort peu connues, on ne peut qu’émettre des hypothèses pour leur signification (symbole solaire vraisemblablement) associées au 
culte de Taranis. Les rouelles de l’époque celtique et gallo-romaines sont les plus connues. 
Rarement en or ou en argent, elles étaient le plus souvent en potin (bronze coulé).

78. GAULE Prémonétaire 
Roue à huit cabochons.
♦ Salicis cf  70 
Rouelle en potin. (7,69 g) 
Rare. Patine gris vert. Très bien conservée. 
Superbe. 80 / 100 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°439

Marseille. La monnaie fait son apparition en Gaule au VIe siècle avant J.-C. par la colonie grecque établie à Marseille, premier 
atelier monétaire installé sur le sol français. Marseille ou Massalia est une colonie phocéenne fondée non loin du delta du Rhône 
vers 600 avant J.-C. par des grecs venus de Phocée, cité située en Asie Mineure. Les phocéens avaient la volonté de promouvoir des 
comptoirs commerciaux afin de rivaliser avec les Carthaginois et les Étrusques pour la domination de la Méditerranée occidentale. 
Ils s’installèrent dans la calanque du Lacydon, qui forme aujourd’hui le Vieux-Port. Très tôt, dès le VIe siècle, les Massaliotes se 
sont placés sous la protection d’Apollon delphien et d’Artémis que l’on retrouve sur les monnaies de la cité.

Trésor d’Auriol. Le trésor de 2130 monnaies en argent (oboles et demi-oboles) a été mis au jour en 1867 sur la commune 
d’Auriol située à 25 km de Marseille dans le département des Bouches-du-Rhône en région Provence-Alpes-Côte d’Azur. Monnaies 
du type du « Trésor d’Auriol » : dénomination usuelle des monnaies archaïques frappées à Marseille à cette période.

79. MASSALIA Marseille 474-410 
Tête à gauche, les cheveux tressés retenus par le krobylos (sorte de bandeau). 
R/. Crabe dans un grènetis. Dessous, M. 
♦ Brenot page 29 n°1 et 2 ; BN 513 
Litra d'argent (étalon sicilien). (0,82 g) Type du Trésor d’Auriol.
Type rare. Belle patine bleutée. Très beau.      300 / 330 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°279
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80. MASSALIA Marseille 410-385 
Tête du dieu-fleuve Lacydon sous les traits d’Apollon à droite, sans les 
favoris. R/. M-A en cantonnement d’une roue à quatre rayons. 
♦ Brenot 111 
Obole en argent (groupe II) (0,77 g) Type du Trésor d’Auriol.
Beau style. De haut relief. Belle patine. 
Très beau. 180 / 200 €

81. MASSALIA Marseille 385-220
Tête du dieu-fleuve Lacydon sous les traits d’Apollon à gauche, avec les 
favoris. R/. M-A en cantonnement d’une roue à quatre rayons. 
♦ Brenot Lyon 116 et ss 
Obole d’argent (groupe III). (0,70 g) Type du Trésor d’Auriol.
Très beau.     80 / 100 €

82. MASSALIA Marseille 385-220
Tête du dieu-fleuve Lacydon sous les traits d’Apollon à gauche, avec les 
favoris. R/. M-A en cantonnement d’une roue à quatre rayons. 
♦ Brenot Lyon 116 et ss 
Obole d’argent (groupe III). (0,67 g) Type du Trésor d’Auriol.
Très beau.     80 / 100 €

Le culte d’Artémis Le temple d'Artémis Ephesia était un sanctuaire dans l'ancienne Massalia. Le sanctuaire est lié à la 
mythologie autour de la fondation de la ville de Massalia par les Grecs au VIIe siècle avant J.-C. C’était un temple dédié à la 
version éphésienne d’Artémis, et son culte à Massalia était étroitement lié à son culte à Éphèse. L’un des trois sanctuaires les plus 
importants de Massalia, aux côtés du temple d’Apollon Delphinios et du temple d’Athéna. 
On distingue les drachmes lourdes des drachmes légères plus courantes. Les drachmes lourdes sont très rares car elles n’ont été émises 
que pendant une dizaine d’années. Elles rappellent les monnaies de Vélia, les massoliotes ayant eu des rapports commerciaux très 
étroits avec cette cité.

83. MASSALIA Marseille 370-360 
Buste d'Artémis à droite, les cheveux relevés. Elle est parée de boucles d’oreilles à triple pendants et d’un 
collier de perles. Grènetis. R/. Lion avançant à droite sur une double ligne de base. Au-dessus, MAΣΣA.
♦ BN 797
Drachme d’argent de poids lourd. (3,34 g)
Très rare. Double frappe à l’avers. Superbe exemplaire avec une jolie patine.   1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°406
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Au IIe siècle avant J.-C., le monnayage s’est développé, et les peuples ayant des mines d'or, comme les Arvernes, frappent des 
statères qui sont aussi un moyen d'affirmer leur souveraineté et leur puissance. Au Ier siècle avant J.-C., les Parisii produisent 
leurs statères d'or au cheval. La monnaie typiquement gauloise fait son apparition au IVe siècle avant J.-C. et se développe sous 
l'influence du commerce et de mercenariat celte avec les Grecs, le dessin de ces monnaies s’inspire du monnayage macédonien, tel 
que les tétradrachmes de Philippe II. Les monnaies des divers peuples sont de styles très différents, des plus rustiques aux plus 
élaborés mais qui se rattachent bien au style de l'art celte. Elles représentent souvent des animaux, des humains stylisés, des formes 
géométriques mais aussi des symboles tels que des lyres, harpes, trépieds, roues solaires, rosaces stellaires, croissants lunaires, trèfles, 
quatre-feuilles, branches de gui, rameaux, haches, marteaux. Les animaux le plus souvent représentés sont les chevaux, chamois, 
serpents, loups, sangliers, renards. On retrouve également des torques, trompettes, carnyx qui rappellent la guerre et la chasse. 
Parmi les monnaies gauloises en bronze, les bronzes frappés se distinguent des bronzes coulés appelés potins. Le potin est en 
bronze coulé à basse température de fusion et contenant de 20 à 25 % d’étain. Ils étaient coulés dans des moules bivalves multiples. 
Ils se distinguent par les protubérances axiales laissées par le coulage qu’il n’y a pas sur les bronzes frappés.

Les Abrincatui étaient un peuple installé dans le sud-ouest de l’actuel Cotentin (Avranches). Ils avaient comme voisins les 
Unelles, d’où une confusion dans l’attribution des monnaies de ces deux peuples. 

84. ABRINCATUI Région du Cotentin 60-50
Tête luniforme à droite avec trois annelets sur la joue. Cordon perlé. 
R/. Cheval à droite, conduit par un aurige dégénéré. Devant, sanglier-enseigne et dessous,
lyre entre deux astres. 
♦ DT 2274
Statère de billon à la joue ornée de la classe III. (6,27 g)
Belle frappe vigoureuse décentrée. Coup de cisaille à l’avers. T.B. / Très beau.   800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°318

Aedui. Les Éduens étaient établis dans les actuels départements français de la Nièvre et de Saône-et-Loire ainsi qu'au sud 
de celui de la Côte-d'Or (correspondant approximativement à l'arrondissement de Beaune) et à l'est de celui de l'Allier. Bibracte 
était leur capitale. Ils disposaient des riches terres de la partie occidentale de la plaine de Saône. Leurs voisins et ennemis étaient les 
Séquanes au nord-est et les Arvernes au sud-ouest. Les Lingons étaient leurs alliés au nord. Ils étaient régis par un chef  électif, le 
vergobret (haut personnage de la magistrature suprême).

85. AEDUI Région du Mont Beuvray 70-50
Tête à droite coiffée d’un casque orné d’écailles perlées. 
Devant, ANORBOS lisible partiellement. Grènetis. 
R/. Cheval galopant à droite. Hors champ, DVBNO.
♦ DT 3222 ; BN 4972
Quinaire d’argent (1,92 g)
Superbe.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°273



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

 
- 46 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

86. AEDUI Région du Mont Beuvray 70-50
Tête casquée de Rome à gauche. Devant, ARIVOS. Grènetis. 
R/. Cheval bridé galopant à droite. Dessous, rosace perlée. 
Au pourtour (hors champ), SANTONOS.
♦ DT 3265 ; BN 4525
Quinaire d’argent. (1,77 g)
Belle patine irisée bleutée. Superbe.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°299

87. AEDUI Région du Mont Beuvray 70-50
Tête casquée de Rome à gauche. Devant, SANTONO. Grènetis. 
R/. Cheval libre galopant à droite. Dessous, pentagramme et au- 
dessus, fleuron. 
♦ DT 3267 ; BN 4517
Quinaire d’argent. (1,92 g)
Superbe.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°273

Ambiani. Leur nom, « ceux qui sont des deux côtés de la rivière », indique que les Ambiens, peuple de la Gaule Belgique, 
occupaient les deux rives de la Somme (Samara). Ils avaient pour voisins les Calètes, les Morins, les Atrébates, les Bellovaques. 
Leur principal oppidum était Samarobriva (près d'Amiens). Ils participèrent à la coalition des peuples belges en 57 avant J.-C. 
et fournirent un contingent de 10 000 hommes. En 52 avant J.-C., c'est un contingent de 5 000 hommes qu'ils donnèrent pour 
libérer Alésia.

88. AMBIANI Région d’Amiens 90-80
Trace de tête stylisée laurée. R/. Cheval à droite entouré de 
globules. Au-dessus, torque et grènetis. Dessous, zig-zag pointé.
♦ DT 159 ; Scheers 87-88 
Statère d’or de la classe III. (6,29 g)
Type surréaliste. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°35

89. AMBIANI Région d’Amiens 90-80
Tête stylisée laurée à droite. R/. Cheval à droite entouré de 
globules. Dans le champ, torque. Dessous, zig-zag pointé.
♦ DT 159 ; Scheers 87-88
Statère d’or de la classe III. (6,29 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €

90. AMBIANI Région d’Amiens 90-80
Tête stylisée laurée à droite. R/. Cheval à droite entouré de 
globules. Dans le champ, torque. Dessous, zig-zag pointé.
♦ DT 159 ; Scheers 87-88
Statère d’or de la classe III. (6,39 g)
Avers décentré. Superbe.     1 000 / 1 200 €
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Les Arvernes occupaient l’actuel territoire de l’Auvergne et dominaient la Gaule. Leur capitale s’appelait Gergovia. Ils formaient 
l’un des peuples les plus puissants et  les plus belliqueux.
Ce n’est qu’en 52 avant J.-C. que Vercingétorix devint chef  des peuples gaulois contre les Romains.

91. ARVERNES Région de Clermont-Ferrand 120-60
Profi l imberbe, lauré à gauche, les cheveux courts. Grènetis. 
R/. Cheval libre bondissant  à gauche entre deux anneaux. Grènetis.
♦ DT 3547 ; BN 3710
Statère d’or pâle. (5,35 g)
Flan éclaté à la frappe. Décentré.
Très bel exemplaire.      1 200 / 1 500 €

Les Aulerques Éburovices sont un peuple gaulois, fraction du grand peuple des Aulerques (latin Aulerci), désignés par 
différents qualifi catifs selon la portion du territoire où ils se trouvaient. Ceux de la région d’Évreux portaient le qualifi catif  
d’Éburovices (latin Eburovici). Ils occupaient (au sens archéologique de « résider ») la partie sud est de l’actuel département de 
l’Eure.

92. AULERCI ÉBUROVICES Région d’Évreux 60-50 
Tête laurée à gauche, la joue tatouée, la chevelure composée de gui et de lignes perlées. 
Deux boucles en S et swastika centrée de trois points. 
R/. Cheval conduit à droite par un aurige. Dessous, un loup prêt à mordre. Devant un astre. 
♦ DT 2394 ; BN 7017 
Hémistatère d’or à la joue tatouée et au loup. (3,36 g) 
Rare. Très bel exemplaire. 1 200 / 1 500 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°39

93. AULERCI EBUROVICES Région d’Évreux 60-50
Tête casquée à droite, les cheveux longs calamistrés. 
Devant, PIXTILOS. R/. Cavalier androgyne galopant 
à droite et tenant une fourche. Dessous, volute.
♦ DT 2471 ; BN 7081
Bronze. (3,34 g)
Belle patine vert émeraude. Superbe.      180 / 200 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°28
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Les Carnutes étaient l’un des peuples les plus importants et les plus puissants de la Gaule indépendante, vivant sur le riche 
plateau de Beauce. Leur territoire s’étendait entre Loire et Seine sur l’Orléanais, le Blésois et le pays chartrain jusqu’à Mantes, 
c’est-à-dire la plus grande partie des départements actuels du Loiret, du Loir-et-Cher et de l’Eure-et-Loir et une partie des Yvelines. 
Leur centre économique était situé à Genabum (Orléans), mais leur principal oppidum semble avoir été Autricum (Chartres). 

94. CARNUTES Région de Chartres Ier siècle avant J.-C.
Profil apollonien lauré à droite. R/. Bige de chevaux conduit par un aurige. Dessous, petite tête 
humaine de face stylisée. Sous une ligne de base, reste de la légende des statères de Philippe II de 
Macédoine. 
♦ DT 2014 (cet exemplaire) ; BN 6415
Statère d’or imité de ceux de Philippe II de Macédoine. (7,67 g)
Très rare. Très bel exemplaire.     6 500 / 7 000 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°25

Les Élusates forme un peuple qui occupait une partie de l’actuel département du Gers, correspondant à l’ancien comté du 
Condomois (Comdom). Leur capitale était Elusa (Eauze, Gers). Les Élusates furent soumis en 56 avant J.-C. par Publius 
Licinius Crassus, lieutenant de César, le fils de Crassus qui mena campagne en Aquitaine.

95. ÉLUSATES Région du Gers 125-50 
Tête disloquée constituée de globules et de virgules. Dans le champ, séries de segments parallèles. 
R/. Cheval stylisé à gauche surmonté d’une aile.
♦ LT 3587 ; Savès 512 
Drachme d’argent ou pentobole. (2,75 g) 
Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°29

Les Leuques ne sont cités qu’une seule fois dans la guerre des Gaules de César (I., 40). Ces derniers ainsi que les Séquanes et les 
Lingons fournirent du blé à César au moment où l’armée romaine s’était arrêtée à Vesontio (Besançon) pour se ravitailler avant 
d’affronter les Germains d’Arioviste (58 avant J.-C.).

96. LEUCI (Leuques) Région de Toul 60 - 40 
Tête luniforme à gauche. R/. Sanglier-enseigne à gauche.
♦ DT 228 ; BN 9162
Potin (bronze coulé) au sanglier. Classe II.  (4,09 g)
Patine noire brillante. Très bel exemplaire.     180 / 200 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°36
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97. LEUCI (Leuques) Région de Toul 60 - 40
Tête casquée à gauche. De la bouche sort une fleur. 
R/. Taureau chargeant à droite et fleur de lis.
♦ DT 229 (Haute Seine) ; BN 9155
Potin (bronze coulé) au lis. (3,55 g)
Patine vert  olive. Superbe.     200 / 250 €

Lexovii, ville située à quelques kilomètres d’Hermival-les-Vaux. L'origine d'Hermival remonte à l'époque gallo-romaine. Le 
territoire est traversé par une voie romaine allant de Lisieux à Lillebonne, aujourd'hui disparue, mais dont le tracé existe toujours. 
Le début de cette voie est visible à Lisieux.

98. LEXOVII Région de Lisieux (Calvados) IIIe - IIe siècles
Large tête d’Apollon à droite. R/. Bige de chevaux conduit par un aurige pointant son aiguillon. 
♦ DT 2029 ; BN 5963
Quart de statère d’or « de poids lourd ». Type d’Hermival-les-Vaux . (2,00 g)
Très rare. Très beau.     600 / 800 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°329

Les Parisii formaient un peuple petit mais puissant dont l'oppidum était Lutèce. Apparentés aux Sénons, les Parisii et la cité 
se seraient émancipés de leur tutelle, relativement tardivement, après la défaite arverne en 121 avant J.-C. La richesse des Parisii 
reposait sur le contrôle fluvial de la Seine et des confluents avec la Marne, la Bièvre, l'Ourcq et l'Oise. César choisit Lutèce, en 53 
avant J.-C. pour convoquer l'assemblée des peuples gaulois. En 52 avant J.-C., les Parisii furent parmi les premiers à répondre à 
l'appel de Vercingétorix et ils fournirent un contingent de huit mille hommes pour l'armée de secours. Surveillé par Labienus, ami 
et légat de César, le territoire des Parisii fut le théâtre des derniers combats qui opposèrent Gaulois et Romains. Finalement, le 
chef  de guerre aulerque Camulogène menant la coalition des peuples de la Seine en 52 avant J.-C. fut vaincu et tué près de Lutèce.

99. PARISII Région de Paris 60-52
Tête d’Apollon à droite, cheveux disposés en volutes. Volutes devant le portrait. 
R/. Cheval cabré à gauche, la crinière perlée et quatre globule sur le poitrail. Au-dessus, résille 
triangulaire étoilée. De la bouche, sort l’émanation divine. Sous le cheval, fleuron composé de globules. 
♦ LT 7782 ; DT 79
Statère d’or (Classe II). (7,10 g)
Très rare. Très bel exemplaire.      6 000 / 7 000 €
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100. PARISII Région de Paris Ier siècle avant J.-C.
Grand Y entre deux protubérances ovales. 
R/. Animal au grand cou debout à gauche détournant la tête. 
♦ DT 692
Potin (bronze coulé) au Y. (3,61 g)
Monnaie rare et superbe.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°326

Les Rèmes occupaient la région de Champagne-Ardenne et plus précisément ce qui est aujourd'hui les départements de la Marne 
et des Ardennes. Leur nom signifie « les premiers ». Ils ont donné leur nom à la ville de Reims. Les peuples environnant les 
Rèmes sont les Nerviens, au nord, les Viromanduens et les Suessiones, à l'ouest, les Tricasses au sud, les Leuques, Trévires et 
Médiomatriques, à l'est. D’où l’influence de leur monnayage sur toutes ces tribus.

101. REMI Région de Reims 60-25
Œil de profil à droite dans un décor perlé. Devant, LVCOTIOS. 
R/. Cheval bondissant à gauche. Dessous, rouelle perlée. Au-dessus, (hors champ), LVCOTIOS.
♦ DT 592 ; BN 8821
Statère d’or. (6,00 g)
Flan étroit. Très beau.     800 / 900 €

Les Redons occupaient la partie orientale de l’Armorique. Ils avaient pour voisins les Coriosolites, les Namnètes, les Unelles et 
les Aulerques. Ils auraient possédé un débouché sur la mer, au niveau de la baie du Mont-Saint-Michel. 

102. REDONES Région de Rennes  80-50
Tête barbue et laurée à droite dont la coiffure est rangée en boucles sur le front puis en grosses mèches. 
R/. Cheval androcéphale conduit à droite par un aurige tenant les rênes et le vexillum. Dessous, 
rouelle perlée à huit rayons.
♦ DT 2318 ; BN 6813
Statère d’argent bas titre de la classe II. (6,87 g)
Type très rare. Très bel exemplaire.      1 200 / 1 500€
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Les Sénons, dont le nom signifie les sages ou les anciens, contrôlaient un vaste territoire qui s’étendait entre le sud de la 
Champagne et le nord de la Bourgogne. Leur principal oppidum était Agedincum (Sens) qui a conservé encore aujourd’hui le nom 
de la civitas antique. 

103. SENONES Région de Sens 100-50
Tête à droite, les cheveux disposés en sept mèches bouletées. 
R/. Cheval stylisé à gauche entouré de trois globules.
♦ DT 2640 ; BN 7417
Potin (bronze coulé) à la tête d’Indien. (3,69 g)
Patine gris vert. Superbe.     120 / 150 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°325

Les Vénètes étaient un peuple armoricain qui résidait dans l’actuel département du Morbihan et dont la capitale était Vannes. 
Ils étaient aussi bons marins qu’excellents commerçants et contrôlaient aussi bien le commerce de l’étain que son exportation entre 
la Bretagne et Rome. Ils avaient une puissante flotte et de nombreux ports côtiers. Les Vénètes prirent la tête de la coalition 
armoricaine qui s’opposa à César en 57 avant J.-C. Ils furent soumis par Crassus. L’année suivante, en 56 avant J.-C., la flotte 
vénète rencontra celle de César, dans l’estuaire de la Loire ou dans le golfe du Morbihan et fut totalement détruite. Ils envoyèrent 
un contingent de secours pour aider à dégager Vercingétorix assiégé dans Alésia lors de la seconde révolte. Après la Guerre, les 
Vénètes perdirent leur puissance politique, mais conservèrent un rôle économique, en particulier dans les relations commerciales 
avec la Bretagne.

104. VÉNÈTES Région de Vannes (Bretagne) IIe-Ier siècles
Tête d’Ogmius à droite entourée d’un cordon perlé et surmonté d’un loup. 
R/. Cheval androcéphale conduit par un aurige. Dessous, une tête de génie. 
♦ DT 2121 (cet exemplaire)
P.L. Lemière (1852) Essai sur les monnaies gauloises de la Bretagne armoricaine. 
Bulletin Archéologique de l’Association bretonne p.203-235, pl.III, fig.19. 
Statère d’or. (7,40g)
Remarquable exemplaire. Monnaie extrêmement rare. Flan fêlé. Très beau.     6 500 / 7 000 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°32
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LES BRITONS

Aux monnaies gauloises, on rattache les Celtes en Grande-Bretagne, en Bavière, le long du Danube et jusqu’en Hongrie et les 
celtibères. Les Britons. Le peuplement à « caractère celtique » de l’île de Bretagne doit être considérée séparément.

Les Trinovantes (ou Trinobantes) est l’un des peuples bretons les plus puissants de la protohistoire de la Grande-Bretagne, 
avant l’occupation romaine. Ils nous sont connus par plusieurs sources littéraires : Jules César (Commentaires sur la Guerre des 
Gaules), Auguste (Res Gestae Divi Augusti), Tacite (Annales) et, beaucoup plus tardivement, par les compilations de Geoffroy 
de Monmouth (Historia Regum Britanniae).

105. GRANDE-BRETAGNE - TRINOVANTES et CATULLAUNI 45 -40 
Restes de deux couronnes croisées et ornements. R/. Cheval libre à droite à la queue bifide. 
Dessous, soleil. Au-dessus, globules et ornement ailé (peigne). 
♦ Rudd ABC 2442 ; Mack 137
Statère d’or pâle « Middle Whaddon Chase Type ». (5,80 g)
Rare. T.B./Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°350

106. GRANDE-BRETAGNE - TRINOVANTES et CATULLAUNI 45 -40 
Deux couronnes croisées. Au centre, deux croissants. De part et d’autre, volutes. 
R/. Cheval libre. Dans le champ, rouelles, globules, volutes.
♦ Rudd ABC cf  2514
Statère d’or pâle « Middle Whaddon Chase ». (5,57 g)
Rare. Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°359

Les Iceni ou Icènes étaient un peuple brittonique présent dans la région de l’actuel le Norfolk et le Suffolk au nord-est de la 
Grande-Bretagne, entre le Ier siècle avant et le Ier siècle après J.-C. 

107. GRANDE-BRETAGNE - ICENI 60-20
Tête diadémée à droite, les cheveux disposés en mèches 
torsadées. Devant molettes (comètes). R/. Cheval à gauche. 
Dans le champ, molette, annelet, globule.
♦ Rudd ABC 1495 ; Sear 432
Unité d’argent ou denier « Bury Type » (1,18 g)
Rare. Superbe.     180 / 200 €
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Les Dobunni étaient un peuple celte brittonique qui résidait dans l’ouest et le sud-ouest de l’île de Bretagne (actuelle Grande-
Bretagne), avant l’occupation romaine. Ils nous sont connus par les textes de Ptolémée. 

108. GRANDE-BRETAGNE - DOBUNNI 
15 avant - 30 après J.-C.
Tête à droite, une rouelle sur la joue. 
R/. Cheval à gauche. Dessous, rouelle.
♦ Rudd ABC 2128 ; Sear 378
Unité d’argent ou denier 
« East Anglian Type ». (1,10 g)
Très rare. Superbe.     180 / 200 €

LES CELTES DU DANUBE et LES CELTIBÈRES

Les Celtes du Danube. L’histoire des Celtes est mal connue puisqu’ils n’ont pas produit d’écrits sur eux-mêmes, leurs actions, 
leur culture, leur religion. La classe sacerdotale des druides privilégiait en effet la transmission orale au détriment de l’écriture, 
qu’elle connaissait pourtant, vraisemblablement pour des raisons spirituelles et politiques. 
Seuls les témoignages des grecs et des romains ont permis une reconstitution. 

Les tétradrachme de Philippe II de Macédoine qui représentent la tête de Zeus à l’avers et un cavalier au revers ont été 
largement copiés et imités par l’ensemble des Balkans au nord de la Macédoine et de la Thrace. Ils étaient destinés à payer la solde 
des mercenaires engagés par les rois hellénistiques. 

109. CELTES DU DANUBE IIIe-IIe siècles
Tête barbue de Zeus à droite. R/. Cavalier au pas à gauche, tenant un rameau. 
♦ Cast 1316 ; Lanz 589-590 ; LT cf. 9870
Tétradrachme d’argent. (12,56 g)
Très belle patine de médaillier. Bien centré. Très beau.      1 000 / 1 200 €

110. CELTES DU DANUBE - PANNONIE IIe - Ier siècles
Tête janiforme, barbue. R/. Cavalière à droite (sans bras), les cheveux flottants. Devant, cercle perlé.  
♦ BN 9899
Tétradrachme d’argent. (12,13 g) 
T.B./Très beau.     600 / 700 €



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

 
- 54 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

111. CELTES DU DANUBE - NORICUM IIe - Ier siècles
Tête d’Apollon à gauche, coiffée d’un large bandeau lauré. Grènetis. R/. Cavalier passant à gauche. 
♦ BN 9911
Tétradrachme d’argent. (11,76 g)
Très bel exemplaire.     1 000 / 1 200 €

Les monnaies celtibères sont les monnaies émises par les Celtes occupant l’Espagne. Elles portent une légende ibérique et nous 
révèlent une influence romaine évidente. Les Celtibères sont les tribus celtiques de la péninsule Ibérique qui habitaient à l'ouest des 
Monts ibériques. Les Romains les considéraient comme un mélange de Celtes et d'Ibères, mais en les différenciant ainsi de leurs 
voisins, c'est-à-dire des Celtes du plateau et des Ibères de la côte. 

112. ESPAGNE - TARRACONAISE - OSCA (Huesca) 150-120
Tête barbue à droite (collier de perles). Grènetis. R/. Cavalier galopant à droite, tenant une lance. 
Cercle linéaire. Légende ibérique avers et revers.
♦ Calico 173
Denier d’argent au cavalier. (3,67 g)
Petite fente au revers. Superbe/Très beau.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°272
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LE MONDE ROMAIN

Choix extrêmement rigoureux des monnaies romaines. Cette riche suite iconographique nous révèle, avec une grande fidélité, les 
traits des empereurs romains qui permettent de suivre le faste et la décadence de cette civilisation.
Le numéraire romain est celui qui a connu la plus longue durée et la plus grande expansion géographique dans le monde 
occidental et méditerranéen. Jusqu’à la fin du IIIe siècle le système monétaire est bimétallique (argent et bronze) et à partir de la 
réforme d’Auguste en 19 avant J.-C., le système rentre dans une période de stabilité qui va durer plus de deux siècles. Le monnayage 
en or avec l’aureus est complété par le denier d’argent de même taille et de mêmes types que l’aureus. Le poids de l’aureus est 
à l’origine le trentième de livre, le poids est abaissé successivement jusqu’à soixante douzième de livre sous Constantin Ier, il prend 
alors le nom de solidus ou sous d’or
Les avers des monnaies représentent l’effigie très réaliste de l’empereur et les revers révèlent les exploits, les victoires de l’empereur 
mais aussi des monuments ou encore des dieux, déesses ou allégories. Le monnayage proprement romain en argent commence en 
268 avant J.-C. époque où on installa un atelier de frappe sur le mont Capitolin, dans l’annexe du temple de Juno Moneta. À la 
fin de l’empire, la belle époque de l’art romain se termine. Les signes de décadence se multiplient à partir de Constantin le Grand.

L. Hostilius Saserna était lieutenant de César pendant la guerre des Gaules. L’avers révèle le portrait d’un guerrier gaulois, 
les cheveux ébouriffés probablement Vercingétorix et le revers montre un bige de chevaux dans lequel un guerrier lance un javelot 
sur l’ennemi. En 52 avant J.-C., César capture le célèbre chef  gaulois lors du siège d’Alésia. Il le ramène à Rome et le garde 
prisonnier pendant six ans avant de le faire assassiner.

113. HOSTILIA L. Hostilius Saserna 48 avant J.-C.
Buste drapé de Vercingétorix à droite. Derrière, bouclier. R/. L•HOSTILIVS - SASERN. Gaulois nu 
tenant un bouclier et une lance debout sur un bige conduit par un aurige.
♦ Babelon (Hostilia) 2 ; Crawford 448/2a ; Sydenham 952
Denier d'argent frappé à Rome 48 avant J.-C. (3,89 g)
Monnaie intéressante. Très beau portrait d’une expression réaliste. 
D’une grande finesse. Superbe exemplaire.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (mars 1999) n°42

114. HOSTILIA L. Hostilius Saserna 48 avant J.-C;
Même description que le numéro précédent.
♦ Babelon (Hostilia) 2 ; Crawford 448/2a ; Sydenham 952
Denier d'argent frappé à Rome 48 avant J.-C. (3,55 g)
Monnaie intéressante. T.B.     250 / 300 €
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Jules César est né en 100 avant J.-C., appartient au parti de Marius et s’oppose très jeune à Sylla. Il est préteur en 62 avant 
J.-C., avant de former avec Pompée et Crassus le premier triumvirat en 59 avant J.-C., l’année de son consulat. Il reçoit ensuite 
un imperium proconsulaire sur la Gaule, renouvelé en 54. Il combat Vercingétorix à Gergovie puis à Alésia. Assiégé, le chef  
gaulois doit se rendre. Crassus ayant été tué à Carrhæ, en Mésopotamie, en 53 avant J.-C., César se fâche avec Pompée et marche 
sur Rome en 49 avant J.-C. En 48 avant J.-C., à Pharsale, il écrase Pompée qui s’enfuit en Égypte où il est assassiné. César doit 
ensuite affronter les fils de Pompée et le parti pompéien. Il les vainc à Thapsus (Afrique, mort de Caton d’Utique) en 46 avant J.-
C. et à Munda (Espagne, mort de Cneius Pompée). César est assassiné aux Ides de Mars (15 mars 44 avant J.-C.) par Cassius 
et Brutus. Il est divinisé après sa mort en 42 avant J.-C.

115. JULES CÉSAR 13 juillet 100 - 15 mars 44 
Éléphant marchant à droite écrasant un serpent. À l’exergue, CAESAR. 
R/. Instruments de sacrifice : simpulum, aspersoir, hache et chapeau. 
♦ Crawford 443/1; Sydenham 1006
Denier d’argent frappé à Rome en 49 avant J.-C. (4,00 g)
De beau style. Belle patine. Superbe.      800 / 1 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°46

Marc Antoine et Octave. Jules César a adopté son petit-neveu, Octave, qui se trouve propulsé à dix-huit ans sur la scène 
politique. À la mort de César en mars 44 avant J.-C., il est en Épire. Il rejoint rapidement Rome et s’oppose à Marc Antoine, 
collègue au consulat, lieutenant et ami de César. Néanmoins, Lépide, Antoine et Octave forment en novembre 43 avant J.-C. 
le second triumvirat alors qu’Octave vient d’obtenir son premier consulat en août 43, à dix-neuf  ans, soit vingt ans avant l’âge 
normal. Antoine a vingt ans de plus qu’Octave. Il essaye d’abord d’être son mentor. 
Les relations entre les deux hommes sont souvent houleuses bien qu’ils soient beaux-frères. En effet, pour sceller la paix après 
la guerre de Pérouse en 40 avant J.-C., Antoine épouse Octavie, la sœur d’Octave, lors du pacte de Brindisium. L’entente entre 
Antoine et Octave cesse quand Antoine, après l’entrevue de Tarente, abandonne sa femme pour aller vivre avec Cléopâtre VII 
(51-30 avant J.-C.) avant de l’épouser. La rupture définitive intervient en 32 avant J.-C., quand Antoine divorce d’Octavie et 
qu’Octave publie le testament de Marc Antoine. Le conflit final se termine par la bataille d’Actium le 2 septembre 31 avant J.-C. 
et le suicide d’Antoine l’année suivante.

116. MARC ANTOINE et OCTAVE 41 avant J.-C.
M. ANT. I(MP). (AV)G. III. VIR. R. P. C. M. BARBAT. Q. P. Tête nue de Marc Antoine. 
R/. CAESAR IMP. PONT. III. VIR. R. P. C. Tête nue d’Octave. 
♦ Cohen 8 ; Babelon (Antonia) 51/30 ; Crawford 517/2 ; Sydenham 1181
Denier d’argent frappé à Ephèse en 41 avant J.-C. (3,71 g)
Jolie patine de médaillier irisée bleutée. Deux beaux portraits réalistes. 
Flan légèrement fêlé. Superbe exemplaire de toute beauté.      1 200 / 1 500 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°48
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117. MARC ANTOINE et AHENOBARBUS 40 avant J.-C.
ANT IMP III•VIR R•P•C. Tête nue de Marc Antoine à droite. Derrière la nuque, lituus (bâton 
d’augure). R/. CN•DOMIT•AHENOBARBVS IMP•. Proue de galère à droite. Au-dessus, une étoile 
rayonnante. 
♦ Babelon (Antonia) 55 ou (Domitia) 23 ; Cr 521/2 ; Sydenham 1179
Denier d’argent frappé dans un atelier itinérant (Corcyre) en 40 avant J.-C. (3,66 g)
Extrêmement rare. Belle patine bleutée. Superbe spécimen.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°49

À partir de la réforme monétaire d’Auguste de 19 avant J.-C., 
le système entre dans une période de stabilité qui va durer plus de deux siècles. 

La dynastie des Julio-Claudiens (-27 à +68) 
Auguste, Tibère, Caligula, Claude, Néron

Octave Auguste est issu d’une ancienne et riche famille de rang équestre appartenant à la gens plébéienne des Octavii, éduqué à 
Rome selon les coutumes de l’aristocratie républicaine, il devient, à 19 ans, en 44 av. J.-C., le fils adoptif  posthume (par testament) 
de son grand-oncle maternel Jules César, peu après l’assassinat de celui-ci. En tant que premier empereur de Rome, Auguste a basé 
ses pouvoirs sur les fonctions politiques traditionnelles et s’est présenté comme le « premier homme » du Sénat plutôt que comme un 
roi, préservant habilement les idéaux de la République romaine.

118. OCTAVE AUGUSTE 27 avant - 14 après J.-C.
CAESAR. Tête nue d’Auguste à droite. R/. AVGVSTVS. Vache debout à droite.
♦ Cohen 28/20 ; RIC 475 ; BMC 943 ; Giard 941-943
Denier d’argent frappé à Pergame en 27 avant J.-C. (3,78 g)
Rare. Excellent portrait de beau style. Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°232
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Les Sévères (193-235) 
Septime Sévère, Caracalla, Géta, Macrin, Diaduménien, Élagabale, Alexandre Sévère

Septime Sévère est né le 11 avril 146 à Leptis Magna (Khoms, Libye) et mort le 4 février 211 à Eboracum au Royaume-Uni. 
Après avoir fait exécuter l’empereur Didius Julianus et combattu ses rivaux au cours de l’année des cinq empereurs, il obtient le 
trône impérial le 1er juin 193 jusqu’à sa mort. Il se construit une réputation de bon administrateur plus que de général. Il a su 
s’imposer en faisant régner l’ordre et en affirmant ses principes dynastiques. Il s’entoure de ses enfants Caracalla (âgé de 12 
ans) et de Géta. Ses relations avec le Sénat sont mauvaises, s’attirant l’hostilité de ses membres en limitant leur pouvoir avec le 
soutien de l’armée. Il ordonne l’exécution de dizaines de sénateurs accusés de corruption pour les remplacer par des hommes fidèles 
à sa cause, et dissout la garde prétorienne pour la remplacer par une garde personnelle. Durant son règne, quelque 50 000 soldats 
campèrent aux abords même de Rome. Bien que sa soif  de pouvoir ait transformé l’Empire en une dictature militaire, Septime 
Sévère jouit d’une certaine popularité grâce à un retour aux traditions qui tranche avec la politique de son prédécesseur Commode.

119. SEPTIME SÈVÉRE 1er juin 193 - 4 février 211
AVT KAI CЄOYHPOC CЄ. Buste lauré et drapé de l’empereur à droite. 
R/. ΔHMAPX ЄΞ VΠATOC Γ. Aigle debout de face, regardant à gauche et tenant une couronne dans 
son bec. Entre les pattes, étoile. 
♦ Prieur & Amandry Group II, 22 ; Prieur 1140
Tétradrachme d’argent frappé à Laodicée (Séleucie et Pieria) en 209-211. (14,64 g)
Rare en cet état de conservation. Superbe.    600 / 800 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°355

120. SEPTIME SÉVÈRE 193-211
L SEPT SEV AVG IMP XI PART MAX. Sa tête laurée à droite. R/. COS II P P. Victoire marchant 
à gauche, tenant une couronne et une palme. 
♦ Cohen 96 ; RIC 503a ; BMC 655
Denier d’argent frappé à Rome en 198-211. (3,36 g)
Superbe.     120 / 150 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°352
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Julia Domna était la fille du prêtre solaire Julius Bassianus d’Emesa en Syrie (riche ville caravanière du désert syrien). Belle, 
cultivée et très instruite, son horoscope annonçait qu'elle épouserait un roi et, lorsque Septime Sévère a rencontré sa famille alors 
qu'il servait comme général en Syrie, il a immédiatement écrit à son père et a obtenu sa main en mariage. Lors de son ascension 
comme empereur romain en 193. Elle épousa le futur empereur Septime Sévère et lui donna les deux héritiers du trône, Caracalla 
et Géta. Elle avait une grande influence politique, mais n’a pas pu empêcher la lutte de pouvoir entre ses fils et a dû assister à la 
façon dont Géta a finalement été tué sous ses yeux. Par la suite, elle a partiellement dirigé le gouvernement pendant les campagnes de 
son fils. Après l’assassinat de Caracalla, Julia Domna s’est suicidée en refusant de manger. Leur tragédie contraste fortement avec 
la déesse de la joie représentée sur les revers. Cependant, la pièce date également de jours plus heureux du vivant de Septime Sévère.

121. JULIA DOMNA 193-217
IVLIA DOMNA AVG. Son buste drapé à droite, les cheveux ondulés et coiffés en chignon tressé. 
R/. VENERI VICTR. Vénus, à demi-nue, vue de l'arrière, appuyée sur une colonne du bras gauche 
et tenant une palme et une pomme.
♦ Calicó 2641a ; RIC 536 ; Cohen 193
Aureus frappé à Rome sous Septime Sévère en 193-196. (7,22 g)
Portrait de haut relief. Superbe.     7 500 / 8 000 €

Élagabale ou Héliogabale est né vers 203 ou 204 à Émèse, Rome ou Velletri et mort à Rome le 11 mars 222. Il fut empereur 
romain de 218 à 222 sous le nom de Marcus Aurelius Antoninus. Il est le fils de Julia Soæmias et de Varius Marcellus. Par sa 
mère, il est le petit-neveu par alliance de Septime Sévère, qui avait épousé sa grand-tante Julia Domna en secondes noces, et le neveu 
de Caracalla. Proche de la dynastie des Sévères, sa famille bénéficie d'une certaine influence en Syrie, où il sert dans sa jeunesse 
comme prêtre du dieu Élagabale. Après la mort de son cousin Caracalla, Héliogabale est nommé empereur à 14 ans grâce à une 
révolte provoquée par sa grand-mère Julia Mæsa contre Macrin. Son règne montre un mépris pour les traditions religieuses romaines 
et les tabous sexuels. Il remplace ainsi le chef  traditionnel du panthéon romain, Jupiter, par la divinité Élagabale.

122. ÉLAGABALE Varius Avitus Bassianus Juin 218 - 11  mars 222
IMP CAES M AVR ANTONINVS AVG. Son buste lauré, cuirassé et drapé à droite. 
R/. FIDES EXERCITVS. La Fidélité assise à gauche sur un trône, tenant un aigle et un étendard. 
Devant, étendard. 
♦ Calico 2992 ; RIC 69 ; BMC 10 ; Cohen 34
Aureus frappé à Rome en 218-219. (6,35 g)
D’une grande qualité. De flan large. Superbe.     8 000 / 9 000 €



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

 
- 60 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

La Tétrarchie (285-324) 
Dioclétien, Maximien Hercule, Constance Chlore, Galère, Sévère II, 

Maxence, Maximin II, Licinius, Constantin Ier, Constantin II, Constance II, Julien, Jovien
Dioclétien, né en 245 en Dalmatie (Split), est un empereur illyrien. Après avoir éliminé Aper, préfet du prétoire, également 
beau-père et assassin de Numérien, il revêt la pourpre le 20 novembre 284. Luttant d’abord contre Carin, dernier fils de Carus, il 
est battu au Margus l’année suivante. Mais Carin est assassiné et Dioclétien reste seul auguste. Il élève Maximien, un compatriote, 
au rang de césar en novembre 285, puis d’Auguste le 1er avril 286. Dioclétien vient de créer un nouveau régime politique, 
la dyarchie. Deux empereurs s’y partagent le pouvoir militaire et politique, mais Maximien reste subordonné à Dioclétien. 
Dioclétien se place sous la protection jovienne (de Jupiter) tandis que Maximien est d’essence herculéenne (d’Hercule). Dioclétien 
passe les dix premières années de son règne à guerroyer en Orient, tandis que Maximien reste en Occident.

123. DIOCLÉTIEN Aurelius Valerius Diocletianus Augustus 
20 novembre 284 - 1er mai 305
D N DIOCLETIANO FELICISSIMO SEN AVG. Son buste lauré 
à droite, vêtu du manteau impérial, tenant un Rameau et la mappa. 
R/. PROVIDENTIA DEORVM QVIES AVGG. Providence debout face
à Quies (le repos) tenant un sceptre et un rameau. Dans le champ, S-F et 
à l’exergue, AQP.
♦ Cohen 421 ; BMC 64a ; RIC 64a.
Follis (bronze) frappé à Aquilée en 305-306. (10,50 g)
Superbe.     120 / 150 €
Exemplaire Collection Maurice Laffaille (1976) n°166
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°325

La dynastie constantinienne est ainsi nommée d'après Constantin Ier, qui n'est pourtant pas le premier de cette famille à 
avoir régné. Le premier empereur de la dynastie, Constance Chlore, s'appelait Flavius Valerius Constantius. Son nom de famille 
ou gentilice Flavius explique que les membres de la dynastie constantinienne aient parfois été qualifiés de seconds Flaviens.
Constantin Ier le Grand est né en 274, fils de Constance Chlore et d'Hélène. Il est nommé césar à la mort de son père le 
25 juillet 306 et est proclamé auguste le 25 décembre 307. Il épouse Fausta, la fille de Maximien Hercule, qui lui donnera cinq 
enfants dont trois augustes. Les vingt premières années de son règne sont consacrées à s'imposer comme principal auguste contre 
Maximien Hercule, Galère, Maxence, Maximin II et Licinius. Il est reconnu comme le premier empereur chrétien, bien que 
baptisé seulement sur son lit de mort le 22 mai 337.

124. CONSTANTIN Ier le GRAND Flavius Valerius Constantinus 27 juillet 306 - 22 mai 337
CONSTANTINVS P F AVG. Sa tête laurée à droite. 
R/. FELIX PROCESSVS COS IIII AVG N. L’empereur debout de face, en toge, tenant un 
globe et un sceptre transversal. À l’exergue, PTR. 
♦ Cohen 152 ; RIC 12
Solidus (sou d’or) frappé à Trèves en 313-315. (4,49 g)
Extrêmement rare. Flan irrégulier. Légères encoches sur la tranche et éraflures au rêves. 
Très beau.       7 000 / 8 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°32
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125. CONSTANTIN Ier le GRAND 306-337
CONSTANTINVS MAX AVG. Son buste cuirassé et drapé à droite, avec le diadème orné de 
pierreries. R/. VICTORIA CONSTANTINI AVG. Victoire marchant à gauche, tenant un trophée et 
une palme. Dans le champ, chrisme et LXXII (indication du poids soit 72 solidi à la livre). À l’exergue, 
SMAN(point). ♦ Cohen 605 ; RIC 100 ; Depeyrot 49/1
Solidus (sou d’or) frappé à Antioche en 336-337.
Monnaie rare et superbe, avec toute sa fraîcheur de frappe.     6 500 / 7 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°82

126. HÉLÈNE †18 août 330
FL HELENA AVGVSTA. Son buste diadémé et drapé à droite. 
Elle est parée d’un double collier de perles. 
R/. SECVRITAS REIPVBLICÆ. La Sécurité debout à gauche, 
tenant un rameau d’olivier pointé vers le sol.  ♦ RIC 234
Follis (bronze) frappé à Lyon en 324-328. (3,08 g)
Belle patine marron brillante. Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (mars 1992) n°69
Hélène est née vers 248/250 à Depranum et morte probablement le 18 août 330 à Nicomédie. Elle fut impératrice romaine, 
concubine ou épouse de Constance Chlore et mère de Constantin Ier. Elle est considérée comme sainte par l’Église catholique et les
Églises orthodoxes.

Les Théodosiens (379-457)
Théodose Ier, Maxime, Arcadius, Honorius, Théodose II, Constance III, Valentinien III, Marcien

La dynastie dite des Théodosiens est une dynastie d’empereurs romains ayant régné sur l’Empire romain d’Occident et l’Empire 
romain d’Orient, de 379 à 457 en Orient et de 392 à 455 en Occident.

En Occident : Théodose Ier qui donna le nom à la dynastie, Honorius, suivi de Théodose II, Constance III, Valentinien III.
En Orient : Théodose Ier le dernier empereur de L’Empire romain unique, puis Arcadius et Théodose II.

127. THÉODOSE Ier Flavius Theodosius empereur d’Orient 19 janvier 379 - 17 janvier 395
D N THEODOSIVS P F AVG. Son buste cuirassé et drapé, avec le diadème perlé. 
R/. CONCORDIA AVGGGΓ. Constantinople casquée, assise de face sur un trône à têtes de lion, le 
pied posé sur une proue de navire. Elle tient une haste perlée et un bouclier sur lequel on lit : VOT V 
MVL X. A l’exergue, CONOB.
♦ Cohen 10 ; RIC 47b
Solidus (su d’or) frappé à Constantinople. (3e officine). (4,45 g)
Beau style. Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°90
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128. THÉODOSE Ier empereur d’Orient 379-395
D N THDEOSIVS P P AVG. Son buste cuirassé et drapé à droite, avec le diadème fl euri. 
R/. CONCORDIA AVGGGΓ. Constantinople assise de face, casquée et drapée, tenant un globe de 
la main droite et un sceptre long de la gauche, le pied gauche posé sur une proue de navire. Le siège 
est orné de têtes de lion. À l’exergue, CONOB.
♦ RIC 45d
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. (3e offi cine). (4,41g)
Superbe. 800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°160

129. ARCADIUS fi ls de Théodose Ier  empereur d’Orient 19 janvier 383 - 1er mai 408
D N ARCADVS P F AVG. Son buste diadémé, cuirassé et drapé à droite, avec le diadème perlé. 
R/. CONCORDIA AVGGGS. Constantinople assise de face, casquée et drapée, tenant un globe de 
la main droite et un sceptre long de la gauche, le pied gauche posé sur une proue de navire. Le siège 
est orné de têtes de lion. À l’exergue, CONOB.
♦ RIC 675 ; Depeyrot 45 /4
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople en 388-392. (6e offi cine). (4,46 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°147

130. ARCADIUS 383-408
D N ARCADVS P F AVG. Son buste diadémé, cuirassé et drapé à droite, avec le diadème perlé. 
R/. VICTORIA AVGGG. L’empereur debout à  droite, le pied sur un captif. Il tient un étendard 
et une victoire qui le couronne. Dans le champ, M-D et à l’exergue, COMOB.
♦ RIC 35b ; Depeyrot 16/1
Solidus (sou d’or) frappé à Milan en 397-402. (4,35 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°37

 empereur d’Orient 379-395
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131. THÉODOSE II fils d’Arcadius empereur d’Orient
10 janvier 402 - 28 juillet 450
D N THEODO-SIVS P F AVG. Son buste diadémé, casqué, 
cuirassé et armé de face. Il tient une lance et un bouclier orné 
d’un cavalier terrassant un ennemi. R/. CONCORDIA AVGGZ. 
Constantinople assise de face, casquée et drapée, tenant un globe 
surmonté d'une Victoire qui la couronne et un sceptre long, le 
pied gauche posé sur une proue de navire. À l’exergue, CONOB.
♦ RIC 202 ; Depeyrot 73/2
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople en 408-420. (4,48 g)
Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°159

132. THÉODOSE II 402-450
D N THEODOSIVS P F AVG. Son buste diadémé, casqué et 
cuirassé de face, tenant une lance et un bouclier orné d'un cavalier 
chargeant à droite. 
R/. SALVS REIPVBLICAE. Théodose II à gauche et Valentinien 
III à droite assis de face sur un banc, nimbés, vêtus du manteau 
consulaire, tenant chacun la mappa de la main droite et ensemble 
une croix de la main gauche. Entre eux, une étoile. À l’exergue, 
CONOB.
♦ RIC 237 ; Depeyrot 79/1
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. (4,49 g)
Superbe. Rare en cet état de conservation.     900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°48
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LES BYZANTINS

L’Empire byzantin ou Empire romain d’Orient est la partie orientale de l’Empire romain issue du partage de pouvoir impérial 
au IVe siècle entre deux empereurs, l’un régnant sur l’Orient (Pars Orientalis) avec pour capitale Constantinople (anciennement 
appelée Byzance), l’autre sur la partie occidentale (Pars Occidentalis) avec comme capitale Milan, puis Ravenne. C’est dans la 
seconde moitié du XIXe siècle que l’appellation « byzantin » se généralise pour l’Empire romain d’Orient, mais, en fait, il n’y 
a pas de fondation ni de début de l’Empire byzantin : la distinction entre Empire romain et Empire byzantin, qui a remplacé 
l’expression « Bas-Empire », est une question de convention entre les historiens modernes, tout en précisant que ce terme ne désigne 
pas un autre État que l’État romain mais une période historique de celui-ci. Flavius Honorius (9 septembre 384 - 15 août 423) 
est fait co-empereur par son père Théodose Ier dans la partie occidentale de l’Empire romain à partir de 393. Puis, par division 
effective à la mort de Théodose, il est empereur romain d’Occident de 395 à sa mort en 423. Son frère aîné, Flavius Arcadius, 
gouverna l’Empire romain d’Orient. Personnalité faible, Honorius est incapable de gouverner mais parvient à régner près de trente 
ans grâce au soutien de ses généraux successifs, à la faiblesse des usurpateurs qui se dressent contre lui et au prix de la cession 
définitive d’une partie de son Empire aux peuples qui l’ont envahi. Akakia ou Rouleau de Josué : Le Rouleau de Josué est un 
manuscrit enluminé contenant une partie du livre de Josué tiré de la Bible. Le livre de Josué est le premier livre des Prophètes dans 
la Torah, la Bible hébraïque, et le premier livre historique de l’Ancien Testament chrétien. Il fait suite au Pentateuque, qui se 
termine par la mort de Moïse aux portes du pays de Canaan. Le livre relate la conquête du pays promis sous la direction de Josué, 
et il porte son nom parce qu’il en est le personnage principal, et non l’auteur. Selon la tradition juive, il fut écrit par Jérémie, lequel 
puisa dans des documents anciens qui dateraient du Xe siècle avant J.-C. Le Christ, les archanges, les souverains sont représentés 
d’une manière presque schématique. 
Au répertoire iconographique des Romains, Byzance substituera les formules hiératiques consacrées à la glorification de la majesté 
terrestre d’un souverain et de celle de Dieu.

Le style un peu naïf  donne à ce numéraire un certain charme et qui n’est pas sans rappeler les icônes. 
Système monétaire : solidus (sou d’or) : monnaie créée lors de la réforme monétaire de Constantin Ier le Grand vers 309-311, 
il remplace l’aureus. Il restera l’étalon. Les divisions sont le Semissis (demi-solidus) et le Tremissis (tiers de sou ou triens). 
Histamenon nomisma : nom donné aux sous d’or byzantins en or à partir de Nicéphore II (963-969). On les appelle aussi 
scyphate (sou d’or concave). La frappe s’arrête en 1092. Aspron signifie « blanc » utilisé pour désigner les monnaies byzantines 
après la réforme d’Alexis Ier en 1092. L’Aspron trachy est en électrum. Hyperpère ou Hyperpérion : nom donné aux monnaies 
concaves introduites en 1092 pour les Comnène, Paléologue et Nicée. Stavraton ou stauraton était un type de monnaie d’argent 
utilisé au cours du dernier siècle de l’empire byzantin. Scyph ate : monnaie concave en forme de coupelle frappées entre 1045 
et 1350. Cette forme permet de les empiler plus facilement. Les ateliers sont indiqués à l’exergue du revers CONOB pour 
Constantinople. 
Les marques d’officines responsables de l’émission monétaire sont des lettres grecques représentant des chiffres : 

A  B  Г  Δ  Є  Ζ  Η  Θ  Ι  Κ  Λ  Μ  Ν
1  2  3  4  5  6  7  8  9  10  11 12 13

Anastase Ier parfois surnommé Dicorus en raison de ses yeux vairons. Il est né à Dyrrachium en Épire vers 430 et mort à 
Constantinople le 10 juillet 518. Il fut empereur byzantin ou empereur romain d’Orient de 491 à sa mort en 518.

133. ANASTASE Ier 11 avril 491 - 10 juillet 518
D N ANASTASIVS P P AVG. Son buste diadémé, casqué, cuirassé 
et armé de face. Il tient une lance et un bouclier orné d’un cavalier 
terrassant un ennemi. R/. VICTORIA AVGGGI. Victoire debout 
à gauche, tenant une longue croix perlée. Dans le champ, une 
étoile. À l’exergue, CONOB.
♦ Sear 3
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople 
(9e officine). (4,55 g)
Très bel exemplaire. 450 / 500 €
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134. ANASTASE Ier 491-518
D N ANASTASIVS P P AVG. Son buste cuirassé et drapé, avec le 
diadème perlé. R/.VICTORIA AVGVSTORUM. Victoire dansant 
de face tenant une couronne et un globe crucigère. Dans le 
champ, une étoile. À l’exergue, CONOB.
♦ Sear 8
Tremissis (tiers de sou d’or) frappé à Constantinople. (1,48 g)
Rare. Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°154

La dynastie justinienne est une dynastie ayant régné sur l’Empire byzantin de 518 à 602. Fondée par Justin Ier, elle se 
termine avec Maurice. 

135. JUSTINIEN Ier 1er avril 527 - 15 novembre 565
D N IVSTINIANVS P P AVG. Buste diadémé, casqué et cuirassé 
de face, tenant un globe crucigère et un bouclier orné d’un cavalier. 
R/. VICTORIA AVGGGZ. Un ange debout de face, tenant une 
longue croix et un globe crucigère. Dans le champ à droite, une 
étoile. À l’exergue, CONOB.
♦ Sear 140
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. 
(6e offi cine). (4,49 g)
D’une grande fi nesse. Flan large. 
Superbe.  450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°157

136. JUSTIN II 15 novembre 565 - 5 octobre 578
D N IVSTINVS P P AVG. Son buste diadémé, casqué et 
cuirassé de face, tenant un globe nicéphore et un bouclier. 
R/. VICTORIA AVGGGΔ. Constantinople casquée 
assise de face, tenant une lance et un globe crucigère. 
♦ Sear 345
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. 
(4e offi cine). (4,50 g)
Très bel exemplaire.     350 / 400 €

137. MAURICE TIBÈRE 
14 août 582 - 23 novembre 602
D N MAVRI TIb P P AVG. Son buste diadémé, cuirassé et 
drapé à droite. R/. VICTORIA AVGVSTORVM. Victoire 
de bout de face, tenant une couronne et un globe crucigère. 
Dans le champ, une étoile. À l’exergue, CONOB.
♦ Sear 592
Tremissis (tiers de sou d’or) frappé à Ravenne.
Flan large. Superbe.      450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°170
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138. PHOCAS 23 novembre 602 - 5 octobre 610
∂ N FOCAS PЄRP AVG. Son buste diadémé, cuirassé et drapé de 
face, tenant un globe crucigère. 
R/. VICTORIA AVςЧ Є. Ange debout de face, tenant une longue 
croix chrismée et un globe crucigère. À l’exergue, CONOB. 
♦ Sear 620
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. 
(5e officine). (4,50 g)
Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°410

139. PHOCAS et LÉONTIA 602-610
∂ N FOCAS N PЄ AV. Phocas et Léontia debout de face. Phocas 
est diadémé et tient un globe crucigère. Léontia est couronnée et 
nimbée et tient un sceptre cruciforme. Entre eux, une croix. 
R/. Grande lettre m entre ANN-I. Sous une ligne de base, 
THЄUP’. Grènetis  à l’avers et au revers.
♦ Sear 671 
Follis de 40 nummi (bronze) frappé à Théoupolis (Antioche) en 602-603.
Très rare en cet état de conservation. Flan large. Patine marron. Superbe.      180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°183
L’impératrice Léontia est née au VIe siècle . Elle s’est mariée avant son accession au trône avec Phocas, alors un sous-officier du 
limes du Danube, à une date inconnue. Le couple impérial a usurpé le trône grâce à une révolte de l’armée.

La dynastie des Héraclides (610-711) a vu se succéder cinq empereurs qui ont régné pendant un siècle, allant du fondateur 
de la dynastie, Héraclius (610-641), jusqu’au deuxième renversement de Justinien II en 711.

140. HÉRACLIUS - HÉRACLIUS CONSTANTIN     
22 janvier 613 - 11 janvier 641
Dd NN HЄEACLIVS ET HЄRA CONST. PP AVG. Les bustes de deux 
augustes (Héraclius à la barbe longue et Héraclius Constantin) de face, 
diadémés et vêtus de la chlamyde. Entre eux, une croix. 
R/. VICTORIA AVGЧBT. Croix sur trois degrés. À l’exergue, CONOB.
♦ Sear 753
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. (4,32 g)
Variété rare. Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°66

141. HÉRACLIUS - HÉRACLIUS CONSTANTIN - HÉRACLÉONAS 
4 juillet 638 - 11 janvier 641
Les trois augustes (Héraclius entre Héracléonas à gauche et 
Héraclius Constantin à droite) debout de face, diadémés et vêtus 
de la chlamyde, tenant chacun un globe crucigère. 
R/. VICTORIA AVGЧЄ. Croix sur trois degrés. Dans le champ, 
à gauche, monogramme d’Héraclius. 
♦ Sear 769
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. 
(5e officine). (4,41 g)
Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°418
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142. TIBÈRE III APSIMARE 15 février 698 - 21 août 705 
D TIЬЄRIЧS PЄ AV. Son buste diadémé de face, cuirassé et 
armé d’une lance et d’un bouclier orné d’un cavalier. 
R/. VICTORIA AVGЧЄ. Croix sur trois degrés. À l’exergue, 
CONOB.
♦ Sear 1360
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. 
(5e officine). (4,38 g)
Superbe.     700 / 800 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°80

143. JUSTINIEN II RHINOTMÈTE et TIBÈRE IV    
21 août 705 - 11 décembre 711
d N IhS ChS RЄX-RЄGNANTIЧM. Buste du Christ Pantocrator 
de face, la barbe courte et les cheveux bouclés, bénissant et tenant 
les Évangiles. Derrière, croix. 
R/. d N IЧSTINIA-NЧS ЄT TIbЄRIЧS PP A. Les deux bustes, 
à mi-corps de face, diadémés et vêtus de la chlamyde, tenant 
ensemble une croix sur deux degrés.
♦ Sear 1414
Solidus (sou d’or) frappé à Constantinople. (4,39 g)
Rare. Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°105

La dynastie macédonienne régna pendant presque deux siècles à Constantinople, soit de 867 à 1057. Elle doit son nom 
à son fondateur, Basile Ier qui naquit dans le thème byzantin de Macédoine (district administratif  correspondant à la région 
d’Andrinople en Thrace). Elle a compté plus de vingt souverains, certains accédant au trône soit par usurpation, soit par mariage.

144. MICHEL IV LE PALÉOLOGUE 12 avril 1034 - 10 décembre 1041
+ IҺS XIS RЄX RЄςNANTIҺM. Buste du Christ Pantocrator, la barbe longue, bénissant de face et 
tenant les Évangiles. R/. + MIXAHL ЬASILЄЧS Rm. Buste de l’empereur couronné de face, la barbe 
courte, tenant le labarum et un globe crucigère. Au-dessus, la main de Dieu.
♦ Sear 1824
Histamenon Nomisma (sou d’or) Constantinople. (4,45 g)
Flan large. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°429
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Les Ducas forment une ou plusieurs familles ayant appartenu à l’aristocratie byzantine. Une branche régna sur l’empire de 1059 
à 1081. Le nom devint avec le temps synonyme de noblesse et fut associé à d’autres noms comme celui des Comnène et Doukas 
d’Épire et de Thessalonique. Les liens de parenté entre les générations sont souvent difficiles à établir ou douteux, de telle sorte qu’il 
est impossible d’affirmer avec certitude que tous les personnages ayant porté ce nom aient effectivement appartenu à une seule famille. 

145. CONSTANTIN X DUCAS 24 novembre 1059 - 22 mai 1067
+ IҺS SXI RЄX RЄςNANTIҺM. Le Christ Pantocrator assis de face sur un trône, bénissant et tenant 
les Évangiles. R/. + KWN RAC Λ O ΔOVKAC. Constantin, debout de face sur un piédestal, portant 
le diadème à pampilles, le saccos et le loros, tenant le labarum et un globe crucigère. Double grènetis 
à l’avers et au revers. 
♦ Sear 1847
Histamenon nomisma (scyphate ou sou d’or concave) frappé à Constantinople. (4,39 g)
Superbe.     800 / 900 €

146. ROMAIN IV DIOGÈNE 1er janvier 1068 - 24 octobre 1071
+ PωMANS’  ЄVΔOKIA. Le Christ nimbé, debout de face, vêtu du pallium et du colombium, bénissant 
des deux mains, Romain IV à gauche et Eudoxie son épouse à droite. Au-dessus, IC - XC. R/.  KwN - 
MX - AND. Les trois fils de Romain IV : Michel VII entre Constance à gauche et Andronique à droite 
debout de face, vêtus du saccos et du loros. Michel tient le labarum, les deux autres un globe crucigère. 
Ligne d’exergue perlée. Double grènetis à l’avers et au revers.
♦ Sear 1861
Histamenon nomisma (scyphate ou sou d’or concave) frappé à Constantinople. (4,35 g)
Rare. Superbe.     800 / 900 €
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LES CAROLINGIENS

La numismatique médiévale commence véritablement avec la dynastie carolingienne par l’abandon du sou d’or constantinien 
et la création du nouveau denier. Le métal jaune a émigré vers l’Orient. La plupart du monnayage carolingien est en argent composé 
de deniers et d’oboles. Les Carolingiens forment une dynastie de rois francs qui règnent sur l’Europe occidentale de 751 jusqu’en 
987. Le terme carolingien est dérivé de Carolus, qui est à la fois le prénom latinisé de Charles Martel (690-741), l’aïeul de cette 
dynastie, et celui de son petit-fils Charlemagne (742-814), considéré comme le plus illustre des rois de cette lignée.
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La dynastie carolingienne commence en 751 avec Pépin le Bref  sacré à Soissons pour se terminer par le règne de Louis V en 
987. Ils reprennent le contrôle du monnayage et impose leur numéraire sinon « À l’homme libre qui refusera notre monnaie : 60 sous 
d’amende et au serf  : 60 coups de bâton ». À part quelques exceptions, le métal jaune est banni. Puis en 790, on assiste à une 
réforme monétaire avec la suppression des monnaies d’or et la revalorisation du denier d’argent. Après la mort de Charlemagne, 
le système monétaire reste une concession royale. Le denier carolingien est une monnaie plate et mince. Généralement, on trouve à 
l’avers le monogramme KAROLUS ou celui du monarque et au revers le nom de l’atelier de grandes villes ou de monastères où 
ils ont été émis.

147. CHARLEMAGNE 9 octobre 768 - 28 janvier 814
Dans le champ, CARO/LVS en deux lignes. 
R/. VID RVN autour d’un globule dans un grènetis. 
♦ Depeyrot 1121 ; Gariel XI,151
Duplessy, J. : Les trésors monétaires médiévaux et modernes 
découverts en France, Paris, 1985, n°389
Denier d’argent VERDUN (Meuse). (1,12 g)
Extrêmement rare. Frappe vigoureuse. 
Superbe.     3 500 / 4 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°101

148. CHARLEMAGNE 768-814
+ CARLVS REX FR entre deux grènetis. Au centre, croix. 
R/. + AGINNO. Monogramme KAROLVS dans un grènetis.
♦ Prou 792 ; Depeyrot 1,1
Denier d’argent AGEN (Lot et Garonne). (1,51 g)
Rare. Très belle patine bleutée Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°390

149. LOUIS LE DEBONNAIRE dit LE PIEUX 
fils de Charlemagne 25 janvier 814 - 20 juin 840
+ HLVDOVVICVS IMP. Croix dans un grènetis. 
R/ AREL/ATVM en deux lignes. Au centre, un point. 
♦ Prou 859 ; Depeyrot 61
Denier d’argent ARLES (Bouches-du-Rhône). (1,90 g)
Très rare. Patine de médaillier. Superbe.      800 / 900 €
Exemplaire Collection Armand Trampitsch (1986) n°93
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°106

150. CHARLES LE CHAUVE 
petit-fils de Charlemagne 20 juin 840 - 6 octobre 877
+ GRATIA D (tiret) I R (quatre points) EX. 
Monogramme carolingien KAROLVS dans un grènetis. 
R/. SCI ΔIONVSI (point) I M (pointé). Croix dans un grènetis.
♦ Depeyrot 896 ; Prou 342
Denier d’argent Monastère de SAINT DENIS (Seine). 
(1,54 g)
Très rare. Très beau.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°162
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MONNAIES ROYALES FRANÇAISES

Les Capétiens forment une dynastie princière d’origine franque, issue des Robertiens, qui accède en 987 au trône de France lors 
de l’élection d’Hugues Capet. Cette période est marquée par l’éclosion de l’art gothique dont on retrouve l’écho dans le monnayage. 
C’est l’époque à laquelle le numéraire n’était pas seulement un instrument de paiement mais aussi un instrument de propagande 
afin d’affirmer la puissance du monarque.
Henri Ier est le 3e roi de la dynastie des Capétiens, il est le 2e fils de Robert le Pieux et de Constance d’Arles. Il devient héritier 
de la couronne à la mort de son frère aîné Hugues, en 1025. Il est sacré roi du vivant de son père le 14 mai 1027 à Reims et lui 
succède en 1031.

151. HENRI Ier 20 juillet 1031 - 4 août 1060
HANIRICVS REX.  Dans le champ, l’alpha et l’oméga suspendus au X 
de REX. R/. PAISIVS CIVITAS. Croix dans un grènetis.
♦ Dy 16
Denier parisis d’argent (1er type). PARIS. (1,20 g)
Rare. Très beau.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (mars 1999) n°75

Les Capétiens directs (941 - 1328)
Quinze souverains de Hugues Capet à Charles IV le Bel

C’est ainsi que le Moyen-Âge voit circuler un grand nombre d’espèces de tous horizons et de toutes provinces. Peu à peu, la monnaie 
s’unifie avec la centralisation progressive du pouvoir monétaire entre les mains du souverain, ce qui va entraîner la disparition 
progressive des monnayages locaux. La légende chrétienne : XPC VINCIT XPC REGNAT XPC IMPERAT soit 
« Christ vainc, Christ règne, Christ ordonne », est une acclamation prononcée lors des cérémonies religieuses de Pâques apparue 
dans le monnayage royal français depuis Saint-Louis. Elle demeura la légende des monnaies d’or royales françaises jusqu’à 
la Révolution. Les monnaies d’argent portent la légende : SIT NOMEN DOMINI BENEDICTVM (NOSTRI DEI 
JESUS CHRISTI) « Béni soit le nom du Seigneur » ou « Que le nom de Jésus Christ, Notre Seigneur et Notre Dieu soit béni »… 
à part quelques exception en or tel que le type du louis d’or à l’écu de Louis XIV.
Les thèmes provenant de l’architecture et de l’ébénisterie se multiplient. Aux chaises curules à l’antique, comme le trône de Dagobert 
conservé au Cabinet des Médailles, se substituent des trônes à pinacles richement sculptés. 
Sous le règne de Philippe IV le Bel le roi « faux monnayeur », les charges étant devenues de plus en plus lourdes et pour subvenir 
aux besoins du royaume, la monnaie fut traitée comme objet d’impôt. 

152. PHILIPPE IV LE BEL 2e fils de Philippe III et Isabelle d’Aragon 
5 octobre 1285 - 29 novembre 1314 
✠ PhILIPPVS: DEI: GRA: FRANChORVM: REX. Le Roi assis de face, couronné, tenant le sceptre et le 
lis, dans un polylobe fleurdelisé cantonné de globules. 
R/. ✠ XP’C: VINCIT: XP’C: REGNAT: XP’C: IMPERAT. Croix feuillue et fleuronnée avec quadrilobe en 
cœur, cantonnée de quatre lis, dans un quadrilobe aux quatre angles extérieurs tréflés
♦ Fr 254 ; Dy 208 
Masse d’or (1ère émission 10 janvier 1296). (7,00 g)
Très rare. Superbe exemplaire. 12 000 / 14 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°72

.. . .

. . . . .
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Les Valois (1328-1389) 
Sept souverains de Philippe VI de Valois à Charles VIII l’Affable

Le règne de Philippe VI avait bien débuté avec l’émission de superbes monnaies représentant le roi « en majesté ». Cette prospérité 
apparente s’évanouit dès 1337 lorsque commence la Guerre de Cent Ans. Le monnayage de Philippe VI est le plus exubérant du 
Moyen-Âge et fleurit en types variés. Moyen de propagande, le roi y est représenté en majesté avec tous les symboles du pouvoir et 
de la force : la couronne, le sceptre, la main de justice, l’écu aux lis, le lion, l’épée. La Couronne, attribut des rois, est le symbole de 
la souveraineté, tant terrestre que divine, de la puissance, de l’autorité, du pouvoir et de la dignité. Sa forme circulaire symbolise la 
perfection du cercle. Le sceptre est le symbole du commandement. Le lis est le signe de la lumière, de la pureté mais il symbolise aussi 
le symbole de la royauté très chrétienne et l’emblème héraldique des rois de France. Le lion est le symbole de force, de droiture et de 
bravoure. La main de justice est spécifique au pouvoir judiciaire. Souvent représenté armé d’une épée, le roi est aussi un guerrier. 
Les rois la portaient lors de leur sacre. Héritée de l’épée de Charlemagne, elle fait allusion aux célèbres épées des Chevaliers : Roland 
(Durandal) et Arthur (Excalibur).

153. PHILIPPE VI DE VALOIS fils de Charles de Valois 1er avril 1328 - 22 août 1350
Le roi armé assis sur un trône gothique tenant l’écu de France. 
R/. Croix feuillue dans un quadrilobe cantonné de quatre trèfles. 
♦ Fr 270 ; Dy 249
Écu d’or à la Chaise (1ère émission 1er janvier 1337). (4,52 g) 
D’une grande finesse. Rare en cet état de conservation. Superbe. 2 000 / 2 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°474

154. PHILIPPE VI DE VALOIS 1328-1350
Le roi assis sur un trône gothique à baldaquin, tenant un long sceptre et un sceptre court fleurdelisé. 
R/. Croix aux bras feuillus cantonnée de quatre couronnelles dans un quadrilobe anglé feuillu et 
fleuronné. 
♦ Fr 267 ; Dy 253 
Double royal d’or (1ère émission 6 avril 1340). (6,78 g)
Rare. Flan large. Très bel exemplaire.      3 500 / 4000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°197
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Le monnayage de Jean II le Bon est varié et abondant. Un grand nombre de « Franc à cheval » fut frappé afi n de payer la 
rançon du roi prisonnier des Anglais lors de la Bataille de Poitiers le 19 septembre 1356. À l’époque, le mot « franc » signifi ait 
« libre de toute dette ».

155. JEAN II LE BON 22 août 1350 - 8 avril 1364
+ AGn° DEI° QVI° TOLL'° PECA° mVDI° mISERERE° NOB. Les lettres m et n sont onciales. 
Agneau pascal nimbé debout à gauche, détournant la tête vers une bannière au penon fl eurdelisé. A 
l’exergue, IOh’/REX. Polylobe au pourtour. R/. + XPC’ VINCIT… Croix au centre quadrilobé et 
aux bras feuillus et tréfl és dans un quadrilobe aux pointes cantonnées de huit lis. 
♦ Fr 280 ; Dy 291 
Mouton d’or (17 janvier 1355). (4,57 g) 
De fl an large et d’une grande fraîcheur de frappe. Superbe spécimen.      3 000 / 3 500 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fl eurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°6

Jusque sous Charles V aucun signe distinctif  ne permettait de connaitre le lieu de frappe des monnaies. On envoyait dans les ateliers 
des fans au titre prescrit et des patrons en parchemin pour le dessin. Sous Charles VI, l’adjonction d’un point secret ou d’un 
symbole permettait de déterminer le lieu de frappe. Exemple : point 1er pour Crémieu, 2e pour Romans,… Peu à peu, la monnaie 
revêt un caractère unitaire. L’écu d’or se perpétue jusqu’au règne de Louis XIV.
Le trésor royal est vide !!! Charles VII restaure peu à peu une monnaie solide après le retrait des anglais des territoires occupés 
avec la création de l’écu d’or à la Couronne dit « écu neuf  ».

156. CHARLES VII le Victorieux  21 octobre 1422 - 22 juillet 1461
Champ fl eurdelisé. Le roi couronné  debout vêtu d’un long manteau fl eurdelisé et tenant deux sceptres 
courts. Croisette initiale. R/. Croix quadrilobée aux bras feuillus dans un quadrilobe fl eurdelisé et 
cantonné de quatre couronnelles. Étoile en fi n de légende.
♦ Fr 303 ; Dy 455A 
Royal d’or (2e émission 5 avril 1431). Point 7e = Angers. (3,75 g) 
Rare en cet état de conservation. Flan large. Très beau.     1 400 / 1 600 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fl eurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°12
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157. CHARLES VII 2e période 1436 - 1461 
+ KAROLVS… Écu de France aux trois lis, timbré d’une couronne et accosté de deux lis couronnés. 
R/. + XPC.VINCIT…Croix feuillue cantonnée de quatre couronnelles. Croisette initiale à l’avers et 
au revers. 
♦ Fr 307 ; Dy 511 
Écu d’or dit écu neuf (1ère émission 28 janvier 1436). Point 7e = Angers. (3,43 g)
Flan large. Rare en cet état de conservation. Superbe.      700 / 800 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°114

Louis XI subit la Guerre de Cent Ans, c’est la fin des belles frappes de style gothique. La frappe de l’écu d’or « au Soleil » se 
généralise en vue de l’unité monétaire.

158. LOUIS XI le Prudent 22 juillet 1461 - 30 août 1483
(couronnelle) LVDOVICVS… Écu de France aux trois lis timbré d’une couronne et accosté de deux 
lis couronnés. R/. (couronnelle) XPC VINCIT…Croix feuillue cantonnée de quatre couronnelles 
dans un quadrilobe. 
♦ Fr 312 ; Dy 539 
Écu d’or à la couronne (1ère émission 31 décembre 1461). Point 19e = Saint Lô.  (3,44 g)
Belle frappe vigoureuse. Légère griffure à l’avers. Très beau/Superbe.     600 / 700 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°137



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 75 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

Les Valois-Orléans (1465 - 1515) 
Un souverain, Louis XII

Première monnaie représentant le portrait réaliste d'un monarque. Louis d'Orléans est né au château de Blois le 
27 juin 1462. Il est le fils de Charles Ier duc d’Orléans et de Marie de Clèves. En 1465, il succéda à son père sous la régence de 
sa mère. En 1476, il épousa Jeanne, fille de Louis XI. Il frappa monnaie à Asti avec le titre de «duc d'Orléans» jusqu'en 1498, 
année de son accession au trône de France sous le nom de Louis XII.

159. LOUIS XII Seigneur d’Asti Duc d’Orléans 5 janvier 1465 - 7 avril 1498
(Lis) LVDOVICVS DVX AVRELIANSIS. Son buste coiffé d’un béret à gauche. 
R/. Z/ MEDIOLANI AC AST DN /S. Écu couronné, écartelé d’Orléans et de Milan, 
entre deux fleurs de lis.
♦ CNI 26/36
Teston d’argent dit  « au béret » non daté frappé à Asti. (9,60 g)
Extrêmement rare. Beau portrait. Très bel exemplaire.       2 500 / 3 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°219

Louis XII avait choisi le porc-épic comme emblème, avec la devise « Qui s’y frotte s’y pique ». À l’époque, cet animal 
exotique était un peu mystérieux et intouchable de loin comme de près !!!

160. LOUIS XII Le Père du Peuple 7 avril 1498 - 1er janvier 1515
+ LVDOVICVS… Écu de France couronné, soutenu par deux porcs-épics. 
R/. + XPS…Croix aux bras trifides cantonnée de deux L onciales et de deux porcs-épics. 
Nef  en fin de légende à l’avers et au revers. 
♦ Fr 325 ; Dy 655 ; Gad '(Sb) 169
Écu d’or aux Porcs-épics (19 novembre 1507). Nef  = Bordeaux. (3,41 g)
Très beau.      900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°417
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En France, le teston est une monnaie « lourde » qui fait son apparition par l’ordonnance du roi Louis XII le 6 avril 1514 et 
confirmée sous François Ier par l’ordonnance de 1540. Il a la particularité de présenter sur l'un de ses côtés le portrait du souverain, 
d'où son nom (de l'italien testa « tête »). Les premiers testons furent fabriqués en 1450 à Milan par les Sforza qui rétablirent ainsi 
l'usage initié par la Rome antique de faire figurer le portrait du souverain sur la monnaie. En devenant duc de Milan en 1504, 
Louis XII se réappropria cet usage pour les monnaies françaises, tandis que les testons milanais circulèrent en Provence et dans le 
Dauphiné. Les testons furent frappés sous Henri II, Charles IX (où son cours monta à 14 sols) et Henri III, lequel fit suspendre 
leur fabrication en 1577 pour les remplacer par des quarts et huitièmes d'écu mais aussi des francs en argent. Ils furent démonétisés 
sous Louis XIII en 1641, son cours équivalant alors à 19,5 sols. Ce monnayage fut repris par le Lorraine, la Suisse, le Duché 
de Savoie, le Portugal, l’Écosse…

161. LOUIS XII 1498-1515
+: LVDOVICVS: D: G: FRANCORV: REX: Buste du roi couronné, drapé et cuirassé à droite. 
R/. +: XPS: VINCIT: XPS: REGNAT: XPS: IPT:. Écu de France couronné dans un polylobe pointé. 
♦ Dy 661 ; Gad (Sb) 156
Demi-teston d’argent (non daté). Point 18e = Paris. (4,75 g)
Monnaie extrêmement rare. Beau portrait. T.B.     2 000 / 2 200 €

Les Valois-Angoulême (1494 - 1589) 
Cinq souverains de François Ier à Henri III

François Ier crée de nombreux types d’écus d’or et de testons et à partir de 1540 la lettre d’atelier (de A à Z) est obligatoire 
(A pour Paris, B pour Rouen… Z pour Grenoble).

162. FRANÇOIS Ier le Restaurateur des Lettres 25 janvier 1515 - 31 mars 1547
(couronnelle) FRANCISCVS : I : DEI : GRA : FRANCORV : REX. Buste du roi à droite 
coiffé d’une couronne ouverte posée sur un chaperon. 
R/. (couronnelle) XPS : VINCIT… Écu de France couronné dans un polylobe pointé. 
Couronnelle initiale avers et revers. Trèfle dans les C.
♦ Dy 795 ; Gad (Sb) 259B
Demi-teston d’argent. (3e type) point 18e = Paris. (4,83 g)
Une ravissante monnaie. Très rare en cet état de conservation. Superbe.     500 / 600 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°161
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Henri II inaugure les portraits sur les monnaies en or en remplacement de la croix et fait ajouter le millésime en chiffres romains 
ou en chiffres arabes. La frappe au balancier permet une exécution plus régulière que la frappe au marteau. Vers 1530, Benvenuto 
Cellini invente le balancier monétaire. Vers 1540, l'orfèvre allemand Max ou Marx Schwab inventait une presse à cylindres. En 
France, Henri II a importé les nouvelles machines : laminoir, découpoir et balancier. Le procédé a été amélioré par Aubin Olivier 
puis par Marc Béchot et Brucher. Aubin Olivier mit au point la virole brisée, une bague qui maintenait le fl an immobile. En 
1550, la première machine à frapper les monnaies par pression, dite « frappe au balancier » ou « frappe au moulin » était mise en 
service au Moulin des Étuves à Paris.

163. HENRI II 31 mars 1547 - 10 juillet 1559 
+ HENRICVS II…Tête laur ée du roi à droite. R/. CHRIS VINCIT… Écu de France couronné. 
Lettre d’atelier à la pointe de l’écu. Les C sont ornés d’une rose. 
♦ Dy 987A ; Sb 4584 ; Gad (Sb) 376
Teston d’argent (non daté) frappé au Moulin des Étuves de Paris. (9,50 g)
Excellent portrait. Jolie patine. Fine érafl ure sur le cou.  Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°149

Un piéfort ou pied-fort est un modèle de monnaie produit en peu d'exemplaires, au type d'une monnaie de frappe courante mais 
d'une épaisseur double, triple, voire quadruple de la monnaie défi nitive.

164. HENRI II 1547-1559
HENRICVS II…. Son buste lauré à droite à la cuirasse damasquinée. Tranche cannelée.
♦ Cf. Dy 991 et Gad (Sb) 369
Piéfort en argent uniface du poids de 6 demi-testons d’argent du 1er type.(29,03 g)
Beau portrait d’une grande fi nesse d’exécution. Monnaie rare et superbe.      450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°410
Exemplaire provenant de la Collection de Philippe de Ferrari de la Renotière

Philippe de Ferrari de la Renotière, né à Paris le 11 janvier 1850 et mort à Lausanne le 20 mai 1917, est un célèbre 
collectionneur de timbres-poste, résidant à partir de 1852 en l'hôtel Matignon (actuel Hôtel Galliera) à Paris. Collectionneur dès 
sa jeunesse, la philatélie devint sa raison de vivre, et il utilisa sa fortune pour se procurer les timbres les plus rares. Il se soignait 
peu et habitait Paris où, escorté de son secrétaire, il passait ses journées à rencontrer des marchands de timbres qu'il payait rubis 
sur l'ongle. C'est ce personnage fantasque et maladif  qui contribua à faire de la philatélie une activité « sérieuse » en acceptant de 
payer des sommes importantes pour les timbres qui l'intéressaient, et en obligeant du même coup les autres collectionneurs à élever 
leurs efforts fi nanciers, lorsqu'ils voulaient acquérir des raretés. Il possédait une importante collection de monnaies anciennes.
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165. HENRI II 1547-1559
HENRICVS. II…. Son buste lauré à droite, avec la cuirasse damasquinée. R/. + CHRS VINCIT… 
Écu de France couronné. Millésime en fin de légende et lettre d’atelier à la pointe de l’écu. 
♦ Dy 990 ; Gad (Sb) 377
Teston d’argent frappé au Moulin des Étuves de Paris 1554.  (9,57 g)
Superbe.      800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°151

Emmanuel-Philibert de Savoie dit « Tête de fer » est né au Château de Chambéry le 8 juillet 1528 et mort à Turin le 30 
août 1580. Il fut duc de Savoie et prince de Piémont de 1553 à 1580. Il est le 3e fils du duc Charles II dit le Bon (1486-1553) 
et de Béatrice du Portugal (belle-sœur de Charles Quint). Emmanuel-Philibert, restaurateur de la puissance de sa Maison, reste 
dans l'Histoire l'une des plus hautes figures de sa lignée. Charles Quint le nomma gouverneur de la Flandre en 1551 et il succéda 
à son père en 1553. Depuis la mort de sa mère en 1538, il est comte d’Asti mais ne possède en fait que Nice. Au traité de 
Cateau-Cambrésis, le 3 avril 1559, il récupère ses états et épouse Marguerite de France, la sœur d’Henri II. A sa mort, son fils 
Charles-Emmanuel Ier lui succède (1580-1630).

166. SAVOIE - EMMANUEL PHILIBERT 
17 août 1553 - 30 août 1580
EM•FILIB•D• G• DVX• SAB• C• NICIE. 
Écu écartelé couronné dans un cartouche orné, avec 
petit écu de Savoie en cœur. 
R/. (soleil) IN •TE• DOMINE• CONFIDO• 1564• 
N•. Croix fleuronnée, ornée et cantonnée de F-E-R-T 
dans un double cercle linéaire.
♦ Fr (Italie) 1039b ; Dy (féodales) 2849A
Écu d’or au Soleil (2e type) 1564 N = Nice. (3,29 g)
Très rare. Très bel exemplaire.     1 000 / 1 200 €
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Henri III est le dernier monarque de la dynastie des Valois. Le titre de « Roi de Pologne » apparait sur son monnayage d’or et d’argent. 
En effet, le 21 février 1573, à 23 ans, il est sacré roi de Pologne. Le 14 juin 1574, il apprend la mort de Charles IX et décide de 
rentrer en France. Dans la nuit du 18 juin, il s’échappe du Palais royal de Wawel. Étienne Báthory, prince de Transylvanie, lui 
succède en Pologne.

167. HENRI III 30 mai 1574 - 2 août 1589
Titulature royale. HENRICVS.III. DEI.G.FR.RT.POL.REX. Écu de France couronné accosté 
de II-II. Lettre d’atelier à la pointe de l’écu. R/. + SIT NOMEN… Croix aux bras fl eurdelisés. 
Millésime et différent en fi n de légende. 
♦ Dy 1133 ; Gag (Sb) 495
Quart d'écu d'argent 1587 G et Point 8e = Poitiers. (9,66 g)
Superbe exemplaire.      350 / 400 €
Exemplaire Collection d’un amateur d’art (2002) n°202

Les Bourbons (1589 - 1830) 
Huit souverains de Henri IV à Charles X

Henri IV dit « le Grand » ou « Le Vert Galant ». Il est né sous le nom d'Henri de Bourbon le 13 décembre 1553 à Pau 
et mort assassiné par Ravaillac le 14 mai 1610 à Paris. Il fut roi de Navarre à partir du 9 juin 1572 sous le nom d'Henri III, 
et roi de France sous le nom d'Henri IV à partir du 2 août 1589 jusqu'à sa mort en 1610. Il est le fi ls d’Antoine de Bourbon 
et de Jeanne d’Albret. En 1584, à la mort du duc François d'Anjou, frère cadet et héritier du roi Henri III de France, il devient 
l'héritier légitime du trône. Les troubles religieux s'exacerbent, notamment sous la pression de la Ligue catholique, qui refuse de 
voir un protestant monter sur le trône. En 1589, après l'assassinat d'Henri III par le moine ligueur Jacques Clément, Henri de 
Navarre devient pourtant roi de France. Mais il doit poursuivre la guerre contre la Ligue. Pour renforcer sa légitimité, il fi nit par 
se reconvertir solennellement au catholicisme, le 25 juillet 1593, lors d'une cérémonie en la basilique de Saint-Denis, ce qui lui 
permet d'être sacré en 1594, non pas à Reims mais à Chartres.

168. HENRI IV 2 août 1589 - 14 mai 1610
+ HENRICVS IIII… Son buste lauré et cuirassé à droite. Dessous, millésime. 
R/. SIT. NOMEN… Grand H au centre d’une croix feuillue et fl eurdelisée. Tranche cannelée.
♦ Ciani 1552
Essai en argent du quart de franc 1607 Paris Moulin du Louvre. (7,00 g)
Jolie patine. Excellent portrait de style et de conservation hors pair. 
Superbe.    2 200 / 2 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°544

succède en Pologne.

permet d'être sacré en 1594, non pas à Reims mais à Chartres.
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169. HENRI IV 1589-1610
Trois monnaies en cuivre : 
double-tournois 1599 Paris et 1605 Paris 
double-tournois du Dauphiné 1608 Grenoble
Superbe et T.B     80 / 100 €
Exemplaires Collection Patrick Devaux 
(décembre 1999) n°325

MONNAIES DES ROIS LOUIS 
en or et en argent

Les émissions de l’écu d’or au soleil se poursuivront jusqu’en 1646 sous le règne de Louis XIV. Alors que les « pistoles » 
d’Espagne frappées avec de l’or à 22 carats envahissaient la circulation monétaire en France, Jean Warin utilisait de l’or à 23 
carats et une nouvelle technique « la frappe au balancier » à la Monnaie du Moulin de Paris établie au Louvre en remplacement 
de la « frappe au marteau ».

Nicolas Briot est un médailleur français né en 1579 à Damblain en Lorraine et mort en Angleterre, inhumé à Londres le 25 
décembre 1646. Il fut graveur général des monnaies du royaume de France. Il est le fils de Didier Briot, également médailleur. Il 
est le plus connu, en particulier chez les numismates, sinon le plus talentueux de la dynastie des Briot. Il excelle dans les domaines 
les plus variés. Il mène une vie tourmentée et difficile, ayant à combattre les corporatismes et les rigidités des métiers de la Monnaie 
et l'adversité. Veuf  de Pauline Nisse en 1608, il reste seul avec son fils Philippe Briot. Il se remarie avec Esther Pétau, dont il a 
un fils, Jacques Briot et une fille, Esther Briot.

170. LOUIS XIII le Juste 14 mai 1610 - 14 mai 1643
ESPREVVE.FAICTE.PAR.LEXPRESS. Buste du roi adolescent, lauré, cuirassé et drapé 
avec la grande collerette. Dessous, N.B.1617. 
R/. + COMMANDEMENT. DV.ROY. LOVIS.XIII. Grand lettre L au centre d’une croix 
feuillue et fleurdelisée cantonnée de points. Tranche lisse. 
♦ Droulers p.606 E 026 (hors cote) ; cf. Gad 35a (portrait)
Épreuve du demi-franc en argent de Nicolas Briot 1617. (7,06 g)
Extrêmement rare. Excellent portrait du roi. Superbe.     5 000 / 6 000 €
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171. LOUIS XIII 1610-1643
LVDOVIC.XIII.D :G.FRANC.ET.NAVAR.REX. Buste du roi à droite, lauré, cuirassé et drapé 
avec une fraise et portant la croix de l'ordre du Saint-Esprit. Sous le buste, lettre d’atelier. 
R/. (triangle dans un cercle marque de Nicolas Briot) SIT. NOMEN. DOMINI. BENEDICTVM. 
1625 (trois points). Grande lettre L au centre d’une croix feuillue et fleurdelisée cantonnée de points. 
♦ Gad 35a (R4)
Demi-franc d’argent de Nicolas Briot 1625. Point 18e et A = Paris. (7,06 g)
Frappe au Moulin. Monnaie rare. Très bel exemplaire.     900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°171

172. LOUIS XIII 1610-1643
LVDOVIC.XIII.D :G.FRANC.ET.NAVAR.REX. Buste du roi à droite, lauré, cuirassé et drapé avec 
une fraise et portant la croix de l'ordre du Saint-Esprit. Sous le buste, lettre d’atelier. 
R/. (maque de Briot) SIT. NOMEN. DOMINI. BENEDICTVM. 1624. Grande lettre L au centre
d’une croix feuillue et fleurdelisée cantonnée de points. 
♦ Gad 31 (R5)
Quart de franc d’argent de Nicolas Briot 1624. Point 18e et A = Paris. (3,05 g)
Frappe au Moulin. Très rare. Petite échancrure à 9h. Superbe.     1 800 / 2 000 €



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

 
- 82 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

173. LOUIS XIII 1610-1643 
(soleil) LVDOVICVS. XIII. … Écu de France couronné. 
R/. (rose) CHRISTVS. REGNAT. VINC. ET. IMP. (millésime). Lettre d’atelier au centre 
d’une croix aux bras torsadés et fleurdelisés. 
♦ Fr 398 ; Gad 55 (R)
Écu d’or au soleil 1641 A = Paris. (3,37 g)
Frappe au Moulin. Superbe.     900 / 1 000 €

Jean Warin (1604-1672) graveur liégeois, il fit usage de la frappe au balancier à la Monnaie du Moulin de Paris établie au 
Louvre. Artiste de renommée universelle, il effectua ces remarquables gravures. 
En 1640, Louis XIII, sous l’impulsion du Cardinal de Richelieu, procède à une réforme monétaire afin de placer le pays sur un 
pied d’égalité avec les autres pays. Jean Warin, graveur général des Monnaies, propose au roi le nouveau monnayage sous forme de 
louis d’or frappé « au balancier » en remplacement de l’écu d’or frappé « au marteau » afin de rivaliser avec la « pistole  espagnole» 
qui envahissait la circulation monétaire en France. Cette nouvelle méthode permettait de lutter contre la fraude en produisant des 
monnaies de diamètre et de poids réguliers, difficiles à rogner et à imiter. Différents dispositifs furent également utilisés pour marquer 
la tranche. 
Cette réforme monétaire s’imposa afin d’éliminer la « pistole » espagnole, si chère à Molière, notamment dans les Fourberies de 
Scapin. Suite à l’édit du 31 mars 1640, registré le 18 novembre par la Cour des Monnaies, le louis d’or fut instauré au poids 
de deux écus de l’ancien système et au titre de 22 carats d’or fin (917 °/°° au lieu de 958 °/°° pour les écus d’or du système 
précédent). L’écu d’argent ou louis d’argent au titre de 917°/°° fut introduit dans le système monétaire par une ordonnance 
de septembre 1641.

174. LOUIS XIII 1610-643
LVD. XIII….. Sa tête laurée (sans baies). Dessous, millésime. 
R/. CHRS. … Lettre d’atelier au centre de la croix formée de huit L couronnés. 
♦ Fr 410 ; Gad 58 
Louis d'or à la mèche longue 1641 A = Paris. (6,75 g )
Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°164
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175. LOUIS XIII 1610-1643
Sa tête laurée (avec baies). Dessous, millésime. 
R/. Lettre d’atelier au centre de la croix formée de 
huit L couronnés. Étoile après IMP.  
♦ Fr 411 ; Gad 57
Demi-louis d'or à la mèche longue 1641 A = Paris. 
(3,38 g) 
Flan large. Superbe.      600 / 650 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°168

176. LOUIS XIII 1610-1643
LVDOVICVS. XIII… Son buste lauré (sans baies), drapé. 
R/. SIT. NOMEN… Écu de France couronné. Deux points. Millésime en fin de légende. 
Lettre d’atelier à la pointe de l’écu.
♦ Gad 47
Quart d’écu d’argent (1er poinçon de Jean Warin) 1642 A = Paris. (6,87 g)
Trace de nettoyage. Très beau.      120 / 150 €

177. LOUIS XIII 1610-1643
Son buste lauré (avec baies), cuirassé et drapé. R/. Écu de France couronné. Rose initiale. Millésime en fin 
de légende. Lettre d’atelier à la pointe de l’écu.
♦ Gad 50
Demi-écu d’argent (2e poinçon de Jean Warin) 1643 A = Paris. (13,10 g)
Avec toute la fraîcheur de frappe. Superbe. 600 / 650 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°170
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178. LOUIS XIII 1610-1643
Son buste lauré (avec baies), cuirassé et drapé. R/. Écu de France couronné. Point initial. Millésime en fin 
de légende. Lettre d’atelier à la pointe de l’écu.
♦ Gad 50
Demi-écu d’argent (2e poinçon de Jean Warin) 1643 A = Paris. (13,70 g)
Belle patine. Très bel exemplaire. 500 / 550 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°309

179. LOUIS XIII 1610-1643
Son buste lauré (sans baies), cuirassé et drapé. R/. Écu de France couronné. Rose initiale. Millésime en fin 
de légende. Lettre d’atelier à la pointe de l’écu.
♦ Gad 48
Quart d’écu d’argent (2e poinçon de Jean Warin) 1643 A = Paris. (6,84 g)
Tâches d’oxydation. Superbe.      180 / 200 €
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Le long règne de Louis XIV permettra de suivre l’évolution du portrait de ce monarque entre 1643 et 1715, de 5 ans à 77 ans 
et les effets de l’âge et de la maladie. Quatre graveurs se succèderont : les Warin et les Roëttiers.

180. LOUIS XIV le Grand 14 mai 1643 - 1er septembre 1715
Écu de France couronné. Soleil initial. Lettre d’atelier à la pointe de l’écu. 
R/. Croix aux bras torsadés et fleurdelisés. Croisette initiale.  Millésime en fin de légende.
♦ Gad 232 (R)
Écu d’or au Soleil 1645 X = Amiens. (3,37 g)
Très rare. Dernier écu au Soleil. Défaut de flan à l’avers. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°21

181. LOUIS XIV 1643-1715
Tête laurée du roi à droite, avec la mèche courte. Dessous, millésime. R/. Croix formée de huit L 
couronnés, cantonnée de quatre lis. Lettre d’atelier en cœur. Légende commençant à 10h. 
♦ Fr 415 ; Gad 244
Louis d'or à la mèche courte 1643 A = Paris. (6,75 g) 
Flan large. Superbe. Rare en cet état de conservation.       1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°314
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182. LOUIS XIV 1643-1715
Tête laurée du roi à droite, avec la mèche longue. Grenade, marque de Louis Boissemin. Dessous, 
millésime. R/. Croix formée de huit L couronnés, cantonnée de quatre lis. Lettre d’atelier en cœur. 
Légende commençant à 6h. 
♦ Fr 415 ; Gad 244
Louis d'or à la mèche longue 1653 B = Rouen. (6,74 g) 
Pièce superbe.      1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°24

183. LOUIS XIV 1643-1715
Tête jeune et laurée du roi à droite. Moucheture d’hermine, marque de Pierre Briot. Dessous, millésime. 
R/. Croix formée de huit L couronnés, cantonnée de quatre lis. Lettre d’atelier en cœur. Tour en fin de 
légende, marque de Jean-Baptiste du Four.
♦ Fr 421 ; Gad 246
Louis d’or au buste juvénile lauré 1661 A = Paris. (6,73 g)
Beau portrait. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°569
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184. LOUIS XIV 1643-1715
Tête jeune et laurée du roi à droite, avec la mèche épaisse. Soleil rayonnant marque de Pierre Cheval. 
Dessous, millésime. R/. Croix formée de huit L couronnés, cantonnée de quatre lis. Lettre d’atelier en 
cœur. Tour en fin de légende, marque de Jean-Baptiste du Four.
♦ Fr 421 ; Gad 246
Louis d’or au buste juvénile lauré 1668 A = Paris. (6,75 g)
Beau portrait. D’une qualité exceptionnelle. Superbe spécimen.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°148

185. LOUIS XIV 1643-1715
Son buste à droite, les cheveux longs, cuirassé et drapé avec le cordon de l’ordre du Saint-Esprit. 
Palmette, marque de Jean Hindret. R/. Écu de France couronné. Millésime en fin de légende. Croissant, 
marque de Nicolas Antoine Aury.
♦ Gad 117 (R3)
Douzième d’écu d’argent à la Cravate 1681 A = Paris. (2,30 g)
D’une qualité remarquable. Extrêmement rare. Très bel exemplaire.     800 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°222

186. LOUIS XIV 1643-1715
Tête âgée et laurée du roi à droite avec la grande perruque (sans mèche sur l’épaule gauche). Soleil, 
marque de Rousseau/Castaing. Dessous, millésime. R/. Croix formée de huit L couronnés, cantonnée 
de quatre lis. Croissant, Nicolas Antoine Aury. Tranche cordonnée. 
♦ Fr 426 ; Gad 249 (R2)
Louis d’or à la grande perruque dit louis d’Aix 1687 A = Paris. (6,79 g)
Rare. Très beau/Superbe.      1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°596
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187. LOUIS XIV 1643-1715
Sa tête laurée. Au-dessus, soleil. R/. (lettre d’atelier) SIT. NOMEN DOMINI BENEDICTVM. 
Millésime en fi n de légende. Écu de France couronné. Cœur à la pointe de l’écu, marque de Louis 
Eulde. Tranche cordonnée.
♦ Fr 429 ; Gad 250 (R2)
Louis d'or à l'écu 1690 X = Amiens. (6,77 g) 
Atelier rare. Flan neuf. Superbe.      1 200 / 1 400 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°149

188. LOUIS XIV 1643-1715
Sa tête laurée. Au-dessus, soleil. Coquille (Nicolas de Saint Paul). R/. Croix formée de huit L, sceptre 
et main de Justice. Bucrane, marque de Joseph Roëttiers. Tranche cordonnée.
♦ Fr 436 ; Gad 253 (R3)
Louis d'or aux huit L et Insignes 1700 A = Paris. (6,76  g) 
Flan neuf. Pièce superbe.      1 000 / 1 200 €
Exemplaire Collection J.M. de Costa Rica vente JVN (avril 1990) n°101

189. LOUIS XIV 1643/1715
Son buste cuirassé à droite, avec la grande perruque. Tête d’aigle, marque de Aymé et Bertrand 
Jacquemin. R/. Trois couronnes cantonnées de trois lis. Soleil initial. Flamme, marque de Mathurin 
Laisne. Tranche inscrite DOMINE SALVUM FAC REGEM. 
♦ Gad 229 
Écu d’argent aux Trois couronnes 1710 D = Lyon. ( 30,53 g)
Très beau/Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°374

 1643/1715
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Louis XV n’apportera pas de changement au système monétaire mis en place par ses prédécesseurs. Seule innovation, le type dit 
de « Noailles » dû au graveur Roëttiers avec l’apparition de la couronne royale sur la tête du roi. Ses portraits sont dus à Roëttiers 
et à Duvivier. Il apparait jeune, adulte et âgé sur les louis, double-louis et demi-louis dont la valeur intrinsèque varie suivant les 
émissions. Louis XV supprima treize ateliers sur les 30 existants. Il n’en restait que 17 : Paris, Rouen, Lyon, La Rochelle, 
Limoges, Bordeaux, Bayonne, Toulouse, Montpellier, Perpignan, Orléans, Nantes, Metz, Strasbourg, Lille, Marseille et Pau. 
Joseph Charles Roëttiers, né à Paris en 1691 et mort dans la même ville en 1779, est un médailleur français. Fils de Joseph 
Roëttiers (1635-1703 ) et père de Charles Norbert Roëttiers (1720-1772 ), Joseph Charles Roëttiers apprend l'art de la gravure 
en médaille avec son père et son cousin, Norbert Roëttiers. En 1715, il obtient le titre de « Graveur des médailles du Roi ». En 
1727, il est nommé Graveur général des monnaies de France.
On lui doit la création de plusieurs types monétaires sous Louis XV, qui comptent parmi les plus beaux de la numismatique 
française : Louis d'or aux lunettes (1726-1740) ; Écu aux branches d'olivier (1726-1741) ; Louis d'or au bandeau (1740-
1774) ; Écu au bandeau (1740-1773) ; Louis d'or à la vieille tête (1771-1774) ; Écu à la vieille tête (1770-1774).

190. LOUIS XV le Bien Aimé 1er septembre 1715 - 10 mai 1774
Buste couronné du roi enfant. Millésime sous le buste. Trèfle, marque de Jean Faubert de Fagères. 
R/. Croix formée de quatre écus couronnés aux armes de France et de Navarre cantonnée de quatre 
lis. Lettre d’atelier en cœur. Rosette, marque de Georges Roëttiers. Tranche cordonnée.
♦ Fr 450 ; Gad 344 (louis) (R3)
Double-louis d'or de Noailles 1716 A = Paris. (12,24 g) 
Superbe.      3 500 / 4 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°328

191. LOUIS XV 1715-1774
Buste couronné du roi enfant. Millésime sous le buste. Trèfle, marque de Jean Faubert de Fagères. 
R/. Croix formée de quatre écus couronnés aux armes de France et de Navarre cantonnée de quatre 
lis. Lettre d’atelier en cœur. Rosette, marque de Georges Roëttiers. Tranche cordonnée.
♦ Fr 450 ; Gad 344 (louis) (R)
Double-louis d'or de Noailles 1717 A = Paris. (12,24 g) 
Monnaie de toute beauté. Superbe.      2 500 / 3 000 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°462
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192. LOUIS XV 1715-1774 
Tête jeune et laurée du roi à droite. Gonfanon (étendard) à trois annelets, marque de Laurent Barot. 
Millésime à la fin et lettre d’atelier sous le buste. R/. Croix de l’ordre du Saint-Esprit portant en cœur 
trois lis. Moucheture d’hermine, marque de Pierre Pantaléon. Tranche cordonnée.
♦ Fr 453 ; Gad 336 
Louis d’or dit de Malte 1718 AA = Metz.  (9,82 g)
Atelier rare. Superbe exemplaire.      2 200 / 2 500 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°291

193. LOUIS XV 1715-1774
Buste du roi enfant, cuirassé et drapé. Gerbe de blé, marque de Gilles Gardin de Boishamon. Canette 
en fin de légende, marque de Jean François Pierrot de la Maisonneuve. R/. Écu rond de France 
couronné. Dessous, lettre d’atelier. Légende : SIT NOMEN… Millésime en fin de légende. Tranche 
en relief  DOMINE SALVUM FAC REGEM.
♦ Gad 317 (R3)
Écu d’argent Vertugadin** 1718 9 = Rennes
Flan neuf. Légère griffure à l’avers. Très bel exemplaire.     350 / 400 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°245

** Le « vertugadin » est une armature ronde (crinoline) portée pour faire bouffer les robes et leur donner une forme de cloche.
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194. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune, lauré à droite, une mèche retombant sur l’épaule. Dessous, millésime. Renard, marque 
de Mathieu Renard de Tasta. R/. Deux L cursives couronnées entre deux palmes longues. Dessous, 
lettre d’atelier. Rosette, marque de Georges Roëttiers. Tranche cordonnée.
♦ Fr 458 ; Gad 345 (R4)
Double-louis d’or Mirliton 1723 A = Paris. (13,08 g)
Très rare et Superbe.      4 500 / 5 000 €
Exemplaire vente JVN (mars 1992) n° 103

195. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune, lauré à droite, une mèche retombant sur l’épaule. Roue de moulin, marque de Bernard 
La Molère Sibirol. R/. Deux L cursives couronnées entre deux palmes courtes. Lis, marque de Pierre 
Petit. Tranche cordonnée.
♦ Fr 459 ; Gad 338/R
Louis d’or Mirliton (palmes courtes) 
1723 K = Bordeaux. (6,53 g)
Flan mat. Superbe.      1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°214

La caractéristique des monnaies provenant du Trésor du « Chameau » est le flan mat. 
Trésor du « Chameau ». Le Chameau était un navire, une « flûte militaire » de 
la Marine royale française, construite et lancée par Blaise-Joseph Ollivier et Étienne 
Hubac à Brest en 1717-1718. Elle faisait partie de ce petit nombre de bâtiments 
lancés au cours des vingt-cinq premières années du règne de Louis XV, période de 
paix marquée par de faibles crédits pour la Marine. Le Chameau fut utilisé pendant 
cinq ans pour assurer les liaisons avec le Canada français. Lors de sa 6e traversée, il 
fit naufrage au large du Cap Breton (Nouvelle Écosse) en juillet 1725. L’épave, qui 
a été retrouvée par Alex Storm et son équipe le 19 septembre 1965, a livré un gros 
trésor numéraire. On parle de 82 000 livres en monnaies d’or et d’argent : au 
total, 6958 écus aux 8 L, soit 200 kg d’argent et 494 louis d’or Mirliton frappés en 
1723, 1724 et 1725 frappés dans différents ateliers. 
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196. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune, lauré à droite, une mèche retombant sur l’épaule. Lis épanoui, marque de Guillaume 
Nenoist. Millésime sous le buste. R/. Deux L cursives couronnées entre deux palmes longues. Dessous, 
lettre d’atelier. Tête de lion, marque de Guillaume Faguier. Tranche cordonnée.
♦ Fr 459 ; Gad 339 
Louis d’or Mirliton (palmes longues) 1724 R = Orléans. (6,48 g)
Superbe.      800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1999) n°828

197. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune, lauré à droite, une mèche retombant sur l’épaule. Cœur, Gaspard Perrin. Millésime 
sous le buste. R/. Deux L cursives couronnées entre deux palmes longues. Dessous, lettre d’atelier. 
Croix latine, marque de Jean II Grillaud. Tranche cordonnée.
♦ Fr 459 ; Gad 339 
Louis d’or Mirliton (palmes longues) 1724 G = Poitiers. (6,52 g)
Superbe.      800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°158

198. LOUIS XV 1715-1774
Buste juvénile du roi à droite, cuirassé et drapé. Épi de blé couché, marque de Nicolas Julliot.
R/. Écu de France couronné. Cœur, marque de Charles Spens. Millésime en fin de légende. 
Tranche inscrite DOMINE SALVUM FAC REGEM.    
♦ Gad 319 (R3)
Écu d’argent de France 1724 X = Amiens. (24,44 g)
Coup de lime sur le buste et sur le listel sinon Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°623
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199. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune drapé à gauche. Renard, marque de Mathieu Renard de la Tasta. 
R/. Deux écus ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Rosette, marque de Georges Roëttiers. 
Millésime en fin de légende. Tranche cordonnée.
♦ Fr 461 ; Gad 340
Louis d’or aux Lunettes 1726 A = Paris. (8,19 g)
Superbe/Très beau.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°629
Exemplaire provenant du Trésor de la rue Mouffetard* à Paris. 

Certificat de provenance de la Direction du Service des Domaines mardi 30 juin 1953 n°65 
*Trésor de la rue Mouffetard à Paris. Il y a 85 ans jour pour jour que le Trésor de la rue Mouffetard a été mis au jour 
fortuitement le 24 mai 1938 au 53 de la rue Mouffetard à Paris par des ouvriers en charge de démolir l’immeuble. Il était composé 
de 3210 monnaies d’or du règne de Louis XV. 

200. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune drapé à gauche. Trèfle, marque de Renard de Petiton. 
R/. Deux écus ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Fleur de lis épanouie, marque de Guillaume 
Fagnier. Millésime en fin de légende. Tranche cordonnée.
♦ Fr 461 ; Gad 340 (R2)
Louis d’or aux Lunettes 1727 V = Troyes. (8,16 g)
Atelier rare. Superbe exemplaire.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°226
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201. LOUIS XV 1715-1774
Son buste jeune drapé à gauche. Feuille, marque de Jean-François Coste Dumesnil. R/. Deux écus 
ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Trèfle, marque de Jean Vila. Millésime en fin de légende.
Tranche cordonnée.
♦ Fr 461 ; Gad 340 (R2)
Louis d’or aux Lunettes 1730 O = Riom. (8,11 g)
Atelier rare. Quelques fines stries d’origine. Superbe.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°32

202. LOUIS XV 1715-1774
Son buste lauré et cuirassé à droite. Renard, marque de Mathieu Renard de la Tasta. 
R/. Croix formée de quatre lis couronnés et cantonnée de quatre double-L. Tranche en relief
DOMINE SALVUM FAC REGEM.
♦ Gad 320
Écu d’argent aux huit L 1724 A = Paris. (23,56 g)
Pièce Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°206

203. LOUIS XV - ISLES DU VENT 1715-1774
Sa tête laurée à droite. R/. ISLES DU VENT entre deux lis.
♦ Gad (colonies) 2 p.215 ; VG 15
Douze sols d’argent 1731 La Rochelle. (2,65 g)
Pièce charmante et superbe.     220 / 250 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°262

Christophe Colomb découvre les Antilles lors d’un de ses voyages entre 1493 et 1502. Dès 1635, sous le règne de Louis 
XV, la France occupe toutes les îles. L’importance et les richesses de ces Îles attisent la convoitise de l’Angleterre qui s’en empare 
à plusieurs reprises.
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204. LOUIS XV 1715-1774
Sa tête ceinte d’un bandeau. Héron, marque de Jean Dupeyron. 
R/. Deux écus ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Losange, marque de Hugues et Pierre 
Emmanuel Gamot. Millésime en fin de légende. Tranche cordonnée. 
♦ Fr 463 ; Gad 346 (R4)
Double-louis d’or au bandeau 1745 W = Lille. (16,27 g)
Spécimen de toute beauté. Superbe.     5 000 / 6 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°153

205. LOUIS XV 1715-1774
Sa tête ceinte d’un bandeau. Renard, marque de Mathieu Renard de la Tasta 
R/. Deux écus ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Rosette, marque de Georges Roëttiers. 
Millésime en fin de légende. Tranche cordonnée.
♦ Fr 463 ; Gad 346 (R2)
Double-louis d’or au bandeau 1742 A = Paris. (16,35 g)
Première année pour ce type. Très bel exemplaire.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (mars 1992) n°111
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206. LOUIS XV 1715-1774
Sa tête ceinte d’un bandeau. Renard, marque de Mathieu Renard de la Tasta 
R/. Deux écus ovales couronnés. Dessous, lettre d’atelier. Rosette, marque de Georges Roëttiers. 
Millésime en fin de légende. Tranche cordonnée.
♦ Fr 465 ; Gad 330 (R2)
Demi-louis d’or au bandeau 1741 A = Paris. (4,09 g)
Première année de frappe pour ce type. Frappe soignée. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°35

207. Cinq jetons en argent de Louis XV et Louis XVI :
Greffiers du Chatelet sans effigie (non daté)
Juges et Consuls de Paris Louis XV enfant (non daté)
Juges et Consuls de Paris Louis XV jeune (non daté)
Juges et Consuls de Sens Louis XV juvénile 1766
Juges et Consuls Louis XVI 1776 (sur 1766)
T.B. et Très beaux.     120 / 150 €
Les administrations parisiennes de Justice utilisaient des jetons pour leurs comptes, comme toutes les administrations. Avec le 
temps, la fonction de jeton de compte s'effaça au profit de la fonction de représentation sociale.
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Sous Louis XVI, une dernière réforme monétaire produisit le louis d’or de 24 livres et l’écu d’argent de 6 livres. Louis XVI 
n’apparait ni lauré, ni couronné et sans perruque. Il est juste coiffé d’un catogan.

Pierre-Simon-Benjamin Duvivier est né le 5 novembre 1730 à Paris où il est mort le 10 juillet 1819. Il est le fils du 
médailleur Jean Duvivier. Il fut dessinateur et médailleur français, le 13e graveur général des monnaies. Benjamin est formé par 
son père et par Nicolas-Henri Tardieu. Il reçoit en 1756 un premier prix de l'Académie, et est autorisé en 1761 a succéder à 
son père, décédé, et à s'installer dans son atelier aux galeries du Louvre. En 1764, agréé par l'Académie dont il est reçu le 28 
décembre 1776. Il est nommé graveur-médailleur du roi et expose au Salon de Paris, à partir de 1765 et jusqu'en 1782. En 
1774, il rachète la charge de graveur général des monnaies à Joseph Charles Roëttiers, qui en avait repris possession à la mort de 
son fils. Il est révoqué par le décret des 12 et 21 mai 1791 portant suppression des offices des monnaies ; il participe cependant 
aux concours nationaux portant sur les monnaies mais doit céder la place à Augustin Dupré. Sous le Directoire et le Consulat, il 
continue cependant d'exercer. En 1806, la classe des Beaux-Arts de l'Institut le nomme dans la section de gravure, après le décès 
de Rambert Dumarest.

208. LOUIS XVI le Restaurateur de la Liberté 10 mai 1774 - 21 janvier 1793
Buste du roi à gauche en habit d’apparat, portant le cordon et la plaque de l’ordre du Saint-Esprit. 
DUVIV (point) sur la tranche du bras. Héron, marque de Jean Dupeyron. 
R/. Deux écus ovales couronnés aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Lyre, 
marque François Bernier. Millésime en fin de légende. Tranche chaînée.
♦ Fr 472 ; Gad 359
Louis d’or au buste habillé 1782 (2e semestre) A = Paris. (8,17 g)
De flan large. Très fine strie au revers. Très bel exemplaire.       2 200 / 2 500 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°418

209. LOUIS XVI 1774-1793 
Son buste à gauche en habit d’apparat, portant la plaque de l’ordre du Saint Esprit. Les cheveux coiffés 
en catogan B. DUVIV.F. sur la tranche du bras. Héron, marque de Jean Dupeyron. 
R/. Écu ovale couronné entre deux rameaux d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. Lyre, marque François 
Bernier. Millésime en fin de légende. Tranche en relief  DOMINE SALVUM FAC REGEM.
♦ Gad 356 (R)
Écu d’argent au buste habillé 1775 (2e semestre) A = Paris. (29,45 g)
De beau style. Pièce superbe et rare en cet état de conservation.     700 / 800 €
Exemplaire Collection d’un grand amateur d’art (2001) n°114
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210. LOUIS XVI 1774-1793
Son buste à gauche en habit d’apparat, portant la plaque de l’ordre du Saint-Esprit. Les cheveux 
coiffés en catogan. B. DUVIV.F. sur la tranche du bras. Lion, marque d’Alexandre Louis Roëttiers 
de Montabeau R/. Écu ovale couronné entre deux rameaux d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. Lyre, 
marque François Bernier. Millésime en fin de légende. Tranche en relief  DOMINE SALVUM FAC 
REGEM.
♦ Gad 355
Demi-écu d’argent au buste habillé 1791 (2e semestre) A = Paris. (14,76 g)
Belle patine. Superbe.     250 / 300 €

Rappel de l’histoire et les circonstances de la découverte du Trésor de l’Amiral du Chaffault dit le
« TRÉSOR de VENDÉE »

Louis-Charles du Chaffault de Besné était un officier de la marine au service de sa majesté le roi de France. Il est né en 1708. Il 
consacre toute sa vie à sa carrière. En 1778, il commande la flotte française à la bataille d’Ouessant. En 1790, il prend sa retraite 
et s’installe en Vendée. Il perçoit une pension de 9000 livres par an (6000 livres en tant que Grand-croix de l’Ordre de Saint 
Louis et 3000 livres pour service rendus au roi). Au moment des guerres de Vendée, l’amiral participe activement à la défense du 
roi contre les armées républicaines. En 1793, son château est pillé et brulé. Le comte est arrêté et emprisonné à la maison d’arrêt 
de Luzançay. De sa prison le vieil homme dicte sa lettre pour demander une mise en liberté « pour adoucir les derniers instants de 
sa malheureuse vie ». La décision des représentants du peuple est sans appel « vu les mesures qu’ont nécessitées contre eux les gens 
de cette classe, il n’est pas possible… ». Il meurt dans sa geôle le 29 juin 1794 à l’âge de 86 ans. Prévoyant le danger, il avait pris 
la précaution de cacher et d’enterrer toutes ses richesses et notamment 50000 livres en or.
En 1993, 200 ans plus tard, c’est la découverte du « Trésor de Vendée ».
En cet après-midi de février 1993, le jeune Rodrigue - il a 23 ans - se procure un détecteur de métaux et après avoir demandé 
au propriétaire du domaine de la Guyonnière l’autorisation de prospecter, se met à passer l’engin dans les allées. Au détour d’un 
chemin, l’appareil se mit à grésiller. Pensant qu’il allait déterrer une capsule, une fourchette, un clou ou tout autre genre d’objets 
métalliques il creuse une première fois et sort une monnaie qui ne ressemblait pas aux pièces en cuivre qu’il trouvait habituellement. 
Celle-ci était bien en or.… Il repasse son engin qui se met à crépiter à nouveau… Il sort 3 pièces d’or puis il exhume une quinzaine 
de louis… la panique l’envahit et il finit par aller chercher la propriétaire. Au total, ils ont mis au jour 1742 louis et doubles-louis 
à l’effigie de Louis XV et de Louis XVI soit près de 15 kilos d’or.
Après avoir été déclaré aux autorités compétentes, le trésor a été restitué et partagé entre le découvreur Rodrigue et les propriétaires 
du domaine. La plupart des monnaies de Louis XVI sont dans un état exceptionnel et reconnaissables à leur aspect « flan miroir». 
Une autre partie du Trésor avait été dispersée à Paris en novembre-décembre 1824, une première découverte avait mis au jour une 
croix de Saint-Louis et l’épée de l’amiral. En 1890, un honnête homme trouve des monnaies dans une autre cachette. Il remet les 
monnaies aux autorités mais celles-ci se sont évaporées !!! 
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211.  LOUIS XVI 1774-1793
Son buste nu à gauche. DUVIV. Sur la tranche du bras. Héron, marque de J. Dupeyron II de la Coste. 
R/. Deux écus rectangulaires aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Lyre, marque 
de François Bernier. Millésime en fin de légende. Tranche fleuronnée.
♦ Fr 474 ; Gad 363
Double-louis d’or au buste nu 1786 A = Paris. (15,30 g)
Avec toute sa fraicheur de frappe. Superbe.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire provenant du Trésor de Vendée. Vente JVN (1993) n°193

212. LOUIS XVI 1774-1793
Son buste nu à gauche. DUVIV. Sur la tranche du bras. Chien assis, marque de François II Tatin. 
R/. Deux écus rectangulaires aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Poirier, 
marque de Louis Salomon Poirier. Millésime en fin de légende. Tranche fleuronnée.
♦ Fr 474 ; Gad 363
Double-louis d’or au buste nu 1786 T = Nantes. (15,34 g)
Traces de manipulation. Superbe.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire provenant du Trésor de Vendée. Vente JVN (1993) n°244
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213. LOUIS XVI 1774-1793
Son buste nu à gauche. DUVIV. Sur la tranche du bras. Héron, marque de J. Dupeyron II de la Coste. 
R/. Deux écus rectangulaires aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Lyre, marque 
de François Bernier. Millésime en fin de légende. Tranche fleuronnée.   ♦ Fr 474 ; Gad 363
Double-louis d’or au buste nu 1786 A = Paris. (15,30 g)
Très bel exemplaire.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°213

214. LOUIS XVI 1774-1793
Son buste nu à gauche. DUVIV. Sur la tranche du bras. Chien assis, marque de François II Tatin. 
R/. Deux écus rectangulaires aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Poirier, 
marque de Louis Salomon Poirier. Millésime en fin de légende. Tranche ornée.   ♦ Fr 475 ; Gad 361
Louis d’or au buste nu 1786 T = Nantes. (15,34 g)
Avec toute sa fraîcheur de frappe. Superbe.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire provenant du Trésor de Vendée. Vente JVN(1993) n°341

215. LOUIS XVI 1774-1793
Son buste nu à gauche. DUVIV. Sur la tranche du bras. Ancre, marque de François Séguy. 
R/. Deux écus rectangulaires aux armes de France et de Navarre. Dessous, lettre d’atelier. Pichet, 
marque Jean Jacques Biollay. Millésime en fin de légende. Tranche ornée.   ♦ Fr 475 ; Gad 361
Louis d’or au buste nu 1788 H = La Rochelle. (7,58 g)
Flan miroir. Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°216



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 101 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

Jean-Pierre Droz, d’origine suisse, réalisa en 1786 et 1787 un essai de louis et un essai d’écu dit « de Calonne ». Calonne 
était le contrôleur général des Finances de l’époque. Droz a employé pour la tranche la virole à six brisures. Les refrappes n’en 
comportent que trois. 
* La virole « à 6 brisures ou 3 brisures » est une pièce en forme de bague en 6 ou 3 morceaux, en acier trempé, destinée à recevoir 
le flan d’une monnaie afin d’en maintenir le métal au moment de la frappe.

216. LOUIS XVI 1774-1793 
LUD.XVI.D.G.FR.ET NAV.REX. Buste du roi à gauche couronné de lauriers. Dessous, signature du 
graveur : J. P. DROZ F. Listel formé de petits lis. R/. SIT NOMEN...(tête d'aigle) millésime. Trois 
lis au centre de deux L couronnés formés d'une branche d'olivier et d'une palme. Tranche inscrite en 
relief  virole à six brisures /(lis) DOM/INE (lis) /SALVU/M (lis) F/AC (lis) R/EGEM. 
♦ Dr PH5 ; Ci 2203 ; VG 93B 
Essai en argent de l'écu dit « écu de Calonne » de Droz 1786 A = Paris. (28,62 g) 
Belle patine. Frappe d'époque. Superbe.       1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°317

217. LOUIS XVI 1774-1793
LVDOV.XVI.REX.CHRISTIANISS. Son buste en habit d’apparat, coiffé d’un catogan. Dessous, 
J.P.DROZ. F. R/. CHRS.REGN.VINC.IMPER. Deux écus de France et de Navarre couronnés, 
reposant sur les ailes d’un ange. Dessous, millésime. Tranche cannelée. 
♦ Ciani 2199 ; VG 87
Épreuve en argent du Louis dit « Louis de Calonne » 1787. (6,17 g)
Pièce d’hommage. Frappé avec un coin cassé d’avers comme la plupart des exemplaires. 
Pièce attrayante. Très rare et Superbe.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire Collection Patrick Devaux JVN (décembre 1999) n°462
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218. LOUIS XVI Gouvernement Constitutionnel 
14 septembre 1791 - 21 septembre 1730 † 21 janvier 1793 
LOUIS XVI ROI DES FRANÇOIS*. Tête du roi ceinte d’un bandeau. Lion, marque d’Alexandre 
Louis Roëttiers de Montabeau. Dessous, millésime. 
R/. REGNE DE LA LOI. Génie gravant la Constitution sur une table posée sur un piédestal. Signature 
DUPRÉ sur la base. Lyre, marque de François Beynier. Faisceau, coq et lettre d’atelier. À L’exergue, 
L’AN 4 DE LA LIBERTÉ. Tranche in scri te en relief  : LA NATION LA LOI ET LE ROI.
♦ Fr 477 ; Gad 61 
Louis d’or de 24 livres 1792 - an 4 (2e semestre). A =  Paris. (7,67 g) 
Flan large. Pièce superbe.     3 500 / 4 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°271

*Rois des François. Le 8 octobre, les députés Fréteau et Mirabeau proposent d’instaurer le titre de « roi des Français » à la place de 
celui de « roi de France ». L’Assemblée adopte cette nouvelle titulature le 10 octobre, et décide le 12 octobre que le souverain ne sera pas 
titré « roi des Navarrais » ni « des Corses ». L’Assemblée offi cialisera ces décisions par un décret du 9 novembre. Louis XVI commence 
à utiliser la nouvelle titulature orthographiée « roi des François » dans ses lettres patentes à partir du 6 novembre. L’Assemblée décide par 
décret du 9 avril 1791, que le titre de roi des Français sera désormais gravé sur les monnaies du royaume où fi gurait toujours celui de roi 
de France et de Navarre.

219. LOUIS XVI Gouvernement constitutionnel 1791-1792
Tête du roi, les cheveux noués en catogan. Lion, marque d’Alexandre Louis Roëttiers de Montabeau. 
Dessous, millésime. R/. Génie gravant la Constitution sur une table posée sur un piédestal. Signature 
DUPRÉ sur la base. Lyre, marque de François Beynier. Faisceau, coq et lettre d’atelier. À L’exergue, 
L’AN 4 DE LA LIBERTÉ. Tranche inscrite en relief  : LA NATION LA LOI ET LE ROI.
♦ Gad 55 
Écu d’argent de 6 livres 1792 - an 4. A =  Paris. (29,43 g) 
Superbe.    1 000 / 1 200 €
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220. LOUIS XVI Gouvernement constitutionnel 1791-1792
Tête du roi, les cheveux noués en catogan. Lion, marque d’Alexandre Louis Roëttiers de Montabeau. 
Dessous, millésime. R/. Génie gravant la Constitution sur une table posée sur un piédestal. Signature 
DUPRÉ sur la base. Lyre, marque de François Beynier. Faisceau, coq et lettre d’atelier. À L’exergue, 
L’AN 4 DE LA LIBERTÉ. Tranche inscrite en relief  : LA NATION LA LOI ET LE ROI.
♦ Gad 43 
Demi-écu de 3 livres 1792 - an 4 (2e semestre). A =  Paris. (14,73 g) 
Superbe/Très beau.     800 / 1 000 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°160

221. LOUIS XVI Gouvernement Constitutionnel 1791-1792
Son buste drapé à gauche. Dessous, lion millésime et lettre d’atelier. R/. Faisceau sommé d'un bonnet 
phrygien entre deux branches de chêne et accosté de 2 - S. Tranche brute.
♦ Gad 25
Deux sols en cuivre 1792-an 4 de Liberté. A = Paris. (24,83 g)
Patine brillante marron. Rare en cet état de conservation. Superbe.      150 / 180 €
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En 1792. Le ministère girondin, formé le 23 mars 1792, déclare la guerre le 20 avril au roi de Bohême et de Hongrie, Léopold 
II. Rouget de Lisle compose la Marseillaise le 25 avril. La Patrie est déclarée « en danger » le 11 juillet. Les Parisiens et les 
Marseillais prennent les Tuileries et massacrent les défenseurs du château, Suisses et nobles, le roi et sa famille se réfugient auprès 
de l'Assemblée. Louis XVI est déchu de ses fonctions et interné au Temple le 12 août. Début septembre, des massacres ont lieu 
dans les prisons parisiennes, dont les Carmes, et font des milliers de victimes dont la princesse de Lamballe, l'amie de Marie-
Antoinette. Dumouriez et Kellermann remportent la victoire de Valmy sur les Prussiens le 20 septembre 1792. La nouvelle est 
connue rapidement grâce au télégraphe de Chappe. Le lendemain, la république est proclamée et la royauté abolie lors de la première 
réunion de la Convention. Dumouriez bat les Autrichiens à Jemmapes le 6 novembre et occupe Bruxelles. Le procès du Roi débute 
le 10 décembre. Le 17 janvier, il est condamné à mort à une voix de majorité et est guillotiné le 21 janvier 1793.

222. CONVENTION 21 septembre 1792 - 26 octobre 1795 
Génie gravant la Constitution entre un faisceau et un coq. À l’exergue, millésime. Dupré. 
R/. Valeur et atelier dans une couronne de chêne. Dessous, Lyre, L’AN II, lion. Tranche inscrite 
en relief  : LA NATION LA LOI ET LE ROI.
♦ Fr 478 ; Gad 62
Louis d'or de 24 livres 1793 - an II A = Paris. (7,61 g)
Très beau/Superbe.     2 000 / 2 200 €
Exemplaire Collection Étienne Page (1989) n°280

223. CONVENTION 1792-1795
Génie gravant la Constitution entre un faisceau et un coq. À l’exergue, millésime. Dupré. 
R/. Valeur et atelier dans une couronne de chêne. Tranche inscrite en relief  : LIBERTÉ ÉGALITÉ.
♦ Gad 58
Écu d'argent de 6 livres 1793 - an II A = Paris. (29,43 g)  
Avec tout le satiné de la frappe. Superbe.       500 / 550 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°174
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224. CONVENTION 1792-1795
Table surmontée d’un œil rayonnant et accosté d’une grappe de raisin et de trois épis. Dessous, AN II. 
R/. Valeur au centre d’une couronne de chêne accrochée sur un fléau d’une balance surmonté du 
bonnet phrygien. Dessous, lettre d’atelier et millésime. Tranche brute.
♦ VG 409 ; Gad 19
Sol aux Balances en métal de cloche 1793-an II AA = Metz. (12,04 g)
Flan ébréché. Patine claire. Superbe exemplaire.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°693

225. CONVENTION 1792-1795
Table surmontée d’un œil rayonnant et accostée d’une grappe de raisin et de trois épis. Dessous, AN II. 
R/. Valeur au centre d’une couronne de chêne accrochée sur un fléau d’une balance surmonté du 
bonnet phrygien. Dessous, lettre d’atelier et millésime. Tranche brute.
♦ VG 410 ; Gad 10
Demi-sol aux Balances en cuivre 1793-an II. H = La Rochelle. (6,52 g)
Belle patine marron rouge. Rare. Pièce superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°695

Démonétisées le 1er juillet 1856 par décret du 12 mars 1856, retrait annoncé dès le 3 mai 1848, puis rappelé par la loi du 
6 mai 1852
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MONNAIES DU XIXe SIÈCLE

En France, le système décimal mis en place à partir de 1795 est un système de numération dont la base est 10 (on pouvait 
compter sur ses doigts), il remplace l’ancien système monétaire duodécimal dont le rapport de valeur était fondé sur le nombre 12 
(1 louis = 24 livres) avec lequel on comptait sur les phalanges de la main (sauf  le pouce). L'Hercule d'Augustin Dupré 
marqua la réapparition du franc. Il a été repris, avec des modifications, sous différentes républiques. Cet écu fut frappé de l'An 4 à 
l'An 11, puis en 1848/1849 et de nouveau de 1870 à 1878. Il fut remis en lumière pour les frappes de prestige en argent de 10 
francs (1965/1973) et de 50 francs (1974 à 1977), puis par l'émission d'une pièce commémorative de 5 francs en cupro-nickel 
en 1996. Des pièces de 100 € et de 1 000 € (or et argent), à l'Hercule modernisé gravé par Joaquin Jimenez, ont été frappées en 
2011 ; en 2012, cet Hercule modernisé figure sur des pièces de 10 € en argent.

226. DIRECTOIRE 27 octobre 1795 - 10 novembre 1799
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Buste de la République à gauche, 
coiffé du bonnet de la Liberté. Dessous, signature Dupré. 
R/. Valeur, date et différents dans une couronne de chêne. 
Tranche : frise de losanges en creux. 
♦ Gad 184
2 Décimes en cuivre an 4 A = Paris. (22,00 g)
Patine rougeâtre. Superbe.      250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°305

227. DIRECTOIRE 1795-1799
UNION ET FORCE (étoile). Hercule barbu à demi-nu, debout de face avec la léonté, sur son épaule 
gauche une patte du lion, sur son bras et autour de sa taille la peau du lion de Némée, derrière ses 
jambes queue et pattes du lion, unissant la Liberté debout à gauche tournée à droite tenant une pique 
surmontée d'un bonnet phrygien, vêtue d'un peplos, et l'Égalité debout à droite tournée à gauche, 
tenant le niveau, vêtue d'un chiton. A l'exergue,  signature de Dupré en lettres cursives entre deux 
points. De part et d’autre, Victoire et coq. 
R/.RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur et date dans une couronne de laurier et de chêne. Dessous, 
lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux : GARANTIE NATIONALE. 
♦ Gad 563
5 francs « Union et Force » an 11. A = Paris.
Très beau/Superbe.     350 / 400 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°488
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Le franc français du système décimal fut l’unité monétaire unique de la France entre le 7 avril 1795 et le 31 décembre 
1998. Il succède à la livre tournois du système duodécimal, qui fut l’unité de compte de l’Ancien Régime.
La devise DIEU PROTÈGE LA FRANCE remplace le DOMINE SALVUM FAC REGEM de l’ancien régime.

228. GAULE SUBALPINE Marengo 16 juin 1800 - 11 septembre 1802 
L'ITALIE DÉLIVRÉE À MARENCO. Buste drapé à gauche de la République, casqué et lauré, 
au-dessous signature A. L. Amedeo Lavy. R/. LIBERTÉ ÉGALITÉ *ERIDANIA*. Couronne, au 
centre : 20 FRANCS L'AN 10. Tranche feuillue.
20 Francs or an 10 (1802) Turin. (15831 ex.) (6,44 g) 
♦ Fr (Italie) 1172 ; Gad IT 5 
Superbe.      1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°223
Commémoration de la Victoire de Bonaparte à Marengo. En mai-juin 1802, Bonaparte s’empare de Milan, bat les Autrichiens 
à Montebello, remporte la bataille de Marengo au cours de laquelle le général Desaix trouve la mort. Annexion du Piémont à la 
France le 11 septembre 1802. Première monnaie d’or du système décimale.

CONSULAT

L’effigie de Bonaparte, œuvre de Tiolier, figure sur le monnayage en l’an XI et l’an 12. En 1804 (an 12), la légende 
NAPOLÉON EMPEREUR fait son apparition mais au revers la légende RÉPUBLIQUE FRANÇAISE est maintenue. 
L’année suivante, le calendrier républicain est abandonné. En 1807 et 1808, le portrait impérial est dû à Brenet ou à Droz, sous 
la direction de Tiolier. Le 1er janvier 1809, la légende EMPIRE FRANÇAIS est inaugurée. Sur la tranche, la devise DIEU 
PROTÈGE LA FRANCE remplace celle de l’ancien régime. 
Le calendrier républicain, ou calendrier révolutionnaire français, est un calendrier créé pendant la Révolution française 
et utilisé pendant la Première République puis l'Empire jusqu'en 1806, ainsi que brièvement durant la Commune de Paris. 
Il commence le 1er vendémiaire an I (22 septembre 1792), lendemain de la proclamation de l'abolition de la monarchie et de la 
naissance de la République, déclaré premier jour de l'« ère des Français », mais n'entre en vigueur que le 15 vendémiaire an II 
(6 octobre 1793).

229. BONAPARTE Premier Consul 10 novembre 1799 - 18 mai 1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à gauche. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, marque de 
Ch. Pierre de l’Espine, millésime et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Fr 480 ; Gad 1020
20 Francs or an XI A = Paris. (6,47 g)
Millésime rare. Pièce superbe. Rare en cet état de conservation. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°283
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230. BONAPARTE Premier Consul 1799-1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à 
droite. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une 
couronne de laurier. Dessous : coq, millésime, lettre d’atelier. 
Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 577
5 Francs argent an XI A = Paris. (25,05 g)
Superbe.     400 / 450 €

231. BONAPARTE Premier Consul 1799-1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à gauche. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime, lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux. 
♦ Fr 479 ; Gad 1080
40 Francs or an 12 (1803-1804) A = Paris. (12,88 g)
Très bel exemplaire.      600 / 650 €

232. BONAPARTE Premier Consul 1799-1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à gauche. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime, lettre d’atelier. Tranche en creux. 
♦ Fr 480 ; Gad 1020
20 Francs or an 12 A = Paris. (6,47 g)
Avec tour sa fraîcheur de frappe. Superbe.     900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°42
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  233   234

233. BONAPARTE Premier Consul 1799-1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à droite. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime, lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 494
2 Francs argent an 12 A = Paris. (10,09 g)
Superbe.     400 / 450 €

234. BONAPARTE Premier Consul 1799-1804 
BONAPARTE PREMIER CONSUL. Tête de Bonaparte à droite. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime, lettre d’atelier. Tranche à volutes en creux.
♦ Gad 442
Franc argent an 12 A = Paris. (4,94 g)
Superbe.     200 / 250 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°325

PREMIER EMPIRE 

235. NAPOLÉON Ier 14 mai 1804 - 6 avril 1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête de Bonaparte à droite. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : monogramme, 
marque de J.G.F. Séguy, millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 577
5 Francs argent  an 12 H = La Rochelle. (25,04 g)
D’une qualité remarquable. Superbe.     1 800 / 2 000 €
Numéraire créé par décret du 7 Messidor an 12 soit le 26 juin 1804

  233   234  233   234  233   234  233   234
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236. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête de Bonaparte à droite. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une couronne 
de laurier. Dessous : millésime et lettre d’atelier. Tranche à volutes 
en creux.
♦ Gad 443
Franc argent an 13 A = Paris. (5,00 g)
Superbe.     200 / 250 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°330
Créé par décret du 7 Messidor an 12 soir le 26 juin 1804

 

237. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux. 
♦ Fr 481 ; Gad 1081
40 Francs or  an 13 (1804-1805) A = Paris. (12,93 g)
Joli spécimen d’une qualité remarquable. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fl eurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°43

238. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux. 
♦ Fr 481 ; Gad 1081
40 Francs or  an 13 (1804-1805) A = Paris. (12,94 g)
Superbe.     400 / 450 €
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239. NAPOLÉON Ier 1804-1814 
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une couronne 
de laurier. Dessous : coq  millésime et lettre d’atelier.
Tranche en creux.
♦ Gad 580
5 Francs argent an 13 (1804-1805) A = Paris. (25,00 g)
Très beau.     400 /450 €

240. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur dans une couronne de laurier. 
Dessous : coq, millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Fr 481 ; Gad 1081
40 Francs  or  an 14 (1805) A = Paris. (12,86 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €
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Le calendrier grégorien est un calendrier solaire conçu à la fi n du XVIe siècle pour corriger la dérive séculaire du calendrier 
julien alors en usage. À la demande du pape Grégoire XIII, des mathématiciens et des astronomes jésuites des universités de 
Salamanque et de Coimbra préparaient les bases d'un nouveau calendrier depuis 1579. Adopté par Grégoire XIII, le 24 février 
1582, il est mis en application dans les États catholiques quelques mois plus tard. Le lendemain du jeudi 4 octobre 1582 est le 
vendredi 15 octobre 1582 en Espagne, Portugal et les États pontifi caux. Son usage s'est ensuite progressivement répandu dans 
les pays protestants, et à l'ensemble du monde jusqu'au milieu du XXe siècle. Le calendrier grégorien s'est imposé dans la majeure 
partie du monde pour les usages civils ; de nombreux autres calendriers sont utilisés pour les usages religieux ou traditionnels.
Le calendrier grégorien reprend en grande partie la structure du calendrier julien de la Rome antique en vigueur jusqu'alors : les 
subdivisions en mois et en semaines sont identiques, et le décompte des années se fait également à partir de l'Anno Domini, point 
de départ de l'ère chrétienne.

241. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. 
Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Fr 481 ; Gad 1082
40 Francs or  1806 A = Paris. (12,93 g)
Superbe.     600 / 650 €

242. NAPOLÉON Ier 1804-1814 
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée  de l’empereur 
à droite. R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une 
couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 584
5 Francs argent 1809 A = Paris. (25,00 g)
Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°305
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243. NAPOLÉON Ier 1804-1814 
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à gauche. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux. 
♦ Fr 511 ; Gad 1025
20 Francs or 1810 A = Paris. (6,46 g)
Flan miroir. Pièce superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°267

244. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à gauche. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux.
♦ Fr 511 ; Gad 1025
20 Francs or 1812 A = Paris. (6,48 g)
Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°313
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245. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à gauche. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux.
♦ Fr 511 ; Gad 1025
20 Francs or 1813 A = Paris. (6,46 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €

246. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à droite. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 447
Franc argent 1813 A = Paris. (5,00 g)
Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°317

247. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à gauche. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : caducée, marque de L. 
Lepage et Th. François, millésime et lettre d’atelier. Tranche en creux. 
♦ Fr 511 ; Gad 1025
20 Francs or 1814 W = Lille. (6,46 g)
Flan miroir. Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°45
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248. NAPOLÉON Ier 1804-1814
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à droite. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : coq, millésime et lettre 
d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 584
5 Francs argent 1814 A = Paris . (25,00 g)
Superbe.     500 / 600 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°681

NAPOLÉONIDES

Les espèces dites « napoléonides » sont les monnaies frappées par les membres de la famille de l’empereur Napoléon Ier ou de 
ses proches tels que Jérôme Bonaparte roi de Westphalie, Joseph Bonaparte roi des Espagne et Indes, Joachim Murat roi d e Naples 
et des Deux Siciles... L'introduction du nouveau système monétaire fut très mal ressentie en Westphalie. La population locale très 
attachée à ses monnaies même disparates et plus compliquées (thaler, groschen ou gros denier tournois) éprouvait une aversion bien 
compréhensible envers un numéraire étranger et de ce fait, n'était guère disposée à accepter un nouveau système monétaire imposé 
par la force. Le rejet fut tel que, même Napoléon n'osa pas imposer le système français à l'Espagne, à Barcelone, aux provinces 
Illyriennes, ainsi qu'aux territoires d'Allemagne du Nord trop habitués aux monnaies de Hambourg. Cette tentative d'union 
monétaire fi nit par avorter. Après la chute de l'empereur et le démembrement de l'Empire, le système décimal resta en place et 
continua à gagner du terrain en Europe. Il sera mis en place par le duché de Parme (1815), le royaume de Piémont-Sardaigne 
(1816), la Belgique (1832), la Suisse (1850).

249. NAPOLÉON Ier Empereur et Roi d’Italie 17 mars 1805 - 11 avril 1814
(grenade) NAPOLEONE IMPERATORE E RE (coupe). 
Dessous, 1808 / M. Tête nue de Napoléon Ier à gauche. 
R/. REGNO - D'ITALIA. Écu écartelé à cinq quartiers : des États du Pape, 
Milan, Venise, Ligurie, Savoie-Sardaigne, posé sur le tout un éc u d'Italie 
aux armes de la Couronne de Fer. Collier de la Légion d'Honneur, soutenu 
par une aigle posée sur un foudre surmonté d'une étoile. Manteau impérial 
couronné, brochant deux hallebardes. Dessous, valeur faciale. Tranche inscrite 
en relief sur un fond ligné : DIO PROTEGGE L'ITALIA. 
♦ Fr 5 p.539 ; Gad IT 31
40 Lire or 1808 Milan. (12,91 g)
Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fl eurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°51
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250. NAPOLÉON Ier Empereur et roi d’Italie 1805-1814
(grenade) NAPOLEONE IMPERATORE E RE (coupe). Dessous, 1814 / M. Tête nue de Napoléon Ier 
à gauche. R/. REGNO - D'ITALIA. Écu écartelé à cinq quartiers. Dessous, valeur faciale. Tranche 
inscrite en creux : DIO PROTEGGE L'ITALIA. 
♦ Fr 5 p.539 ; Gad IT 32
40 Lire or 1814 Milan. (12,53 g)
Superbe exemplaire.     900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°321

Élisa Bonaparte (Maria Anna) est l’ainé des trois sœurs de Napoléon Ier. Elle est née le 3 janvier 1777 à Ajaccio et morte 
le 6 août 1820 à Villa Vicentina à l’âge de 44 ans. En 1805, elle devient princesse de Lucques et de Piombino. Elle épousa 
Felix Baiocchi en 1797. Elle est la seule sœur de Napoléon à avoir possédé de réels pouvoirs politiques. Très intéressée par les arts, 
notamment le théâtre, elle les encouragea dans les territoires sur lesquels elle régna.

251. ÉLISA BONAPARTE et FÉLIX BAIOCCHI Principauté de Lucques et Piombino
23 juin 1805 - 11 avril 1814
Les deux bustes accolés à droite. R/. Valeur dans une couronne de laurier. Tranche laurée en relief.
♦ Gad IT 46
5 Franchi argent 1805 (point) Florence. (24,93 g)
Une monnaie agréable. Très bel exemplaire.      300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (octobre 2000) n°567

252. ÉLISA BONAPARTE et FÉLIX BAIOCCHI 1805-1814
Les deux bustes accolés à droite. 
R/. Valeur dans une couronne de laurier. Tranche striée.
Franc 1806 (grosse date) Florence (5,00 g)
Franc 1808 (petite date) Florence (4,94 g)
♦ Gad IT 45
Deux monnaies d’argent.
Superbes.     120 / 150 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°357
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Joachim Murat est né le 25 mars 1767 à Labastide-Fortunière (renommée Labastide-Murat, dans le Quercy, dans l'actuel 
département du Lot) et mort fusillé le 13 octobre 1815 au château de Pizzo (royaume de Naples). Il avait 48 ans. Il est le dernier 
des onze enfants d'un aubergiste et maître de poste, Pierre Murat-Jordy (1721-1799) et de sa femme, Jeanne Loubières (1722-
1806). Il fut un militaire français, haut dignitaire du Premier Empire. Fait maréchal d'Empire de la « Grande Armée » et 
grand-duc de Berg, puis roi de Naples à partir de 1808 sous le nom de Joachim Napoléon. Il est le beau-frère de Napoléon Ier par 
son mariage avec Caroline Bonaparte, sœur de l'Empereur.

                 avers          revers

253. JOACHIM MURAT Roi de Naples et des Deux Siciles 1er août 1808 - 2 mai 1815
Sa tête nue à droite. Graveur : Nicola Morghen. R/. Valeur entre deux rameaux.
Tranche inscrite en creux DIO PROTEGE REGNO.
2 Lire 1813 (sans point). ♦ Gad IT 52 (9,96 g)
Lire 1813 (petite date). ♦ Gad IT 51 Petits coups sur la tranche (5,00 g)
Deux monnaies en argent.
Superbe et Très beau.     120 / 150 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°394

Joseph Bonaparte est le frère ainé de Napoléon Ier. Il est né le  7 janvier 1768 à Corte, pendant la période d'indépendance 
de la République corse, et mort le 28 juillet 1844 à Florence (grand-duché de Toscane), à l’âge de 76 ans. Sa carrière politique, 
diplomatique et militaire est intimement liée à celle de son frère Napoléon.

254. JOSEPH-NAPOLÉON Roi d’Espagne et des Indes 6 juin 1808 - 11 décembre1813
Sa tête nue à gauche. Graveur : Pedro González de Sepúlveda. 
R/. Armoiries couronnées entourées du collier de la Toison d’or. Tranche godronnée. 
♦ Fr 301 ; VG 2060
80 Reales d’or 1809 Madrid. (6,74 g)
Pièce Superbe.       1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°255

avers          reversavers          revers
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Louis Bonaparte, frère de Napoléon Ier, il est né à Ajaccio (Corse) le 2 septembre 1778 et mort à Livourne (Toscane) le 25 
juillet 1846. Il fut roi de Hollande de 1806 à 1810 sous le nom de Louis Napoléon. Après son abdication, il vit en exil sous le 
nom de comte de Saint-Leu. Il est le père de Napoléon III : son dernier fils, Louis-Napoléon, président de la République française 
depuis 1848, accède au trône impérial en 1852 sous le nom de Napoléon III établissant ainsi le Second-Empire.

255. LOUIS-NAPOLÉON roi de Hollande 5 juin 1806 - 13 décembre 1810
NAP. LODEW. I. KON. VAN HOLL. Sa tête nue à droite. 
R/. KONINGRIJK - HOLLAND. Écu couronné écartelé aux 1 et 4 de gueule au lion d'or tenant un 
faisceau de sept flèches d'argent, au 2 et 3, aigle impérial. De part et d’autre 50 - Ss. Dessous, 1808 et 
abeille, marque de G.J.L. Marchie du Sarvaas. Tranche striée. 
♦ VG 1575
50 Stuivers d’argent 1808 Utrecht. (26,30 g)
Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1995) n°241

Jérôme Bonaparte, est né le 15 novembre 1784 à Ajaccio (Corse) et mort le 24 juin 1860 au château de Vilgénis (Seine-et-
Oise). Il est le frère cadet de Napoléon Ier.  En 1807, il quitte le service de mer pour prendre le commandement d’un corps d'armée 
de Bavarois et de Wurtembergeois. Dans le mois d’août 1807, son frère lui fait épouser la princesse Catherine de Wurtemberg, 
fille de Frédéric Ier de Wurtemberg, et six jours après, il est nommé roi de Westphalie. Il s'installe avec son épouse dans sa nouvelle 
capitale : Cassel. Dépensier et frivole, il multiplie les maîtresses. La reine, qu'on surnomme « la dinde de Westphalie », ferme les 
yeux car elle adore son mari qu'elle surnomme « Fifi ». En 1852, il achète le château de Vilgénis, il grandit la demeure dans le 
style Empire ainsi que les communs, fait construire des écuries, augmente la superficie du parc jusqu'au cours de la Bièvre qu'il fait 
creuser pour former deux lacs, dont un présentant la forme du bicorne à la cocarde de son frère Napoléon.

256. JÉRÔME NAPOLÉON roi de Westphalie Monnayage allemand 
8 juillet 1807 - 26 octobre 1813
HIERONYMUS - NAPOLEON. Tête laurée de Jérôme Napoléon à gauche. 
R/. KOENIG VON WESTPHALEN FR PR. Dans le champ, (rosace) X (rosace) THALER (losange) 
1812 (losange) B (point). Tranche striée. 
♦ Fr 3513 ; VG 1951
X Thaler or (à l’effigie) 1812 Brunswick. (13,35 g)
Flan miroir. Très bel exemplaire.     1 800 / 2 000 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°386
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257. JÉRÔME NAPOLÉON roi de Westphalie Monnayage allemand 1807-1813
HIERON NAPOL. Sa tête laurée à gauche. Dessous, Tiolier en lettre cursives. R/. KOEN. V. 
WESTPH. FR. PR. Au centre, 5 FRANK. Dessous, tête d’aigle et C . Dessous, 1813. Tranche lisse.
♦ Fr 3519 ; Gad W 11
5 Frank or (à l’effigie) 1813 Cassel. (1,61 g)
Flan miroir. Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°389

GOUVERNEMENT PROVISOIRE

Trois présidents se sont succédés :  Charles-Maurice de Talleyrand-Périgord : président du gouvernement provisoire (3 - 14 avril 
1814) ; Charles-Philippe de France, fils de France, comte d'Artois, futur Charles X, lieutenant-général du Royaume (14 avril - 
2 mai 1814) puis Louis XVIII à partir du 2 mai. Le congrès de Vienne est le « champ de bataille » diplomatique où les 
puissances européennes tentent de satisfaire leurs ambitions tout en contrecarrant celles de leurs anciens alliés contre Napoléon Ier. 
Deux grands antagonismes se manifestent : celui de la Russie et du Royaume-Uni, celui de l'Autriche et de la Prusse. La France, 
alors vaincue, tente de retrouver une place de premier plan.

258. GOUVERNEMENT PROVISOIRE 1er avril - 3 mai 1814 
GALLIA REDDITA EUROPAE. Trois fleurs de lis sur un bouclier. 
R/. Au centre,  ANGE DE PAIX et au pourtour, FRANCOIS I EMP. 
D'AUTRICHE PARIS. Dessous, TIOLIER en lettres cursives. Tranche lisse.
♦ Mazard 770a ; Gad 508 page 542 ; VG 2356
Module 2 Francs « Ange de Paix » en bronze au nom de François Ier d’Autriche 
1814. 
Superbe.     80 / 100 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°684
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PREMIÈRE RESTAURATION

Louis XVIII est né le 17 novembre 1755 à Versailles sous le nom de Louis Stanislas Xavier de France et par ailleurs comte de 
Provence (1755-1795). Il fut roi de France et de Navarre du 6 avril 1814 au 20 mars 1815 puis du 8 juillet 1815 à sa mort, le 
16 septembre 1824, à Paris. Il est le frère cadet de Louis XVI, il est appelé « Monsieur » quand ce dernier devient roi. Exilé sous 
la Révolution française et le Premier Empire, il adopte "de jure" (de par la loi) en tant que prétendant au trône le nom de Louis 
XVIII, l'ordre dynastique incluant son neveu Louis XVII mort en prison en 1795 (à l'âge de 10 ans) sans avoir jamais régné. 
Surnommé « le Désiré » par les royalistes, il revient en France lors de la Restauration qui suit la chute de l'empereur Napoléon Ier. 
Il est renversé durant les Cent-Jours, puis revient à nouveau au pouvoir après la bataille de Waterloo.
La Restauration de Louis XVIII n’eut d’autre effet que la substitution au portrait de l’empereur par celle du roi. On peut y 
lire à nouveau la devise de l’ancien régime : DOMINE SALVUM FAC REGEM.

259. LOUIS XVIII Première restauration 1814-1815
6 avril 1814 - 20 mars 1815
LOUIS XVIII ROI DE FRANCE. Son buste habillé à droite. 
R/. PIÈCE DE 20 FRANCS. Écu de France couronné entre deux rameaux. 
Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux. 
♦ Fr 525
20 Francs or dit « au collet » 1814 A = Paris. (6,44 g)
Flan bruni. Fleur de coin.     900 / 1 000 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°743

260. LOUIS XVIII Première restauration 1814-1815
LOUIS XVIII ROI DE FRANCE. Son buste habillé à droite. 
R/. PIÈCE DE 20 FRANCS. Écu de France couronné entre deux rameaux. 
Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux. 
♦ Fr 525
20 Francs or dit « au collet » 1814 A = Paris. (6,44 g)
Superbe.     450 / 500 €
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261. LOUIS XVIII Première restauration 1814-1815
LOUIS XVIII ROI DE FRANCE. Son buste habillé à gauche. R/. PIÈCE DE 5 FRANCS. Écu de 
France couronné entre deux rameaux. Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux. 
♦ Gad 591
5 Francs or dit « au collet » 1814 A = Paris. (25,00 g)
Flan miroir. Superbe.     450 / 500 €

LES CENT JOURS

Pendant les Cent Jours, on reprend les coins impériaux, tandis sur Louis XVIII fait frapper des monnaies de 20 Francs or à 
Londres (R). 

262. LES CENT JOURS 20 mars - 22 juin 1815
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à gauche. R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur 
dans une couronne de laurier. Dessous : coq, marque de J.G.F. Séguy, millésime et lettre d’atelier. 
Tranche inscrite en creux DIEU PROTEGE LA FRANCE.
♦ Fr 522 ; Gad 1025a
20 Francs or 1815 A = Paris. (6,51 g)
Rare en cet état de conservation Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire Collection Patrick Devaux vente JVN (décembre 1999) n°501

Napoléon Ier quittant l'île d'Elbe le 26 février 1815
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263. LES CENT JOURS 1815
NAPOLÉON EMPEREUR. Tête laurée de l’empereur à droite. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur dans une couronne de laurier. Dessous : tulipe, marque de Darripe 
et P. Romain, millésime et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 595
5 Francs argent 1815 L = Bayonne.  (25,00 g)
Rare. Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°749

LOUIS XVIII - CHARLES X - LOUIS-PHILIPPE 

En 1816, les émissions ont recommencé au nom de Louis XVIII, mais le buste du roi est remplacé par sa tête nue, œuvre de 
Michaut. Charles X n’apporta aucune innovation. Le 17 août 1830, Louis-Philippe signa son ordonnance relative à la frappe de 
son numéraire. Le roi fut représenté tête nue par Tiolier fi ls. La devise DIEU PROTÈGE LA FRANCE est restaurée sur la 
tranche. En 1848, Domard, suite au Concours, substitua une tête couronnée de chêne. Le nombre des ateliers n’est plus que de sept. 
Auguste-François Michaut  est né à Paris le 29 septembre 1786 et mort à Versailles le 26 décembre 1879. Il fut graveur des 
monnaies de France et des Pays-Bas, un médailleur et un sculpteur français. Lors de la Première Restauration, un « concours pour 
la perfection de la gravure des monnaies » est ouvert le 2 août 1814 afi n de défi nir le futur type des monnaies de Louis XVIII et 
l’entière confection d’un système monétaire. Michaut y propose un modèle de pièce de 40 francs, en différents métaux, et quatre types 
de pièce de 5 francs. Il remporte le concours.

264. LOUIS XVIII gouvernement royal 8 juillet 1815 - 16 septembre 1824
Tête nue du roi à gauche par Michaut. Dessous, signature du graveur en lettre cursives. 
R/. Écu de France couronné entre 5-F et deux rameaux. Dessous, coq, date et lettre d’atelier.
Tranche lisse. 
♦ cf  Gad 614
Essai de la pièce de 5 Francs plaqué or 1815 A = Paris. (25,26 g)
Rare. Infi mes coups sur la tranche. Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire Collection du Roi Farouk (février 1954)



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 123 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

265. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. 
R/. Écu de France couronné entre deux rameaux. Dessous, coq, date et lettre d’atelier. 
Tranche inscrite en creux DOMINE...
♦ Gad 614
5 Francs argent 1816 A = Paris. (25,00 g)
Superbe.     250 / 300 €

             
266                267

                                           268
266. LOUIS XVIII 1815-1824

Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. 
R/. Écu d e France couronné entre deux rameaux. Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 513
2 Francs argent 1817 A = Paris. (10,00 g)
Belle patine. Superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°484

267. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. 
R/. Écu de France couronné entre deux rameaux. Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche en creux.
♦ Gad 449
Franc argent 1816 A = Paris. (5,00 g)
Superbe.      250 / 300 €

268. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, T en lettre cursive. 
R/. Écu de France couronné. Dessous, coq, date et lettre d’atelier. Tranche lisse.
♦ Gad 352
¼ Franc argent 1817 A = Paris. (1,25 g)
Flan miroir. Superbe.     80 / 100 €

266                267266                267266                267266                267
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À partir de 1821, le coq de l'atelier de Paris, marque de Charles Pierre de l'Espine est remplacé par une ancre, marque de Jean-
Pierre Collot.

269. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à droite. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. R/. Écu de France couronné entre deux 
rameaux. Dessous, ancre, marque de Jean-Pierre Collot, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Fr 532 ; Gad 1092Fr 532 ; Gad 1092Fr 532 ;
40 Francs or 1824 A = Paris. (13,00 g)
Flan miroir. Fleur de coin.     2 000 / 2 500 €

       
270

                    

271

                        272

270. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. R/. Écu de France couronné entre deux 
rameaux. Dessous, ancre, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 614
5 Francs argent 1822 A = Paris. (25,09 g)
Superbe exemplaire.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (mai 1998) n°650

271. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. R/. Écu de France couronné entre deux 
rameaux. Dessous, ancre, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 513
2 Francs argent 1824 A = Paris.   (10,00 g)
Superbe.      250 / 300 €

272. LOUIS XVIII 1815-1824
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et tête de cheval. R/. Écu de France couronné entre deux 
rameaux. Dessous, ancre, date et lettre d’atelier. Tranche lisse.
♦ Gad 401
½ Franc argent 1822 A = Paris. (2,51 g)
Superbe.     120 / 150 €

270270
271271
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273. CHARLES X 16 septembre 1824 - 29 juillet 1830
Sa tête nue à droite. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. R/ Écu de France couronné entre 
deux rameaux. Dessous, ancre, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite 
♦ Fr 549 ; Gad 1029
20 Francs or 1828 A = Paris. (6,50 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fl eurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°53

       
274

                 

275

                      276274. CHARLES X 1824-1830
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. R/. Écu de France couronné entre 
deux rameaux. Dessous, ancre, date et  lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 644
5 Francs argent 1829 A = Paris. (25,06 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €

275. CHARLES X 1824-1830
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. R/. Écu de France couronné entre deux 
rameaux. Dessous, castor, marque de Dominique Livio, date et lettre d’atelier. Tranche inscrite en creux.
♦ Gad 516
2 Francs argent 1827 BB = Strasbourg. (10,00 g)
Superbe.     1 000 / 1 200 €

276. CHARLES X 1824-1830
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. R/. Écu de France couronné entre 
deux rameaux. Dessous, feuille de vigne, marque de Alexandr e Vignes, date et lettre d’atelier. Tranche 
inscrite en creux.
♦ Gad 450
Franc argent 1828 K = Bordeaux. (5,00 g)
Superbe.     120 / 150 €

274274
275275
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277. CHARLES X 1824-1830
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. 
R/. Écu de France couronné entre deux rameaux. Dessous, ancre, marque 
de Jean-Pierre Collot, date et lettre d’atelier. Tranche lisse.
♦ Gad 402
½ Franc argent 1828 A = Paris. (2,43 g)
Superbe.     100 / 120 €

278. CHARLES X 1824-1830
Sa tête nue à gauche. Dessous, MICHAUT et T lettre en cursive. 
R/. Écu de France couronné. Dessous, ancre, marque de Jean-Pierre Collot, 
date et lettre d’atelier. Tranche lisse.
♦ Gad 402
¼ Franc argent 1828 A = Paris. (1,23 g)
Superbe.     100 / 120 €

Nicolas-Pierre Tiolier est le fils de Pierre-Joseph Tiolier. Il est né à Paris le 9 mai 1784 et mort dans la même ville le 25 
septembre 1843. Il fut sculpteur, médailleur et graveur général des monnaies français. Nicolas-Pierre Tiolier obtient le premier prix 
de Rome en gravure de médaille et pierre fine avec Le Génie de la gravure présente un cachet à l'Empereur en 1805. Formé sous le 
Premier Empire, le 11 septembre 1816, il est nommé graveur général des monnaies. La même année, il devient l'huissier de l'Ordre 
du Saint-Esprit. En 1821, il est anobli par lettres patentes du roi. Il grave en particulier les sceaux de Louis XVIII, Charles X 
et du Saint-Esprit. Il est remplacé comme graveur général des monnaies par Jacques-Jean Barre nommé le 1er janvier 1843. 

279. LOUIS-PHILIPPE Ier 9 août 1830 - 24 février 1848
LOUIS PHILIPPE I ROI DES FRANÇAIS. Sa tête nue à droite. N. P. TIOLIER sur la tranche du 
cou. R/. TITRE 900 MIL. - POIDS 25 GRAM. Charte constitutionnelle de 1830 dans un écu couronné 
placé sur six drapeaux français brochant une main de justice et un sceptre en sautoir. Dessous, le mot 
ESSAI et valeur. Tranche inscrite en relief  entre deux grènetis DIEU PROTÈGE LA FRANCE. 
♦ Gad 673
Essai en argent de la pièce de 5 Francs dit « à la Charte » Tiolier (1830) A = Paris. (25,04 g)
Flan bruni. Fleur de coin.     3 000 / 3 500 €

La Charte constitutionnelle est surmontée d'une couronne qu'entourent un sceptre et une main de justice. Disposés de part 
et d'autre, six drapeaux bleu-blanc-rouge incarnent l'étendard tricolore qui redevient alors l'emblème officiel de France. Son fils 
Louis-Antoine contresigne l'acte d'abdication.
Les lis sur fond d'azur, caractéristiques des monnaies des Bourbons, disparaissent définitivement de la numismatique et de la 
vexillologie française.
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Joseph-François Domard est né le 12 février 1792 à Paris et mort le 19 janvier 1858 dans la même ville. Il fut médailleur 
français, élève à l'École nationale supérieure des Beaux-arts de Paris en 1810. En 1810, il obtint le deuxième prix de Rome en 
gravure de médaille et pierre fi ne.
Il grave la deuxième série du monnayage d'argent de Louis-Philippe Ier pour les années 1831 à 1848, les valeurs quart-de-franc, 
demi-franc, franc, deux francs, cinq francs, ainsi que les monnaies d’or de vingt et quarante francs.

280. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à gauche couronnée de chêne. Dessous, DOMARD F. R/. Valeur et date entre deux rameaux. 
Dessous, main, Ch. Louis Diericks, tête de lévrier et lettre d’atelier. Tranche inscrite en relief  ««« 
DIEU PROTEGE LA FRANCE.
♦ Fr 560 ; Gad 1031
20 Francs or 1848 A = Paris. (6,46 g)
Flan bruni. Fleur de coin.     900 / 1 000 €

                                281          282

281. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à droite couronnée de chêne. Dessous, DOMARD. F. R/. Légende en six lettres : S.M. LOUIS 
PHILIPPE VISITE LA MONNAIE DE ROUEN LE 18 MAI 1831. Tranche inscrite en relief  
««« DIEU PROTEGE LA FRANCE.
♦ VG 2825
Module 5 Francs en bronze 1831. (20,76 g)
Superbe.     80 / 100 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1993) n°684

282. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à droite couronnée de chêne. Dessous, DOMARD F. R/. Valeur entre deux rameaux. Dessous, 
ancre, étoile et lettre d’atelier. Tranche inscrite en relief. 
♦ Gad 678
5 Francs argent 1834 A = Paris. (24,96 g)
Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°382

                                281          282                                281          282                                281          282                                281          282
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283.  LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à droite couronnée de chêne. Dessous, DOMARD F. R/. Valeur entre deux rameaux. Dessous, 
main, Ch. Louis Diericks, tête de lévrier et lettre d’atelier. Tranche inscrite en relief.
♦ Gad 678a
5 Francs argent (3e type) 1847 A = Paris. (25,00 g)
Flan miroir. Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°372

284. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à droite couronnée de chêne. Dessous, DOMARD F. R/. Valeur entre deux rameaux. Dessous, 
castor, marque de Dominique Livio et lettre d’atelier. Tranche cannelée. 
♦ Gad 520
2 Francs argent 1832 BB = Strasbourg. (10,00 g)
Superbe.      300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°373

     
284     285

285. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Sa tête à droite couronnée de chêne. Dessous, DOMARD F. R/. Valeur entre deux rameaux. Dessous, 
main, Ch. Louis Diericks, tête de lévrier et lettre d’atelier. Tranche cannelée. 
♦ Gad 453
Franc argent 1847 A = Paris. (5,00 g)
Superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°375

286. LOUIS-PHILIPPE Ier 1830-1848
Demi-franc 1834 Rouen (3,49 g)
50 Centimes 1847 Paris (2,49 g)
¼ Franc 1833 Rouen (1,25 g)
Trois monnaies en argent. 
Superbes.     180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°376

284     285284     285284     285284     285
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IIe RÉPUBLIQUE

En 1848 un Concours monétaire  est institué pour le choix du type des nouvelles monnaies. En attendant, on reprend le type 
d’Hercule de Dupré pour l’argent.
À partir de 1849, les types adoptés son : celle de la tête de la République couronnée d’épis de Merley pour l’or et celle créée par 
Oudiné pour l’argent. 

     

287     288

287. IIe RÉPUBLIQUE 24 février 1848 - 2 décembre 1852
(rameau de laurier) LIBERTÉ ÉGALITÉ FRATERNITÉ. Hercule barbu, à demi-nu, debout de 
face avec la léonté, sur son épaule gauche une patte du lion, sur son bras et autour de sa taille la peau 
du lion de Némée, derrière ses jambes queue et pattes du lion, unissant la Liberté debout à gauche 
tournée à droite tenant une pique surmontée d'un bonnet phrygien, vêtue d'un peplos, et l'Égalité 
debout à droite tournée à gauche, tenant le niveau, vêtue d'un chiton. À l'exergue, signature de Dupré 
en lettres cursives entre deux étoiles. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. (étoile). Valeur et date dans une couronne de laurier et de chêne. 
Dessous, main, lettre d’atelier et tête de lévrier. Tranche inscrite en relief  DIEU PROTÈGE LA 
FRANCE. 
♦ Gad 683
5 Francs argent type Hercule de Dupré 1848 A = Paris. (25,02 g)
Superbe.     120 / 150 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°783

Eugène-André Oudiné. Il est né le 1er janvier 1810 à Paris où il est mort le 11 avril 1887. Il fut sculpteur et 
médailleur français. L’un des meilleurs élèves d’André Galle, dont il a épousé la petite-fi lle, Oudiné a ensuite travaillé 
dans l’atelier de Jean-Auguste-Dominique Ingres et dans celui de Louis Petitot.

288. IIe RÉPUBLIQUE 1848-1852
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès, déesse des moissons, portant un collier de perles, un 
double chignon et une couronne composite de blé, fl eurs, olivier et olives, chêne et glands, nouée par 
un ruban descendant sur le cou et passant sur le front où est inscrit le mot CONCOR. Sous la tranche 
du cou le long du listel E. A. OUDINÉ. F. 
R/. Valeur et date au centre d’une couronne de laurier et de chêne. Au pourtour, LIBERTÉ ÉGALITÉ 
FRATERNITÉ. Dessous, main, lettre d’atelier et tête de chien. Tranche cannelée.
♦ Gad 522
2 Francs argent 1849 A = Paris. (10,04 g)
Superbe.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°383

287     288287     288287     288287     288
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289. IIe RÉPUBLIQUE 1848-1852
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. Valeur et date au centre d’une couronne 
de laurier et de chêne. Au pourtour, LIBERTÉ ÉGALITÉ FRATERNITÉ. 
Dessous, main, lettre d’atelier et tête de chien. Tranche cannelée.
♦ Gad 522
2 Francs argent 1850 A = Paris. (10,00 g)
De conservation remarquable. Pièce Superbe et rare.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°792

290. IIe RÉPUBLIQUE 1848-1852
5 Francs 1849 Paris (25,00 g)
Franc 1851 Paris (5,00 g)
50 Centimes 1850 Paris (2,53 g)
20 Centimes 1851 Paris (1,00 g) 
Quatre monnaies en argent (type Cérès).     
Superbes et Très beaux.      300 / 350 €
Exemplaires vente JVN (décembre 1996) n°531
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Louis-Napoléon Prince-Président. Dès le 3 janvier 1852, la tête de la République est remplacée par l’effigie de Louis-Napoléon 
Bonaparte. 
Jacques-Jean Barre est un artiste français, né le 3 août 1793 à Paris où il est mort le 10 juin 1855. Graveur général des 
monnaies à la Monnaie de Paris de 1843 à 1855. Son fils cadet, Désiré-Albert Barre (6 mai 1818 - 29 décembre 1878) lui 
succède à ce poste de graveur général des monnaies.

291. LOUIS-NAPOLÉON BONAPARTE 10 décembre 1848 - 2 décembre 1852
LOUIS-NAPOLÉON BONAPARTE. Sa tête nue à droite. Dessous, tête de chien, signature et main. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur et date dans une couronne de laurier. Dessous, lettre 
d’atelier. Tranche inscrite en relief  «««««: DIEU« PROTÈGE« LA« FRANCE. 
♦ Fr 568 ; Gad 1060
20 Francs or 1852 A = Paris. (6,47 g)
Superbe.     400 / 450 €

292. LOUIS-NAPOLÉON BONAPARTE 1848-1852
LOUIS-NAPOLÉON BONAPARTE. Sa tête nue à gauche, la barbiche longue. 
Dessous, tête de chien, signature et main. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Valeur et date dans une 
couronne de laurier. 
Dessous, lettre d’atelier. Tranche lisse. 
♦ Gad 726
Épreuve 5 Francs argent 1852 A = Paris. (24,74 g)
Très rare. Superbe.     2 000 / 2 200 €
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SECOND EMPIRE

Les premières années du Second Empire marquent l’apogée du système monétaire décimal. Les 40 Francs or sont remplacées 
par les 100 Francs et les 50 Francs or. Le 2 décembre, la même tête est conservée avec la mention Empereur à l’avers et au revers 
Empire français. A partir de 1861, l’empereur apparaît la tête laurée, œuvre de Barre. La main est la marque du directeur 
Charles Louis Dierickx et l’ancre est celle du graveur Albert Désiré Barre. 

293. NAPOLÉON III 2 décembre 1852 - 4 septembre 1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Armoiries impériales couronnées représentant un écu à l’aigle sur le 
grand manteau brochant sur le sceptre et la main de justice en sautoir. De part et d’autre, 100 - FRS. 
Dessous, lettre d’atelier, date et ancre. Tranche inscrite en relief ««««« DIEU «PROTÈGE« 
LA« FRANCE.
♦ Fr 569 ; Gad 1135
100 Francs or 1855 A = Paris. (32,81 g)
Flan miroir. Superbe.     1 400 / 1 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°797

294. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à 
droite. Dessous, main et BARRE. R/. EMPIRE FRANÇAIS. 
Valeur et date dans une couronne d’olivier. 
Dessous, lettre d’atelier. Tranche inscrite en relief.
♦ Fr 571 ; Gad 1111
50 Francs or 1857 A = Paris. (16,13 g)
Superbe.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN « Quelques fleurons de la Numismatique » (octobre 1993) n°56

295. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à 
droite. Dessous, main et BARRE. R/. EMPIRE FRANÇAIS. 
Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre 
d’atelier. Tranche inscrite en relief.
♦ Fr 573 ; Gad 1061
20 Francs or 1853 (1ère année) A = Paris. (6,46 g)
Superbe.     700 / 800 €
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   296        
297          298          299

           300

296. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche lisse.
♦ Fr 576 ; Gad 1013
10 Francs or (petit module) 1854 A = Paris. (3,24 g)
Monnaie rare. Superbe exemplaire.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°464

297. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. Tranche 
lisse.
♦ Fr 578 ; Gad 1000
5 Francs or (petit module) 1854 A = Paris. (1,61 g)
Superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°183

298. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche cannelée.
♦ Fr 578 ; Gad 1000
5 Francs or (petit module) 1854 A = Paris. (1,62 g)
Superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°807

299. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche cannelée.
♦ Fr 578 ; Gad 1000
5 Francs or (petit module) 1854 A = Paris. (1,62 g)
Pièce superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°184

300. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à droite. Dessous, main et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche cannelée
♦ Fr 578 ; Gad 1000
5 Francs or (grand module) 1857 A = Paris. (1,61 g)
Pièce superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°370
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Louis-Charles Bouvet (1806-1887) fut médailleur et sculpteur français. En 1853, son essai pour l'avers de la pièce de 5 
francs français est retenu avec un Napoléon III tête nu, la frappe dure jusqu'en 1859. Son adresse parisienne est au 12-14, rue de 
Castiglione, où se trouve sa boutique vendant des médailles, des boutons de manchette personnalisés et autres prestations de gravure 
sur métal liées à l'héraldique.

301. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Sa tête nue à gauche. Dessous, BOUVET F. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Écu rond à l’aigle impérial brochant sur un sceptre et une main de justice 
sur le manteau impérial couronné. De part et d’autre, 5 - F. Dessous, main, date et ancre. Tranche 
inscrite en relief  ««««« DIEU« PROTEGE« LA« FRANCE.
♦ Gad 734
5 Francs argent graveur Louis-Charles BOUVET 1856 A = Paris. (25,08 g)
Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°543

               
302        303

302. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLEON III EMPEREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. Dessous, tête de chien, BARRE et main. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche cannelée.
♦ Gad 523
2 Francs argent 1853 A = Paris. (9,96 g)
Pièce fl an bruni et Superbe.     700 / 800 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°545

303. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLEON III EMP EREUR. Tête nue de l’empereur à gauche. Dessous, main, BARRE et ancre. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Valeur et date dans une couronne d’olivier. Dessous, lettre d’atelier. 
Tranche cannelée.
♦ Gad 460
Franc argent 1860 A = Paris. (5,00 g)
Superbe.     200 / 250 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°406

302        303302        303302        303302        303
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304. NAPOLÉON III 185-1870
Tête nue de l’empereur. 
R/. Valeur et date dans un couronne d’olivier.
Franc 1856 BB = Strasbourg (5,00 g)
Franc 1860 A = Paris (5,00 g)
Deux monnaies en argent. 
Superbes.     200 / 250 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1996) n°546

305. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Sa tête laurée à droite. Dessous, abeille et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Armoiries impériales couronnées représentant un écu à l’aigle sur le grand 
manteau brochant sur le sceptre et la main de justice en sautoir. De part et d’autre, 100 - FRS. Dessous, 
lettre d’atelier, date et ancre. Tranche inscrite en relief  ««««« DIEU«….
♦ Fr 580 ; Gad 1136
100 Francs or 1865 A = Paris. (32,34 g)
Flan miroir. Pièce superbe.     2 800 / 3 000 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°219

306. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Sa tête laurée à droite. Dessous, abeille et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Armoiries impériales couronnées représentant un écu à l’aigle sur le 
grand manteau brochant sur le sceptre et la main de justice en sautoir. De part et d’autre, 100 - FRS. 
Dessous, lettre d’atelier, date et ancre. Tranche inscrite en relief.
♦ Fr 580 ; Gad 1136
100 Francs or 1868 A = Paris. (2315 ex.) (32,33 g)
Millésime rare. Superbe. Rare en cet état de conservation.      2 800 / 3 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°416
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307. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON III EMPEREUR. Sa tête laurée à droite. Dessous, abeille et BARRE. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Armoiries impériales couronnées représentant un écu à l’aigle sur le 
grand manteau brochant sur le sceptre et la main de justice en sautoir. De part et d’autre, 50 - FRS. 
Dessous, lettre d’atelier, date et ancre. Tranche inscrite en relief.
♦ Fr 582 ; Gad 1112
50 Francs or 1865 A = Paris. (3704 ex.) (166,18 g)
Très beau / Superbe.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°413

    

308               309

308. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON EMPEREUR. Sa tête laurée à gauche. Dessous BARRE et lettre d’atelier. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Écu rond à l’aigle impérial brochant sur un sceptre et une main de 
justice sur le manteau impérial couronné. De part et d’autre, 5 - F. Dessous, main, date et ancre. 
Tranche inscrite en relief.
♦ Gad 739
5 Francs argent 1868 A = Paris. (25,06 g)
Superbe.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°382

309. NAPOLÉON III 1852-1870
NAPOLÉON EMPEREUR. Sa tête laurée à gauche. Dessous BARRE et lettre d’atelier. 
R/. EMPIRE FRANÇAIS. Écu rond à l’aigle impérial brochant sur un sceptre et une main de 
justice sur le manteau impérial couronné. De part et d’autre, 5 - F. Dessous, main, date et ancre. 
Tranche inscrite en relief.
♦ Gad 739
5 Francs argent 1870 A = Paris. (25,00 g)
Pièce superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (décembre  1997) n°471

308               309308               309308               309308               309
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310. NAPOLÉON III 1852-1870
Sa tête laurée à gauche. Dessous BARRE et lettre d’atelier. 
R/. Écu rond à l’aigle impérial brochant sur un sceptre et une main de justice sur le manteau 
impérial couronné. De part et d’autre, 5 - F. Dessous, main, date et ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 527
2 Francs argent 1870 A = Paris. (10,00 g)
Belle patine. Superbe voire FDC.     300 / 350 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°419

DÉFENSE NATIONALE et LA COMMUNE 

Léon Gambetta est né le 2 avril 1838 à Cahors et mort le 31 décembre 1882 à Sèvres à l'âge de quarante-quatre ans. Il fut 
un homme d’État français. Membre du gouvernement de la Défense nationale en 1870 puis chef  de l'opposition, il est l'une des 
personnalités politiques les plus importantes des premières années de la Troisième République et joue un rôle clé dans la pérennité du 
régime républicain en France après la chute du Second Empire. C'est notamment lui qui, le vendredi 4 septembre 1870, proclame le 
retour de la République. Président de la Chambre des députés de 1879 à 1881, puis président du Conseil et ministre des Affaires 
étrangères pendant deux mois, entre 1881 et 1882.

311. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 
4 septembre 1870 - 13 février 1871
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE Buste de Gambetta à gauche. Au-dessus une étoile, en-dessous trois 
symboles. R/. LES FRANÇAIS UNIS SONT INATTAQUABLES. Génie de la Constitution dans 
une couronne de chêne et de laurier. De part et d’autre, 5 - F. À l'exergue un coq. Tranche cannelée.
Essai en argent 5 francs de Würden à Bruxelles non daté (1870). (25,94 g)
♦ Maz 2337 ; VG 3791
Flan miroir. Superbe exemplaire.      800/ 900 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°478

étrangères pendant deux mois, entre 1881 et 1882.
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Charles Wurden, graveur belge, est spécialisé dans la fabrication des monnaies d'états fantômes ou de fantaisie. Cependant, 
certaines de ses fabrications sont pourtant devenues des types monétaires offi ciels et reconnus, comme ceux de Norodom Ier du 
royaume du Cambodge. 

      

312              313

312. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE Buste de Gambetta à gauche. Au-dessus une étoile, en-dessous trois 
symboles. R/. LES FRANÇAIS UNIS SO NT INATTAQUABLES. Génie de la Constitution dans 
une couronne de chêne et de laurier. De part et d’autre, 5 - F. À l'exergue un coq. Tranche lisse.
♦ Maz 2337 ; VG 3791
Essai en argent 5 Francs (1870). (25,31 g)
Quelques petits coups. Très bel exemplaire.     500 / 600 €

313. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE Buste de Gambetta à gauche. Au-dessus une étoile, en-dessous trois 
symboles. R/. LES FRANÇAIS UNIS SONT INATTAQUABLES. Génie de la Constitution dans 
une couronne de chêne et de laurier. De part et d’autre, 5 - F. À l'exergue un coq. Tranche lisse.
♦ Maz 2337 ; VG 3791
Essai en argent 5 Francs (1870). (26,15 g)
Infi mes petits coups. Très bel exemplaire.     500 / 600 €

312              313312              313312              313312              313
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Pour 1870 et 1871, on reprend les coins d’Oudiné « type Cérès » de la IIe République

314. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès, déesse des moissons, portant un collier de perles, un 
double chignon et une couronne composite de blé, fleurs, olivier et olives, chêne et glands, nouée par 
un ruban descendant sur le cou et passant sur le front où est inscrit le mot CONCOR. Sous la tranche 
du cou le long du listel E. A. OUDINÉ. F. R/. Sans légende. Dans une couronne de laurier, valeur 
faciale 5 FRANCS en deux lignes et date. Dessous, abeille, lettre d’atelier et ancre. Tranche inscrite en 
creux ««««« DIEU«…..
♦ Gad 742
5 Francs argent 1870 A = Paris. (25,00 g)
Superbe.      180 / 200 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°524

315. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. (feuille de chêne et deux glands) 
LIBERTÉ . ÉGALITÉ . FRATERNITÉ. Valeur faciale et date dans une couronne de laurier et de 
chêne. Dessous, abeille, lettre d’atelier et ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 530
2 francs argent 1871 A = Paris. (10,00 g)
Belle patine. Superbe.      100 / 120 €
Exemplaire Collection J.M. de Costa Rica vente JVN (avril 1990) n°704
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316              317

 
                         318

316. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. (rameau d’olivier) LIBERTÉ . ÉGALITÉ 
. FRATERNITÉ. Valeur faciale et date dans une couronne de laurier et de chêne. Dessous, abeille, 
lettre d’atelier et  ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 530
Franc argent 1871 Petit A = Paris. (5,05 g)
Jolie patine. Superbe.      100 / 120 €
Exemplaire Collection J.M. de Costa Rica vente JVN (avril 1990) n°705

317. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. (rameau d’olivier) LIBERTÉ . ÉGALITÉ 
. FRATERNITÉ. Valeur faciale et date dans une couronne de laurier et de chêne. Dessous, abeille, 
lettre d’atelier et ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 465
Franc argent 1871 Grand A = Paris. (5,00 g)
Jolie patine. Superbe.      100 / 120 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°422

318. GOUVERNEMENT DE DÉFENSE NATIONALE 1870-1871
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. (trois glands) LIBERTÉ . ÉGALITÉ 
. FRATERNITÉ. Valeur faciale et date dans une couronne de laurier et de chêne. Dessous, abeille, 
lettre d’atelier et ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 419
50 Centimes argent 1871 A = Paris. (2,49 g)
Superbe.      80 / 100 €
Exemplaire Collection J.M. de Costa Rica vente JVN (avril 1990) n°706

316              317316              317316              317316              317
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319. GOUVERNEMENT INSURRECTIONNEL DE LA COMMUNE DE PARIS 
18 mars - 28 mai 1871 
(rameau de laurier) LIBERTÉ ÉGALITÉ FRATERNITÉ. Hercule nu avec la léonté, unissant la 
Liberté debout à gauche tenant une pique surmontée de la main de Justice et l'Égalité à droite, tenant 
le niveau. À l’exergue, signature Dupré en lettres cursives entre deux étoiles. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE (étoile). Valeur faciale et date dans une couronne d’olivier et de 
chêne. Dessous, trident, marque de Camélinat, lettre d’atelier et ancre.  Tranche inscrite en relief  : 
«««««DIEU«…
♦ Gad 744
5 Francs argent “Camélinat” 1871 Paris. (25,07 g) 
Rare. Très bel exemplaire. 800 / 1 000 € 

Le trident est la marque de Zéphirin Camélinat, directeur de la Monnaie de Paris en 1871. 
Camélinat réorganise l’établissement et fait frapper, avec la fonte d’une partie de l’argenterie impériale récupérée dans les palais, 
des pièces de 5 francs de grande qualité au type Dupré, dites Hercule au trident, son différent de directeur de la monnaie étant un 
trident. Elles sont mises en circulation durant la courte période de la Commune et sont restées célèbres et toujours très recherchées par 
les collectionneurs. La Commune est la dernière révolution ouvrière. La population réclame l’élection d’une Commune dès octobre 
1870. Le 1er mars, les Prussiens défilent dans Paris. Le 18 mars la Garde nationale se révolte et l’insurrection se répand dans 
Paris, un Conseil communal appelé Commune de Paris est élu tandis que le gouvernement Thiers évacue la capitale. En avril, 
les combats débutent entre les troupes régulières de Versailles et les 20 à 30.000 combattants de la Commune. Début mai, les 
troupes régulières de Mac-Mahon remportent de nombreuses victoires puis pénètrent dans Paris le 21 mai. Durant une semaine 
de violents combats, la « semaine sanglante », les forces de la Commune sont repoussées. La répression est impitoyable et estimée à 
environ 20.000 morts du côté de la Commune auxquels s’ajoutent environ 38.000 arrestations. 
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IIIe RÉPUBLIQUE

Adolphe Thiers, né le 15 avril 1797 (26 germinal an V) à Marseille et mort le 3 septembre 1877 à Saint-Germain-en-Laye, 
est un avocat, journaliste, historien et homme d'État français. Arrivé à Paris à 24 ans, ambitieux et sans fortune - il aurait servi 
de modèle à Balzac pour le personnage de Rastignac - journaliste anticlérical et patriote de l'opposition libérale, auteur à succès 
avec une Histoire de la Révolution française, il est un exemple de l'évolution des classes dirigeantes françaises à la recherche d'un 
nouvel ordre institutionnel stable après l'effondrement de la monarchie absolue en 1789, par son rôle majeur dans la mise en place 
des régimes politiques successifs ayant suivi l'échec de la Restauration en 1830. Il contribue aux Trois Glorieuses et joue un rôle 
décisif  dans la mise en place de la monarchie de Juillet. Élu à l'Académie française, marié et devenu riche, il est député, plusieurs 
fois ministre et deux fois président du Conseil. Partisan d'une monarchie constitutionnelle dans laquelle « le roi règne, mais ne 
gouverne pas », il s'éloigne du roi Louis-Philippe Ier au nom de l'esprit « national » sur la politique étrangère (crise de 1840) et 
devient l'adversaire de Guizot au nom des libertés parlementaires.  

320. IIIe RÉPUBLIQUE 1871-1940
Buste de Thiers à gauche entouré d’éteignoirs. Au-dessus, croix et dessous, 1685 entre deux troches 
allumées. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Écu inscrit SATORY représentant l’exécution de Satory 
dans une couronne d’olivier et de chêne. Dessous, millésime entre deux éteignoirs. Tranche lisse.
♦ Gad 747 ; Maz 2338 ; VG 3819
Essai en argent module 5 francs de Würden 1872 Bruxelles. (25,81 g)
Superbe.     600 / 700 €
Exemplaire vente JVN (avril 1997) n°529

En 1871, le camp de Satory fut le lieu de détention de milliers de communards 
qui vécurent plusieurs mois sans abri ni soin. Un grand nombre mourut de maladie, 
de blessures ou fut abattu et inhumé sur place, entre l'étang de la Martinière et le « 
Mur des Fédérés » où subsiste une fosse commune à l’emplacement de laquelle une 
plaque commémorative a été apposée. Les vingt-cinq condamnés à mort par le conseil 
de guerre furent fusillés au polygone d'artillerie, situé au bord de la RN 129. Les plus 
célèbres sont Louis Rossel, polytechnicien, colonel du génie, qui avait avant tout refusé 
la capitulation devant l'ennemi allemand, et le militant blanquiste Théophile Ferré, 
animateur de la Commune de Paris et compagnon de Louise Michel. Leur exécution 
avec le sergent Pierre Bourgeois eut lieu le 28 novembre 1871. 

                                                                   Arrestation de Louise Michel



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 143 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

Patrice de Mac Mahon, comte de Mac Mahon, 1er duc de Magenta, maréchal de France, est né le 13 juin 1808 au château 
de Sully (Saône-et-Loire) et mort le 17 octobre 1893 à Montcresson (Loiret). Il fut militaire et homme d’État français, président 
de la République de 1873 à 1879. Fait maréchal de France par Napoléon III, il est sénateur et gouverneur de l’Algérie pendant 
le Second Empire. Thiers est chargé de réorganiser le pays avant de choisir sa forme de gouvernement. Il devient président de la 
République en août 1871 et, malgré son action de libération du territoire, doit quitter son poste en mars 1873 face à l'opposition 
royaliste. Il est alors remplacé par Mac-Mahon favorable au rétablissement de la monarchie mais celle-ci n'est pas restaurée à la 
suite de la question du drapeau. La loi du septennat est alors mise en place en novembre 1873 puis, en 1875, sont votées les 
lois fondamentales qui servent de Constitution à la Troisième République.

321. IIIe RÉPUBLIQUE 1871-1940 
MAC-MAHON I SEPTENNAT. Tête nue de Mac-Mahon à gauche. Dessous, NAPOLÉON F. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Écu couronné à ses armes surmonté d'un chapeau de cardinal 
brochant sur deux bannières inscrites LOURDES et SAL-ETTE (premier lieu de pèlerinages), une 
épée et une étoupe, deux crosses. Deux médailles sont suspendues à l'écu. Au-dessus, LOYOLA 
rayonnant. De part et d’autre, 5 - F entre une étoile et un coq. Dessous, millésime et le mot ESSAI. 
Tranche inscrite en relief : ««« DIEU PUNIT LA FRANCE
♦ Maz 2340 ; VG 3857
Essai « satirique » en argent 5 Francs de Würden 1874 à Bruxelles. (27,00 g)
Belle patine de médaillier. Superbe. 700 / 750 €

322. IIIe RÉPUBLIQUE 1871-1940
MAC-MAHON I SEPTENNAT. Tête nue de Mac-Mahon à 
gauche. Dessous, NAPOLÉON F. 
R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Écu couronné à ses armes 
surmonté d'un chapeau de cardinal brochant sur deux bannières 
inscrites LOURDES et SA-LETTE, une épée et une étoupe, 
deux crosses. Deux médailles sont suspendues à l'écu. Au-dessus, 
LOYOLA rayonnant. De part et d’autre, 5 - F entre une étoile 
et un coq. Dessous, millésime et le mot ESSAI. Tranche lisse.
♦ Maz 2340 ; VG 3857
Essai « satirique » en argent 5 francs de Würden 1874 à 
Bruxelles. (24,83 g)
Patine de médaillier. Superbe. 700 / 750 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1990) n°425
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Les 100 francs et 50 Francs sont au type du Génie de Dupré gravant la Constitution, les 20 francs sont au type Merley de 
1848 ainsi que les 10 francs, les 5 Francs argent sont du type Hercule de Dupré. En décembre 1895, trois médailleurs sont 
choisis pour élaborer le nouveau numéraire : Chaplain pour le coq, Roty pour la Semeuse et Dupuis pour la France guerrière.

323. IIIe RÉPUBLIQUE 4 septembre 1871 - 16 juin 1940 
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Génie ailé de la République debout à droite, gravant le mot 
CONSTITUTION avec un stylet sur une table de Loi posée sur un cippe, accosté d'un faisceau 
surmonté d'une main de Justice à gauche et à droite d'un coq tourné à gauche. À l’exergue, signature 
A.B. à gauche et Dupré en lettres cursives. 
R/. LIBERTÉ ÉGALITÉ FRATERNITÉ. Valeur faciale et millésime dans une couronne de chêne 
fermée et continue. Dessous, abeille, lettre d'atelier et ancre. Tranche inscrite «««««DIEU«…
♦ Fr 590 ; Gad 1137
100 Francs or 1881 Paris. (32,36 g)
Superbe exemplaire.     1 600 / 1 800 €
Exemplaire Coll ection J.M. de Costa Rica JVN (avril 1990) n°254

324. IIIe RÉPUBLIQUE 1871-1940
Génie de la Constitution. R/. Valeur faciale et millésime. 
♦ Fr 549 ; Gad 1113
50 Francs or 1878 (première année) Paris. (5294 ex. ) (16,10 g)
Rare et Superbe. 1 000 / 1 200 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°519

325. IIIe RÉPUBLIQUE 1870-1940
Génie de la Constitution. R/. Valeur faciale et millésime. 
♦ Fr 549 ; Gad 1113
50 Francs or 1887 Paris. (301 ex.) (16,17 g)
Tirage limité. Très rare. Superbe.     5 000 / 6 000 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°186
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     326              
327

326. IIIe RÉPUBLIQUE 1870-1940
LIBERTÉ ÉGALITÉ FRATERNITÉ. Hercule entre la Liberté et l'Égalité. À l'exergue, signature 
Dupré en lettres cursives entre deux étoiles. R/. RÉPUBLIQUE FRANÇAISE. Dans une couronne 
formée d'une branche d'olivier et d'une branche de chêne : 5 FRANCS et mi llésime. Dessous, abeille, 
lettre d’atelier et ancre. Tranche inscrite en relief  «««««DIEU«…
♦ Gad 745a
5 Francs argent 1874 Paris. (25,04 g)
Flan miroir. Superbe.     400 / 450 €
Exemplaire vente JVN (avril 1999) n°523

327. IIIe RÉPUBLIQUE 4 septembre 1871 - 16 juin 1940 
RÉPUBLIQUE * FRANÇAISE. Tête de Cérès à gauche. R/. (rameau d’olivier) LIBERTÉ . ÉGALITÉ 
. FRATERNITÉ. Valeur faciale et date dans une couronne de laurier et de chêne. Dessous, abeille, 
lettre d’atelier et ancre. Tranche cannelée.
♦ Gad 465a
Franc argent 1872 Petit A = Paris. ( 5,00 g)
Superbe.      100 / 120 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°388

Esplanade du Champ-de-Mars et l’École Militaire

     326                   326              
327327
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L'Exposition Universelle de 1889 est la dixième Exposition Universelle organisée. Elle se tient à Paris du 5 mai au 
31 octobre 1889. Son thème est la Révolution française, dans le cadre du centenaire de cet événement. C'est à l'occasion de cette 
Exposition commémorative que la Tour Eiffel a été construite.
Les pays ayant participé officiellement à l'Exposition : Andorre, l'Argentine, la Bolivie, le Chili, le Costa Rica, la République 
Dominicaine, l’Équateur, les États-Unis d'Amérique, la Grèce, le Guatemala, Haïti, Hawaï, le Honduras, le Japon, le Maroc, le 
Mexique, Monaco, le Nicaragua, la Norvège, le Paraguay, la Perse, Saint-Martin, le Salvador, la Serbie, le Siam, la République 
Sud-Africaine, la Suisse, l'Uruguay, le Venezuela et les Dominions britanniques du Cap, de Nouvelle-Zélande, de Tasmanie et 
de Victoria.
Les pays ayant officiellement refusé de participer à l'Exposition. Le contexte spécifique de l'Exposition Universelle de 1889 fait 
que de nombreux pays refusent d’y participer. En effet, l'Exposition a pour but de fêter le centenaire de la Révolution 
française. Aussi, les monarchies sont très réticentes à participer. L’Exposition est boycottée par l’Allemagne, l’Autriche-Hongrie, 
la Belgique, l'Espagne, l'Italie, les Pays-Bas, le Portugal, le Royaume-Uni, la Russie et la Suède.
À cette occasion les ateliers monétaires de Paris ont été installés dans un pavillon et une centaine d’exemplaires de ce millésime ont 
été frappés. La participation de la Monnaie de Paris à l'Exposition de 1889 permettait de frapper sous les yeux du public, grâce 
à un balancier à vapeur, des jetons monétiformes par A. Borrel. Une autre presse monétaire était présentée mais les monnaies de 
1889 ont, quant à elles, certainement été frappées à la Monnaie de Paris et non pas lors de l'Exposition.

328. IIIe REPUBIQUE 1871-1940
Génie de la Constitution. R/. Valeur et millésime. Différents : corne d’abondance et faisceau, marque 
de Jean Lagrange. Tranche inscrite en relief  «««««DIEU«…
♦ Fr 590 ; Gad 1137
100 Francs or 1889 (Exposition Universelle) Paris. (100 ex.) (32,28 g)
Très rare. Flan bruni. Infimes griffures au revers. Superbe.     9 000 / 10 000 € 

329. IIIe RÉPUBLIQUE 1871-1940
Tête de Cérès à gauche. R/. Valeur et millésime. Différents : corne d’abondance et faisceau, marque 
de Jean Lagrange. Tranche cannelée.
♦ Gad 465a
Franc argent 1889 (Exposition Universelle) Paris. (100 ex.) (5,00 g)
Rarissime. Superbe spécimen.      3 000/3 500 €
Exemplaire vente JVN (mai 1995) n°847
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LES MONNAIES ÉTRANGÈRES 

Parmi les monnaies étrangères, il y en a eu quelques-unes dont l’étalon en titre et en poids s’imposèrent à la circulation 
universelle. Ces monnaies eurent un caractère international. Ce fut le cas du Florin d’or créé à Florence au XIIIe siècle, du 
Sequin d’or de Venise d’une valeur quasiment équivalente. D’autres types ont été imités tels que l’écu d’or, le mouton d’or, le 
noble d’or… et en argent, gros tournois, le teston notamment….. 

Très belles série de monnaies papales en or et en argent du Comtat Venaissin et du Vatican
L’atelier monétaire appelé La « Monnaie » est l'institut chargé de la production de monnaie pour le pape. La monnaie papale fait 
également référence aux bâtiments d'Avignon, Rome et ailleurs qui accueillaient la Monnaie.

COMTAT VENAISSIN

Le Comtat Venaissin est un ancien État pontifical. Il a été fondé au Moyen-Âge en 1274 et a été totalement dissous le 14 
septembre 1791. C'est aujourd'hui une partie du département français de la Drôme (canton de Suze-la-Rousse et de Rochegude) 
et surtout du Vaucluse qu'il recouvre presque entièrement, entre le Rhône, la Durance et le mont Ventoux, comprenant les villes 
de Carpentras, Vaison-la-Romaine, L'Isle-sur-la-Sorgue et Cavaillon.
Avignon était par ailleurs une Cité-État depuis son rachat en juin 1348 par le pape Clément VI.

Clément VI.  Pierre Roger (1291-1352) est né au château de Maumont dans la paroisse de Rosiers-d'Egletons, en Corrèze, et mort à 
Avignon. Il est le 198e pape de l'Église catholique, sous le nom de Clément VI. Il est aussi le 4e pape d'Avignon.
Fils de Guillaume Roger, châtelain de Rosiers en Limousin, et de Guillemette de Mestre, Pierre Roger prend en 1302 l’habit de 
bénédictin au monastère de la Chaise-Dieu.

330. COMTAT VENAISSIN - CLÉMENT VI 7 mai 1342 - 6 décembre 1352 
CLEMES* PP* SEST (clés)*. Buste du Pape Clément VI bénissant de face tenant une longue croix. 
Bordure de lobes avec trèfles à quatre feuilles. R/. + COMES* VENESI* (clés). Croix. Légende 
extérieure + AGIMVS. TIBI: GRAS: OMNIPOTES: DEVS.
♦ P.A. 4145 ; Muntoni 2
Gros d’argent de 28 deniers. Pont de Sorgues**. (4,09 g)
Pièce charmante et superbe, avec une jolie patine.     1 000 / 1 200 €
Exemplaire Collection Manuel Canovas JVN (mai 1994) n°126

**Le palais des papes de Sorgues est la première résidence 
pontificale construite par la papauté d'Avignon au XIVe siècle. 
Il fut voulu par Jean XXII et sa construction précède de 18 ans 
celle du palais des papes d'Avignon. Cette demeure somptueuse 
a servi de modèle pour l'édification des livrées cardinalices 
avignonnaises. Il n'en reste aujourd'hui que des vestiges, le palais 
ayant été démantelé au cours de la Révolution française par les 
entrepreneurs en bâtiment auxquels la commune de Sorgues 
l'avait vendu.
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Urbain V. Guillaume de Grimoard est né en 1310 à Grizac et mort en 1370 à Avignon. Il devint le 6e pape en Avignon 
et le 200e pape de l’Église catholique sous le nom d’Urbain V (1362-1370). Originaire des pays de la langue d’oc, comme ses 
prédécesseurs, natif  du Gévaudan dans une famille liée à celle des Sabran, il commença à vivre et à étudier à proximité de la vallée 
du Rhône. Elzéar de Grimoard, un de ses oncles, était alors prieur de la chartreuse de Bonpas, près d’Avignon.

331. COMTAT VENAISSIN - URBAIN V 28 septembre 1362 - 19 décembre 1370
(clés en sautoir) SANT' PETRII'. Fleur de lis. R/ S IOIIANNES B·(tiare). Saint Jean-Baptiste 
debout de face bénissant et tenant un sceptre.
♦ P.A. 4140 (Jean XXII) ; Muntoni 2 (anonyme) ; Berman 201
Florin d'or anonyme. Avignon. (3,53 g)
Très beau.     800 / 900 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1997) n°582

ITALIE - VATICAN

Le Vatican offre des images variées : les portraits, les armoiries des familles des souverains pontifes, Saint Pierre et Saint Paul… 
Les papes, et le Sénat lorsqu'il émettait de l'argent, semblaient utiliser la Monnaie impériale de Rome, qui se trouvait 
sur les pentes de Campidoglio, proche de l'arc de Septime Sévère, mais au XVe siècle, la Monnaie papale se trouvait près de la 
banque Santo Spirito. 
En 1665, Alexandre VII déplaça l’atelier monétaire « La Monnaie » derrière la basilique Saint-Pierre. Le Bernin inventa une 
machine afin de faire le travail plus rapidement, et Francesco Girardini apporta les éléments les plus sensibles afin que la monnaie 
de Rome soit la plus avancée techniquement de son époque. En 1845, Pie IX l'équipa de machineries modernes.
L'administration de la Monnaie était d'abord confiée au camerlingue de la Sainte Église romaine mais une supervision directe était 
exercée par le Sénat jusqu'au règne de Martin V. Le maire et les conservateurs de la Camera Capitolina nommait le maître de la 
Monnaie, tandis que l'impression était vérifiée par les chefs de la guilde des orfèvres et des argentiers. En 1322, Jean XXII créa 
l'office de trésorier de la Monnaie d'Avignon, et son titulaire devint, petit à petit, indépendant du camerlingue. Plus tard, le bureau 
du président prélat de la Monnaie fut créé. D'après Lunadori, l'établissement de l'impression de la monnaie était à la charge de la 
congrégation des Cardinaux.
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Les États pontifi caux rejoignirent l'Union latine en 1866. Avec l'unifi cation italienne et la question romaine, le gouvernement 
italien prit en charge les opérations de la Monnaie papale en septembre 1870. La « Monnaie » fut utilisée pour fabriquer de 
la monnaie italienne, et du fait de la présence de gardes italiens devant la « Monnaie », un tunnel fut construit sous le palais 
apostolique pour permettre un accès privatisé aux jardins du Vatican.
Le gouvernement italien a annoncé en 1901 qu'il allait déplacer ses opérations de création de monnaie dans un espace plus grand. 
Le pape Léon XIII, inquiet qu'une organisation anti-papauté ne s'installe dans le bâtiment, pu l'acheter de manière privée au 
gouvernement Giolitti par l'intermédiaire d'Ernesto Pacelli en 1904. L'État de la Cité du Vatican devint un État séparé en 
1929.
Sièges vacants au   Vatican. La mort du pape ou sa renonciation ouvre une période d e vacance, dite du « siège vacant » 
« sede vacante », au cours de laquelle la Curie romaine se réorganise autour de la gestion des affaires courantes et les préparatifs 
des funérailles, s’il y a lieu, et du Conclave. Les monnaies sont alors frappé aux armoiries du Cardinal en place, le carmerlingue.

Nicolas V. Tommaso Parentucelli est né le 15 novembre 1397 à Sarzana, fut le 208e pape de l'Église catholique sous le nom de 
Nicolas V du 6 mars 1447 au 24 mars 1455 et vit ainsi la chute de Constantinople. Il mit fi n au schisme de l’antipape Félix V 
et il fonda la Bibliothèque vaticane. Par sa bulle Romanus pontifex, Nicolas V est souvent accusé d'avoir légalisé la colonisation 
de l'Afrique et l'esclavage des Africains par Alphonse V, roi du Portugal.
Il est considéré comme le 1er pape de la Renaissance. 

332. NICOLAS V 6 mars 1447 - 24 mars 1455
•+NICOLAVS • / • P P QVINTVS•. Dans un quadrilobe, armoiries papales surmontées d’une tiare. 
R/. •+• S PETRVS • - • ALMA ROMA•. Saint Pierre debout de face dans un quadrilobe. 
♦ Muntoni 4 ; CNI 3. Berman 326 
Ducat d’or non daté. Rome. (3,46 g)
Très bel exemplaire.     700 / 800 €

Paul II est né Pietro Barbo le 23 février 1417 à Venise - mort le 26 juillet 1471. Il était un religieux italien du XVe siècle, 
neveu par sa mère d'Eugène IV, qui fut abbé, évêque, cardinal, et fut élu pape le 30 août 1464, pour succéder à Pie II. Il devint 
le 211e pape de l'Église catholique et prit le nom de Paul II. D'abord éduqué comme futur homme d'affaires, le jeune Pietro entre 
dans la prêtrise lorsque son oncle maternel devient pape sous le nom d'Eugène IV. Il devient rapidement archidiacre de Bologne et 
évêque de Cervia, Padoue et Vicence. Il a aussi été abbé du Mont-Cassin. En 1440, âgé de 23 ans, il reçoit la barrette de cardinal 
des mains de son oncle.

333. PAUL II  30 août 1464 - 26 juillet 1471
••PAVLVS • PP *•./.•*SECVNDVS••. Dans un quadrilobe, armoiries papales surmontées des clés de 
Saint Pierre et d’une tiare. R/. • S•/• PAVLVS •S• PETRVS•. Dessous, •ROMA•. Saint Pierre et Saint 
Paul debouts de face.
♦ Muntoni 16 ; CNI 16
Ducat d’or non daté. Rome. (3,50 g)
Rare. Superbe.     1 800 / 2 000 €
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Sixte IV. Francesco della Rovere, né le 21 juillet 1414 à Celle Ligure, près de Savone, et mort le 12 août 1484 à Rome, devient 
le 212e pape de l’Église catholique le 25 août 1471 sous le nom de Sixte IV. Fils d'un marchand de draps aisé, il est oblat à 9 
ans au couvent San Francesco de Savone, où il prononce ses vœux. Il fait par la suite des études de théologie à Chieri, Bologne et 
Pavie. Après avoir obtenu sa licence, il est nommé professeur de théologie ; il enseigne tour à tour la logique et la philosophie dans 
plusieurs villes italiennes dont l'université de Padoue.
Un oblat est un enfant que les parents donnaient à un monastère , avec l'obligation pour ce dernier de prendre à sa charge son 
éducation.

334. SIXTE IV 9 août 1471 - 12 août 1484
•SIXTVS• PP IIII•·•AN·• IVBILEI·••. Dans un quadrilobe, armoiries papales surmontées des clés 
de Saint Pierre et d’une tiare. 
R/. °•S•° •PETRVS • S • PAVLVS. Saint Pierre et Saint Paul debout de face. Dessous, •ROMA•.
♦ Muntoni 18 ; CNI 16 ; Berman 455
Gros d’argent du Jubilé (1475). Rome. (3,69 g)
Très beau.     180 / 200 €

Guido Ascanio Sforza di Santa Fiora (1518-1564) est né le 26 novembre 1518 à Rome, alors capitale des États 
pontificaux, et mort à Mantoue le 6 octobre 1564. Il participa au conclave de 1549-1550, lors duquel Jules III fut élu pape, à 
ceux de 1555 (élection de Marcel II et de Paul IV) et enfin à celui de 1559, qui vit l'élection de Pie IV. 

335. SIÈGE VACANT 18 août - 25 décembre 1559
•SEDE•VACA NTE•1559. Armoiries du Cardinal Guido Ascanio Sforza et les clés de Saint Pierre. 
R/. APOSTOLVS •S•PETRVS. Saint Pierre assis de face bénissant. À l’exergue, RO (c) MA.
♦ Muntoni 3 ; Berman 1058
Teston d’argent 1559. Rome. (9,44 g)
Très beau.    180 / 200 €
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Grégoire XIII. Ugo Boncompagni est le 226e pape de l'Église catholique, élu le 13 mai 1572 à l’âge de 70 ans, et mort à Rome 
le 10 avril 1585. Né à Bologne le 7 janvier 1502, il est d'abord un juriste ecclésiastique ayant mené sa carrière dans la Curie 
romaine. Évêque en 1558, il devient proche collaborateur du pape Pie V, qui apprécie son esprit méthodique, à la fois prudent et 
précis, et qui le crée cardinal. Élu pape, le cardinal Ugo Boncompagni succède à Pie V et opte pour le nom pontifical de Grégoire XIII. 

 

336. GRÉGOIRE XIII 13 mai 1572 - 10 avril 1585
• GREGORIVS • XIII • PONT • M •. Son buste tête nue à droite. Dessous, •1581•. 
R/. • NOLI • ME • TA NGERE•. Le Christ debout tenant une pelle et bénissant Marie-Madeleine 
agenouillée. À l’exergue, AN (armoiries) CO. 
♦ Muntoni 201 ; CNI 70 ; Berman 1213
Teston d’argent 1581. Ancona. (9,17 g)
Rare. Très beau/T.B.     180 / 200 €

Alexandre VII. Fabio Chigi est né à Sienne le 13 février 1599 et mort à Rome le 22 mai 1667. Il fut chef  de l'Église catholique 
et souverain des États pontificaux sous le nom d'Alexandre VII, du 7 avril 1655 à son décès. Il est élu 237e pape à l'unanimité. 
Vice-légat à Ferrare, puis nonce apostolique à Cologne, il est nommé cardinal le 29 février 1652 par le pape Innocent X.

337. ALEXANDRE VII 7 avril 1655 - 22 mai 1667
* ALEX * VII *  * PONT * MAX *. Armoiries papales, clés de Saint Pierre et tiare. 
R/. •NEC CITRA NEC VLTRA•. Main tenant une balance. Dessous, étoile flamboyante. 
♦ Muntoni 9 ; CNI 18 ; Berman 1902
Teston d’argent non daté. Rome. (9,50 g)
Superbe.     280 / 300 €
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Antonio Barberini (1607-1671) est né à Rome en 1607 et mort à Nemi en 1671. Il est le neveu d'Urbain VIII, évêque de 
Poitiers, cardinal, puis archevêque-duc de Reims et Pair de France, cardinal-évêque de Palestrina, duc de Segny et grand aumônier 
de France.

338. SIÈGE VACANT 22 mai - 20 juin 1667
SEDE VACANTE MDCLXVII. Armoiries du Cardinal Antonio Barberini et clés de Saint Pierre. 
R/. (abeille) DA RECTA SAPERE (abeille). Le Saint Esprit. À l’exergue, RO (armoiries Martelli et 
Uberyini) MA. 
♦ Muntoni 3 ; CNI 2 ; Berman 1962
Piastre d’argent 1667. Rome. (31,33 g)
Coin cassé au revers. Très beau.     250 / 300 €

Clément IX. Giulio Rospigliosi est né à Pistoia le 27 ou 28 janvier 1600 et mort le 9 décembre 1669. Il est le 238e évêque de 
Rome et donc pape de l’Église catholique qu'il gouverna du 20 juin 1667 au 9 décembre 1669 sous le nom de Clément IX. Élu 
le 26 juin 1667, il joua le rôle de médiateur dans la guerre de Dévolution entre la France, l'Espagne, l'Angleterre et la Hollande, 
qui cessèrent les hostilités par la paix d'Aix-la-Chapelle, dite « clémentine ». Giulio Rospigliosi appartenait à une famille noble 
de Pistoia et fut élève au « Collegio Romano » des Jésuites. Après avoir reçu son doctorat de philosophie à l'Université de Pise, il y 
enseigna la théologie. Plus tard il fut le collaborateur intime du pape Urbain VIII (1623-44), un pape de la famille des Barberini, 
et il travailla dans la diplomatie pontifi cale comme nonce en Espagne, parmi d'autres postes. Il devint aussi vicaire de la Basilique 
Sainte-Marie-Majeure à Rome.

339. CLÉMENT IX 20 juin 1667 - 9 décembre 1669
CLEM IX PONT •MAX•. Armoiries papales, clés de Saint Pierre et tiare entre deux étoiles. 
R/. AVXILIVM DE SANCTO. Saint Pierre marchant à droite. 
♦ Muntoni 6 ; CNI 17 ; Berman 1971
Jules d’argent non daté. Rome. (3,00 g)
Rare. Superbe.     450 / 500 €

22 mai - 20 juin 1667
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Antonio Barberini (1607-1671)

340. SIÈGE VACANT 9 décembre 1669 - 29 avril 1670
SEDE VACANTE MDCLXIX. Armoiries du Cardinal Antonio Barberini. Clés de Saint Pierre. 
R/. ILLVXIT ILLVCESCAT ADHVC. Le Saint-Esprit. À l’exergue, ROMA.
♦ Muntoni 7 ; Berman 1971
Teston d’argent 1669. Rome. (9,46 g)
Très beau.     250 / 300 €

Clément X. Emilio Altieri, né à Rome le 13 juillet 1590, fut le 239e pape de l’Église catholique du 29 avril 1670 au 22 juillet 
1676. Emilio Boneventura Altieri est le fils de Lorenzo Altieri et Victoria Dolfin, noble vénitienne, sœur de Flaminio Dolfin, le 
commandant général des Armées pontificales, et de Gentile Dolfin, évêque de Camerino. Son frère Giambattista Altieri est né en 
1598. La famille Altieri appartenait à l'ancienne noblesse romaine et avait joui de la plus haute considération à Rome pendant 
plusieurs siècles, elle avait parfois contracté des alliances avec les Colonna et les Orsini. Lors des précédents pontificats, les Altieri 
avait été chargés de plusieurs missions délicates.
 

341. CLÉMENT X 26 avril 1670 - 22 juillet 1676
CLEMENS X • PONT • MAX • AN • IVB•. Son buste à droite. Dessous, EQ HIER LVGENTI. 
R/. Pèlerins devant la porte de la basilique Saint Pierre surmontée de l'inscription DILIGIT. DNVS. 
PORTAS. SION. Armoiries des Costaguti à l'exergue accostées de la date.
♦ Muntoni 17 ; CNI 20 ; Berman 2007
Piastre d’argent du Jubilé 1675. Rome. (31,72 g)
Très beau.     350 / 400 €
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342. CLÉMENT X 1670-1676
CLEMENS* X - * - * - PONT* MAX. Écu aux armes de Clément X surmonté des clés de Saint 
Pierre et d’une tiare. R/.CLAVSIS FORIBVS VENIET  ET DABIT PACEM. La Porte Sainte fermée. 
Dessous, millésime.
♦ Muntoni 13 ; CNI 32 ; Berman 2003
Piastre d’argent du Jubilé 1675. Rome. (31,65 g)
Trace de bélière. Très beau.     250 / 300 €

Paluzzo Paluzzi Altieri Degli Albertoni (1623-1698). Il est né le 8 juin 1623 à Rome, alors la capitale des États 
pontifi caux, et mort le 29 juin 1698 à Rome. Il est adopté par le pape Clément X et prend le nom Altieri. Il est l'oncle des 
cardinaux Lorenzo Altieri (1690) et Giambattista Altieri, junior (1724) et le grand-oncle du cardinal Vincenzo Maria Altieri 
(1777).

343. SIÈGE VACANT 22 juillet - 21 septembre 1676
SEDE •VACAN TE •MDCLXXVI. Armoiries du Cardinal Paluzzi-Altiéri. R/. DABITVR VOBIS 
PARACLETVS. Le Saint Esprit. À l’exergue, RO (armoiries) MA. 
♦ Muntoni 1 ; CNI 1 ; Berman 2059
Piastre d’argent 1676. Rome. (31,84 g)
Très beau.     350 / 400 €

1676. Rome. (31,84 g)
Très beau.     350 / 400 €
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Innocent XI. Le bienheureux Innocent XI est né Benedetto Odescalchi à Côme, en Lombardie, le 16 mai 1611 et mort le 12 
août 1689. Il fut le 240e pape de l’Église catholique, du 21 septembre 1676 à sa mort. Béatifié en 1956, il est fêté le 12 août. Sa 
papauté est marquée par de nombreux conflits avec le roi de France dans une Europe catholique menacée à l'est par la progression 
de l'islam turc. Ce défenseur de l'Église est considéré comme un homme modeste, austère et très charitable. Il veille avec attention 
à la formation du clergé.

344. INNOCENT XI 21 septembre 1676 - 12 août 1686
INNOCEN.XI.PONT.MAX.AN.I. Son buste à droite. Sur la tranche du cou : I. HAMERANVS. F. 
R/. SANCTVS x MATTHÆVS x APOST x. Saint Mathieu nimbé, drapé, sur une nuée, écrivant les 
Évangiles. Derrière, un ange. Dessous, armoiries (Corsi). (ponctuation par des triskèles à l’avers et au 
revers).
♦ Muntoni 42 ; CNI 11; Berman 2092
Piastre d’argent an I (1676). Rome. (31,48 g)
Légèrement retouché. T.B.      400 / 450 €

345. INNOCENT XI 1676-1686
•INNOCEN XI PONT M A. V. Armoiries du Pape. Clés de Saint Pierre et tiare. (ponctuation par des 
triskèles). R/. QVOD HABEO TIBI DO. Saint Pierre aidant un infirme allongé. Dessous, armoiries 
(Corsi).
♦ Muntoni 59 ; CNI 34 ; Berman 2100
Teston d’argent an V (1680). Rome. (9,54 g)
Superbe.     200 / 250 €
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346. INNOCENT XI 1676-1686
INNOCEN XI / PONT M A VII. Armoiries surmontées des attributs pontificaux. 
(ponctuation par des triskèles). 
R/. Légende AVARVS NON IMPLEBITVR en trois lignes dans un cartouche.
♦ Muntoni 53; CNI 175 ; Berman 2094
Mezza piastre d’argent an VII (1683). Rome. (15,90 g)
Superbe.      300 / 350 €

347. INNOCENT XI 1676-1689
INNOCEN XI PONT MAX. A VIII. Son buste à droite. (ponctuation par des triskèles). 
R/. Légende DEXTERA TVA DOMINE PERCVSSIT INIMICVM en quatre lignes entre 
deux palmes.
♦ Muntoni 26 ; CNI 60 ; Berman 2084
Piastre d’argent an VIII (1684). Rome. (31,76 g)
Superbe.     350 / 400 €
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Alexandre VIII. Pietro Vito Ottoboni est né le  22 avril 1610 à Venise et mort le 1er février 1691. Il fut le 241e pape de 
l’Église catholique du 6 octobre 1689 au 1er février 1691. Il est vénitien, le fils de Marco Ottoboni, chancelier de la République 
de Venise et appartient à une famille noble de cette ville. Pour son éducation le futur pape profite de tout ce que sa richesse et sa 
position sociale peuvent lui apporter. Après des études brillantes à l'Université de Padoue, où en 1627, il obtient le doctorat en 
droit canon et droit civil, il se rend à Rome, sous le pontificat d'Urbain VIII (1623-1644) et est fait gouverneur de Terni, Rieti 
et Spolète. Pendant quatorze ans il sert comme auditeur au Tribunal de la Rote.

348. ALEXANDRE VIII 6 octobre 1689 - 1er février 1691
ALEXAN : VIII•PONT :M :A :I. Son buste à droite. Dessous, HAMERANVS. 
R/. RE•FRVMENTARIA•RESTITVTA•. Charrue tirée par deux bœufs entre deux épis de blé. 
Dessous, CICIC (armoiries Patrizi) CXC.
♦ Muntoni 16 ; CNI 27 ; Berman 2176
Teston d’argent an I - 1690. Rome.  (9,09 g)
Très beau.     200 / 250 €

349. ALEXANDRE VIII 1689-1691
ALEXAN : VIII•PONT :M :A :I. Son buste à droite. 
Dessous, HAMERANVS. R/. RE•FRVMENTARIA•
RESTITVTA•. Charrue tirée 
par deux bœufs entre deux épis de blé. 
Dessous, CICIC (armoiries Patrizi) CXC
♦ Muntoni 16 ; CNI 27 ; Berman 2176
Teston d’argent an I - 1690. Rome. (9,00 g)
Très beau.     200 / 250 €

Innocent XII
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Innocent XII. Antonio Pignatelli est né à Spinazzola, près de Bari (Italie) le 13 mars 1615, et décédé à Rome le 27 septembre 
1700. Il fut le 242e évêque de Rome et donc pape de l’Église catholique qu'il gouverne de 1691 à 1700 sous le nom d’Innocent 
XII. Il succède à Alexandre VIII. Antonio Pignatelli est le fils de Francesco, marquis de Spinazzola, et de Porzia Carafa, 
princesse de Minervino, fille de Fabrizio Carafa, duc d'Andria (la famille Carafa a déjà donné un pape au XVIe siècle, Paul IV). 
Il est baptisé dans l'église San Giovanni Battista di Regina di Lattarico (Cosenza). Le jeune Antonio fait ses études au Collegio 
Romano des Jésuites de Rome. À vingt ans, il reçoit un poste à la cour du pape Urbain VIII. Pendant les pontificats suivants, il 
sert comme vice-légat d'Urbino, puis comme gouverneur de Pérouse.

350. INNOCENT XII 12 juillet 1691 - 27 septembre 1700
INNOCEN•.XII•.PONT•.M•.AN II. Armoiries papales. R/. NON• SIBI• SED• ALIIS. Pélican 
nourrissant ses petits de ses entrailles. À terre, armoiries (Farsetti).  Millésime 1693 sur la pierre 
tombale à droite. 
♦ Muntoni 34 ; CNI 32 ; Berman 2239
Mezzo scudo d’argent an II - 1693. Rome. (16,00 g)
Année rare. Superbe.     500 / 600 €

351. INNOCENT XII 1691-1700
INNOCEN• XII• PONT• M• A• VII :. Armoiries papales. 
R/. IPSE• EST  PAX• NOSTRA•. Le Rédempteur debout tenant un globe crucigère. À gauche, 
armoiries (Farsetti). À l’exergue, SV 1698• OP.
♦ Muntoni 41 ; CNI 109 ; Berman 2245
Teston d’argent an VII - 1698. Rome. (9,12 g)
Très beau.     100 / 120 €
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Clément XI. Gianfrancesco Albani est né le 23 juillet 1649 à Urbino dans les Marches et décédé le 19 mars 1721 à Rome. Il 
fut le 243e évêque de Rome, et donc pape de l’Église catholique qu'il gouverna de 1700 à sa mort en 1721. D'origine albanaise, de 
Laç de Kurbini, son ancêtre, Michel Laçi, quitta l'Albanie avec ses deux fi ls, Georges et Philippe (combattants avec Skanderbeg) 
à cause des Turcs. Il s'installa à Urbino, en Italie, où il prit le nom d'Albani. Georges eut deux fi ls, Altobelli et Hannibal. 
Altobelli eut aussi deux fi ls, Horace et Charles. Horace s'installa à Rome, où il fut nommé sénateur par le pape Urbain VIII. 
Charles était le père de Gianfrancesco.

352. CLÉMENT XI 23 novembre 1700 - 19 mars 1721
CLEMENS•.XI•.PONT•.M•.AN• IV. Armoiries papales. R/. VIDERVNT• .OCVLI•. MEI•. 
SALVTARE•. TVVM•. Scène de la Présentation de Jésus au Temple. Dessous, millésime.
♦ Muntoni 43 var. (ponctuation) ; CNI 48 ; Berman 2380
Piastre d’argent an IV - 1704. Rome. (31,87 g)
Rare. Très beau.     450 / 500 €

353. CLÉMENT XI 1700-1721
CLEMENS. •XI•.PONT•.M•.AN• IV. Armoiries papales. 
R/. FOENERATVR DOMINO QVI MISERETVR PAVPERIS 
•1704•. dans un cartouche. 
♦ Muntoni 66 ; CNI 49 
Teston d’argent an IV - 1704. Rome. (9,11 g)
Rare. Belle patine.  Superbe.     500 / 600 €

354. CLÉMENT XI 1700-1721
*CLEMENS*XI*P*M*AN*VIII*. Armoiries papales. 
R/. Légende FIAT MAX IN VIRTVTE TVA dans un 
cartouche. Dessous, armoiries (d’Aste) entre E-H.
♦ Muntoni 54 ; CNU 105 ; Berman 2389
Mezza piastre d’argent an VIII (1708). Rome. (15,88 g)
Très beau.      250 / 300 €
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355. CLÉMENT XI 1700-1721
CLEM• XI• P•. M• A• XVII. Son buste à droite. Dessous, •H•. R/. S• PETRVS• APOST•. Buste de 
Saint Pierre à mi-corps à gauche.
♦ Fr 189 ; Muntoni 29 ; CNI 211 ; Berman 2397
Mezzo scudo d’or an XVII (1717). Rome. (1,66 g)
Superbe.     800 / 900  €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°355

Clément XII. Lorenzo Corsini est né le 7 avril 1652 à Florence et mort le 6 février 1740 à Rome, est le 246e évêque de Rome, 
et donc pape de l’Église catholique qu'il gouverna de 1730 à 1740 sous le nom de Clément XII. Il est issu d'une célèbre famille 
dont était membre saint André Corsini. Après des études au « Collegio romano » des Jésuites de Rome, Lorenzo Corsini obtient 
un doctorat en droit à l'université de Pise. Créé cardinal par Clément XI au titre de Santa Susanna et élu pape le 12 juillet 1730, 
succédant à Benoît XIII. Très âgé lors de son élection - il avait 78 ans - il devient presque totalement aveugle à partir de 1732 et 
paralysé. Cependant ses facultés intellectuelles intactes et un bon jugement sur les personnes lui font choisir un entourage compétent 
lui assurant un brillant pontificat. Clément XII commence par atténuer la corruption de certains bénédictins, et il améliore 
l'efficacité du gouvernement des États pontificaux, bien qu'on lui ait reproché la création d'une loterie comme moyen de levée.

356. CLÉMENT XII 12 juillet 1730 - 6 février 1740
CLEMENS• XII• PONT•.M•A•IV•. Armoiries papales. 
R/. Légende FRVSTRA VIGILAT QVI CVSTODIT en 
quatre lignes dans un cartouche. Dessous, armoiries (Casoni).
♦ Muntoni 20 ; CNI 26 ; Berman 2618
Mezza piastre d’argent an IV (1733). 
Rome. (14,67 g)
Superbe.     80 / 100 €

357. CLÉMENT XII 1730-1740
CLEM• XII• P• M• A• VI. Son buste à droite. R/. Légende LABOR ADDITVS et millésime en trois 
lignes dans un cartouche.
♦ Fr 224 ; Muntoni 11 ; CNI 88 ; Berman 2610
Scudo d’or  an VI (1735). Rome. (3,06 g)
Beau portrait. Superbe.     750 / 800 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°356
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358. CLÉMENT XII 1730-1740
CLEMENS• XII PONT• M• AN• VI•. Armoiries papales. 
R/. GENVS• ALTO A• SANGVINE. Saint Andrea Corsini 
agenouillé recevant la tiare pontificale des mains d’un ange, nuages 
et rayons. À l’exergue, MDCC (armoiries Casoni) XXXVI / O H.
♦ Muntoni 32 ; CNI 92 ; Berman 2627
Teston d’argent - an VI - 1736. Rome. (8,40 g)
Quelques stries au revers.
Superbe/Très beau.     180 / 200 €

359. CLÉMENT XII 1730-1740
CLEMENS XII•.P:M:A:VII. Son buste à droite. R/.DECVS PATRIAE. Façade de l’Église Saint Jean 
de Florence**. À l’exergue, MDCC (armoiries Casoni) XXXVI.
♦ Muntoni 19 ; CNI 134 ; Berman 2617
Mezza piastre d’argent an VII - 1736. Rome. (14,54 g)
Trace de soudure à 12h. Rare. T.B.      100 / 120 €

** L’Église Saint Jean de Florence fut construite à partir de 1517. Les travaux furent confiés à Jacopo Sansovino d’abord, 
puis à Antonio da Sangallo, Giacomo della Porta et Maderno qui ont construit le dôme. Elle fut achevée sous Clément XII par 
Alessandro Galilei en 1734. 
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Annibale Albani (1682-1751). Il est né le 15 août 1682 à Urbino, dans les Marches, alors dans les États pontificaux, et 
mort le 21 octobre 1751 à Rome. Camerlingue pendant le Siège vacant de 1740. Il est un neveu du pape Clément XI et le frère du 
cardinal Alessandro Albani (1721). Sa famille a également vu naître les cardinaux Gian Girolamo Albani (1570), Giovanni 
Francesco Albani (1747) et Giuseppe Albani (1801).

360. SIÈGE VACANT 6 février - 17 août 1740
SEDE•.VA:CAN.1740. L’Église dans les nues. R/. NVTANTIA•.COR DA•.TV.DIRIGAS. 
Armoiries du Cardinal Annibale Albani. Au-dessus, le Saint-Esprit.
♦ Fr 227 ; Muntoni 2 ; CNI 1 ; Berman 2713
Sequin d’or 1740. Rome. (3,38 g)
T.B.      350 / 400 €
Exemplaire vente JVN « Finis coronat opus » (avril 1996) n°1461

361. SIÈGE VACANT 1740
SEDE•.VA:CAN.1740. L’Église dans les nues. R/. NVTANTIA•.COR DA•.TV.DIRIGAS. 
Armoiries du Cardinal Annibale Albani. Au-dessus, le Saint-Esprit.
♦ Fr 227 ; Muntoni 2 ; CNI 1 ; Berman 2713
Sequin d’or 1740. Rome. (3,38 g)
T.B.      350 / 400 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1992) n°489

362. SIÈGE VACANT 1740
Clés de Saint Pierre. Au-dessus, 17-40 et dessous SEDE VAC entre deux palmes. 
R/. S: PETRVS Buste nimbé et drapé  de Saint Pierre.
♦ Fr 229 ; Muntoni 8 ; CNI 10 ; Berman 2716
Mezzo scudo romano d’or 1740. Rome. (0,91 g)
Trace de pliure. Très beau.     100 / 150 €
Exemplaire Collection Patrick Devaux JVN (décembre 1999) n°621



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

- 163 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

Benoit XIV. Prospero Lorenzo Lambertini est né le 31 mars 1675 à Bologne. Il est le 
troisième enfant d'une famille noble des États pontifi caux. Fils de Marcello Lambertini 
et de Lucrezia Bulgarini. Il devient le 247e pape de l’Église catholique en 1740 sous le 
nom de Benoît XIV. Il meurt le 3 mai 1758 à Rome. Tout jeune, il se passionne pour 
la littérature : Dante, le Tasse et l'Arioste sont ses auteurs de chevet. Après des études 
de droit et de théologie, il est promoteur de la Foi de la Congrégation des rites de 1712 à 
1728, année où il est nommé évêque d'Ancône. Benoît XIII le crée cardinal « in pectore » 
lors du consistoire du 9 décembre 1726. Sa création est publiée le 30 avril 1728 et il reçoit 
le titre de cardinal-prêtre de Sainte-Croix-de-Jérusalem. Puis il est nommé archevêque de 
Bologne, sa ville natale, en 1731. Il s'intéressa particulièrement à la médecine et étudia 
les cas d'hystérie et d'épilepsie. Après une sévère épidémie de grippe qui dévaste Ancône 
en 1730, il rend un hommage public en 1731 au médecin, et rabbin talmudiste Samson 
Morpurgo qui, malgré l'interdiction faite aux juifs de soigner les chrétiens, s'était dévoué 
auprès des malades de toutes confessions et particulièrement les indigents.

363. BENOIT XIV 17 août 1740 - 3 mai 1758
BENED•.XIV.P•.M. 1743. L’Église dans les nues. R/. DE• COELO REPENTE. Armoiries papales 
surmontées d’une tiare et du Saint-Esprit. 
♦ Fr 232 ; Muntoni 9 ; CNI 125 ; Berman 2733
Sequin d’or 1743. Rome. ( 3,40 g)
Très beau.     200 / 220 €

364. BENOIT XIV 1740-1758
BEN XIV en deux lignes sous les attributs pontifi caux. R/. S•. PETRVS Buste nimbé et drapé de 
Saint Pierre.
♦ Fr 233 ; Muntoni 41 ; CNI 361 ; Berman 2735
Mezzo scudo romano d’or non daté. Rome. (0,92 g)
Trace de pliure. Très beau.     100 / 150 €
Exemplaire Collection Patrick Devaux JVN (décembre 1999) n°621

365. BENOIT XIV 1740-1758
BEN•.XIV•.PON•.M•.A•.XIV. Son buste à droite. 
R/. MDCC LIII. L’Église dans les nues. 
♦ Muntoni 51 ; CNI 314 ; Berman 2738
Double-giulio d’argent an XIV - 1753. Rome. (5,32 g)
Superbe.     180 / 200 €
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Carlo Rezzonico est né le 25 avril 1724 à Venise et mort le 26 janvier 1799 à Rome. Il fut cardinal italien au XVIIIe siècle. 
Il est le frère du cardinal Giovanni Battista Rezzonico (1770) et le neveu du pape Clément XIII (1758-1769).

366. SIÈGE VACANT 2 février - 19 mai 1769
SEDE•.VACAN TE•. MDCCLXIX. Armoiries du Cardinal Carlo Rezzonico. R/. VENI•.SANCTE• 
SPIRITVS•. L’Esprit Saint.
♦ Muntoni 3 ; CNI 3 ; Berman 2926
Jules d’argent 1769 Rome. (2,63 g)
Rare. Superbe.     180 / 200 €

Clément XIV. Giovanni Vincenzo Antonio Lorenzo Ganganelli, né le 31 octobre 
1705 à Santarcangelo di Romagna, près de Rimini, et mort le 22 septembre 1774 à 
Rome, est un prêtre des Frères mineurs conventuels, élu évêque de Rome pour devenir le 
249e pape de l’Église catholique le 19 mai 1769 sous le nom de Clément XIV. Il est 
particulièrement connu pour avoir supprimé la Compagnie de Jésus le 21 juillet 1773 
et pour avoir fondé les musées du Vatican. Fils d'un modeste chirurgien, Clément XIV 
avait reçu son éducation chez les Jésuites. En 1724, il était entré chez les Frères mineurs 
conventuels chez qui il enseigna la théologie et la philosophie. Sur la recommandation de 
Ricci, Supérieur général des jésuites, Clément XIII le fit cardinal au titre San Lorenzo 
in Panisperna en 1759 ; mais, comme il désapprouvait la politique du pape, il se retrouva 
sans emploi et sans influence. En 1762, il devint le protecteur et l'ami du jeune philosophe 
Giovanni Cristofano Amaduzzi, de trente-cinq ans son cadet, originaire comme lui 
de l'Émilie-Romagne, plus précisément de Savignano, près de Rimini, qui arrivait à
Rome pour poursuivre ses études et dont il fera, une fois devenu pape, l'inspecteur de 
l'« imprimerie de la Propagande ».

367. CLÉMENT XIV 19 mai 1769 - 22 septembre 1774
CLEM•.XIV PONT•.M•.A•.I. Armoiries papales. R/. FIAT•.PAX•.IN• VIR TV TE•.TVA. 1769. 
L’Église dans les nues. 
♦ Fr 240 ; Muntoni 1 ; CNI 3
Sequin d’or an I - 1769. Rome. (3,42 g)
Superbe.     500 / 550 €
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368. CLÉMENT XIV 1769 - 1774
CLEMENS• XIV PONT• MAX•.A•.V•. Armoiries papales. 
R/. S•.PETRVS S•.PAVLVS. Saint Pierre et Saint Paul debout 
se faisant face. Au-dessus, le Saint Esprit. F.C. aux pieds de Saint 
Pierre. À l’exergue, 17 (armoiries Gregori) 73.
♦ Muntoni 5 ; CNI 9 ; Berman 2931
Teston d’argent an V - 1773. Rome. (7,94 g)
Rare. Superbe.     80 / 100 €

Pie VI. Giovanni Angelo Braschi, comte Giovanni, est né le 25 décembre 1717 à Cesena et mort le 29 août 1799 à Valence en 
France. Il fut 250e évêque de Rome et donc pape de l'Église catholique, sous le nom de Pie VI du 15 février 1775 à sa mort. Il est 
issu d'une famille noble et l'aîné des huit enfants du Comte Marco Aurelio Tommaso Braschi et de Anna Teresa Bandi. Ancien 
élève des Jésuites, il poursuit des études en droit civil et en droit canonique, à l'université de Ferrare. Il devient ensuite secrétaire 
du cardinal Tommaso Ruffo, légat pontifical à Ferrare. Braschi accompagne Ruffo à Rome pour le conclave qui suit la mort du 
pape Clément XII en 1740. Quand son maître est nommé doyen du Sacré Collège, il devient auditeur, chargé de l'administration 
des diocèses de Velletri et d'Ostie. Il noue alors des liens avec l'infant don Carlos, alors que ce dernier devient le premier souverain 
Bourbon du royaume des Deux-Siciles. En 1753, à la mort du cardinal Tommaso Ruffo, Braschi devient secrétaire particulier 
du pape Benoît XIV. 

369. PIE VI 15 février 1775 - 29 août 1799 
FLORET• IN• DOMO• DOMINI*. Branche de fleurs de lis. À l’exergue, 1776. 
R/. APOSTOLOR : PRINCEPS•. Saint Pierre dans les nues. À l’exergue, .P. (armoiries Albani) 30. 
♦ Fr 246 ; Muntoni 2 ; CNI 17 ; Berman 2952
Doppia romana de 30 Paoli 1776. Rome. (5,43 g)
Superbe.     500 / 550 €

370. PIE VI 1775 - 1799
PIVS•.VI•. PONT•.M•. Armoiries papales. R/.S• PETRON• BON• PROT• 1786. Saint Pétrone, 
assis sur les nuages, bénit la ville et tenant une crosse. Dessous, armoiries de Bologne et Archetti. 
♦ Fr 392 ; Muntoni 174; CNI 211 ; Berman 3020
Double-zecchino d’or 1786. Bologne. (6,86 g)
Rare. Superbe.     1 200 / 1 500 €
Exemplaire vente JVN « Finis coronat opus » (avril 1996) n°1472
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371. PIE VI 1775-1799
PIVS SEX TVS. 1 79 3. Les clés de Saint Pierre. 
R/. Dans le champ, OTTO BAIOCCHI en trois lignes. 
♦ Muntoni 85 ; CNI 248 ; Berman 1980
Muraiola de 8 Baiocchi d’argent 1793. Rome. (5,08 g)
Rare. Superbe.     80 / 100 €

372. PIE VI 1775-1799
PIVS•.SEXTVS.PON• M•.A•.XX. Armoires 
papales. R/. DVE BAIOCCHI ROMANI en 
trois lignes dans une couronne de laurier.
♦ Muntoni 112 ; CNI 272 ; Berman 2991
Double-baioccho de cuivre an XX (1794). 
Rome. (20,00 g)
Belle patine marron foncé. Superbe.     80 / 100 €

Pie VII. Barnaba Niccolò Maria Luigi Chiaramonti est né le 14 août 1742 à Cesena (Romagne) et mort le 20 août 1823 à 
Rome. Le pape Pie VII est le 251e pape de l’Église catholique. Moine bénédictin, il est d'abord prieur de la basilique Saint-Paul-
hors-les-Murs, une des quatre basiliques majeures du monde, toutes situées à Rome. Il est ensuite consacré évêque pour le Diocèse de 
Tivoli  en 1782, puis transféré à Imola et créé cardinal en 1785. Il est élu souverain pontife le 14 mars 1800 sous le nom de Pie 
VII. Avant-dernier enfant du comte Scipione Chiaramonti (1698-1750) et de Giovanna Coronata Ghini (1713-1777). Famille 
de vieille noblesse, d'origine française, sans doute celle de Clermont-Tonnerre, amie des Braschi (famille dont est issu Pie VI), le 
prédécesseur du pape. Le 21 septembre 1765, il est ordonné prêtre et peu après, reçoit son doctorat en théologie. Il enseigne, à partir 
de 1766, à l'abbaye Saint-Jean-l'Évangéliste de Parme, duché ouvert aux idées nouvelles. Amoureux de la culture et soucieux de 
donner un enseignement moderne, proche des réalités sociales et scientifi ques de son temps, il souscrit à l'Encyclopédie de Diderot 
et se montre curieux des idées de Locke et Condillac, alors précepteur du prince héritier, l’infant don Ferdinand, et dont il traduit 
l’Essai sur l'origine des connaissances humaines. En 1772 lui est attribué le grade académique de « lecteur », par lequel l'ordre 
bénédictin l'habilite à l'enseignement de la théologie et du droit canonique. De 1772 à 1781, il se trouve au collège Saint-Anselme, 
cette fois en tant que professeur de théologie et bibliothécaire. Il est ensuite nommé abbé titulaire du monastère Santa Maria del 
Monte dont il avait été oblat dans son enfance. En 1773, il devient confesseur du cardinal Angelo Braschi, qui deviendra le Pape 
Pie VI en 1775. 

373. PIE VII 14 mars 1800 - 20 août 1823
PIUS VII PON•.M•.AN•.III. Armoiries papales. 
R/. AVXILIVM DA SANCTO 1802. L’Église 
dans les nues. Dessous, G. HAMERANI et 
armoiries (Lante).
♦ Muntoni 6a ; CNI 41 ; Berman 3220
Scudo romano d’argent an III - 1802. Rome. (26,16 g)
Très beau.     120 / 150 €
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374. PIE VII 1800-1823
PIUS VII P•.M. •A•.XVIII•. Armoiries papales. R/. APOSTOLORVM PRINCEPS•. Saint Pierre 
dans les nues. À l’exergue, armoiries (Zambelli de Turribus). 
♦ Fr 248 ; Muntoni 3 ; CNI 79 ; Berman 3217
Doppia romana d’or an XVIII (1817). Rome. (5,45 g)
Superbe.     450 / 500 €

Bartolomeo Pacca (1756-1844). Il est le fils du noble Orazio Pacca, marquis di Matrice et de Crispina Malaspina né le 27 
décembre 1756 à Bénévent et mort le 19 avril 1844. Pacca a servi comme nonce apostolique à Cologne, et plus tard à Lisbonne. 
À la mort du pape Pie VII, en tant que cardinal camerlingue, il présida les préparatifs du conclave de 1823. Il démissionna de 
son poste de camerlingue en 1824, lorsque le pape Léon XII le nomma pro-datary. 

375. SIÈGE VACANT 20 août - 28 septembre 1823
SEDE VACANTE MDCCCXXIII. Armoiries du Cardinal 
Camerlingue Bartolomeo Pacca. 
R/. AVXILIVM DE SANCTO•. L’Église dans les nues. 
Dessous, B.
♦ Muntoni 5 ; CNI 4 ; Berman 3249
Mezzo scudo d’argent 1823. Bologne. (13,22 g)
Superbe exemplaire.     700 / 800 €
Exemplaire vente JVN (décembre 1999) n°623

376. SIÈGE VACANT 1823
SEDE VACANTE MDCCCXXIII. Armoiries du Cardinal 
Camerlingue Bartolomeo Pacca. 
R/. AVXILIVM DE SANCTO•. L’Église dans les nues. 
Dessous, B.
♦ Muntoni 5 ; CNI 4 ; Berman 3249
Mezzo scudo d’argent 1823. Bologne. (13,22 g)
Très beau.     250 / 300 €
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Léon XII. Annibale Sermattei della Genga est né le 2 août 1760 à Genga, près d’Ancône, et mort le 10 février 1829 à Rome. 
Il fut le 252e évêque de Rome. Il choisit de régner sous le nom de Léon de 1823 à 1829. Il est d’une famille de noblesse pontificale, 
fils du comte Ilario et de la comtesse Maria Luisa Periberti de Fabriano, qui eurent également neuf  autres enfants. Il est ordonné 
prêtre en 1783. Diplomate (en Suisse), il se fait remarquer en 1790 pour son éloge funèbre prononcée lors du décès de l'empereur 
Joseph II. En 1793, il devient archevêque de Tyr. Il est nommé nonce apostolique à Lucerne, nonce apostolique à Cologne puis en 
Bavière. Il y multiplie missions et contacts avec les cours d'Europe, partageant son temps entre les plaisirs de la chasse, la vaillance 
et les affaires ecclésiastiques. Il attire aussi la rumeur (il aurait eu une liaison et trois enfants illégitimes). Sa carrière d'ambassadeur 
cesse avec l'abolition des États pontificaux par le général Bonaparte en 1798, et il vit à l'abbaye de Monticelli, où il chasse les 
oiseaux et développe le goût de la musique. En 1814, à la chute de l’empereur Napoléon Ier, il est envoyé porter les félicitations 
pontificales au roi Louis XVIII. En 1816, il accède au cardinalat, puis en 1820, est nommé vicaire de Rome.

 

377. LEON XII 28 septembre 1823 - 10 février 1829
LEO XII PON•.MAX•. ANNO III. Son buste à gauche. Dessous, G.CERBARA F. 
R/. AVXILIUM DE SANCTO. L’Église dans les nues. Dessous, CERBARA. •B•. 1825. 
Tranche inscrite en relief  ¬ IN TERRA PAX sur des lignes.
♦ Muntoni 14 ; CNI 4 ; Berman 3255
Scudo romano d’argent an III - 1825. Bologne. (26,37 g)
Superbe.     700 / 800 €

Pietro Francesco Galleffi (1770-1837). Il est né le 27 octobre 1770 à Cesena et mort le 18 juin 1837 à Rome. Il participe 
au conclave de 1823, lors duquel Léon XII est élu pape, ainsi qu'à ceux de 1829 (élection de Pie VIII) et de 1830-1831 (élection 
de Grégoire XVI). Grégoire XVI n'étant pas encore évêque lors de son élection au pontificat, le cardinal Galleffi et le cardinal 
Arezzo sont co-consécrateurs aux côtés du doyen du Sacré-Collège, le cardinal Pacca, qui lui confère l'épiscopat.

378. SIÈGE VACANT 10 février - 31 mars 1829
SEDE VACANTE MDCCCXXIX. Armoiries du Cardinal Pietro Francesco Galleffi. Au-dessus, le 
Saint Esprit. R/. AVXILIVM DE SANCTO. L’Église sur les nues. Dessous, B et monogramme. 
Tranche inscrite en relief  ¬ IN TERRA PAX sur des lignes.
♦ Muntoni 5 ; CNI 2 ; Berman 3263
Scudo romano d’argent 1829. Bologne. (26,37 g)
Superbe.     250 / 300 €
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379. SIÈGE VACANT 30 novembre - 2 février 1830
SEDE VACANTE MDCCCXXX. Armoiries du Cardinal 
Camerlingue Francesco Galeffi. Dessous, NIC. CERBARA. 
R/. VENI LVMEN CORDIUM. Le Saint-Esprit. Dessous, 
B et triskèle. (ponctuation par des triskèles à l’avers et au revers).
Tranche cannelée.
♦ Muntoni 2 ; CNI 2 ; Berman 3271
Scudo romano d’argent 1830. Bologne. (26,45 g)
Superbe.     200 / 250 €

380. SIÈGE VACANT 1830
SEDE VACANTE MDCCCXXX. Armoiries du Cardinal 
Camerlingue Francesco Galeffi. Dessous, NIC. CERBARA. 
R/. VENI LVMEN CORDIUM. Le Saint-Esprit. Dessous, 
ROMA. (ponctuation par des triskèles à l’avers et au revers). 
Tranche cannelée.
♦ Muntoni 4 ; CNI 1 ; Berman 3271
Scudo romano d’argent 1830. Rome. (26,37 g)
Infimes coups sur la tranche. Très beau.    180 / 200 €
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Grégoire XVI. Bartolomeo Alberto Cappellari est né le 18 septembre 1765 à Belluno au nord de la république de Venise  et 
décédé à Rome le 1er juin 1846. Il fut le 254e pape, successeur de Pie VIII. Élu le 2 février 1831, il est sacré et intronisé le 6 
du même mois. Il a défendu la doctrine traditionnelle contre les idées nouvelles ainsi que les États pontificaux contre les attaques 
des mouvements patriotiques italiens, et a relancé l'engagement missionnaire outre-mer. Ses parents, Giovanni Battista Cappellari 
et Giulia Cesa, appartenaient tous deux à la petite noblesse et étaient enfants de notaires d'une famille originaire de Pesariis. Il 
se découvre une vocation religieuse à l’âge de 18 ans et entre, en 1783, au monastère camaldule de Saint Michel de Murano. En 
1786, il prononce ses vœux monastiques et prend le nom de « Frère Maur ». L’année suivante, il reçoit l'ordination diaconale et 
sacerdotale. Se consacrant à l’étude de la philosophie et de la théologie, il s’occupe également de l’instruction des novices. Envoyé à 
Rome en 1795, il réside au monastère Saint-Grégoire et en devient l’abbé en 1805. L’exil du pape Pie VII à Savone, en 1808, 
interrompt son séjour romain. Il quitte Rome et retourne à Murano puis, en 1813, s'installe à Padoue. Le retour triomphal du 
pape Pie VII à Rome, en 1814, lui permet de réintégrer le monastère Saint-Grégoire.

381. GRÉGOIRE XVI 2 février 1831 - 1er juin 1846 
GREGORIVS XVI PON MAX A III. Son buste à gauche. 
Dessous, NIC CERBARA et 1833. 
R/. LVMEN AD REVELATIONEM GENTIVM. 
Présentation de Jésus au Temple. À l’exergue, ROMA. 
(ponctuation par des triskèles à l’avers et au revers). 
Tranche cannelée.
♦ Muntoni 6a ; CNI 11 ; Berman 3274
Scudo romano d’argent an III - 1833. Rome. (26,50 g)
Rare. Très bel exemplaire.     180 / 200 €

382. GRÉGOIRE XVI 1831-1846
GREGORIVS XVI PON MAX A IV. Son buste à gauche. 
Dessous, NIC CERBARA et 1834. 
R/. LVMEN AD REVELATIONEM GENTIVM. 
Présentation de Jésus au Temple. À l’exergue, ROMA. 
(ponctuation par des triskèles à l’avers et au revers). 
Tranche cannelée.
♦ Muntoni 6b ; CNI 14 ; Berman 3274
Scudo romano d’argent an IV - 1834. Rome. (26,43 g)
Très bel exemplaire.     180 / 200 €
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383. GRÉGOIRE XVI 1831-1846
GREGORIVS•.XVI•.PON•.MAX•.AN• V•. Son buste à gauche. Dessous, R et N.G. 
R/. Valeur 5 SCVDI et millésime 1835 dans une couronne d’olivier. Tranche cannelée.
♦ Fr 265 ; Muntoni 3a ; CNI 36 ; Berman 3283
Gregorina de 5 Scudi d’or an V - 1835. Rome. (8,67 g) 
Superbe.     800 / 900 €

384. GRÉGOIRE XVI 1831-1846
GREGORIVS• XVI• PON• MAX• A• VII•. Son buste à gauche. Dessous, R et N.G. 
R/. Valeur 10 SCUDI et millésime 1837 dans une couronne d’olivier. Tranche cannelée. 
♦ Fr 263 ; Muntoni 1d ; CNI 47 ; Berman 3281
10 Scudi d’or an VII - 1837. Rome. (17,36 g)
Pièce superbe.     1000 / 1200 €
Exemplaire vente JVN (novembre 1991) n°359

385. GRÉGOIRE XVI 1831-1843
GREGOR(IVS).XVI PON.M.A.XIV/XV. Armoiries papales. 
R/. Valeur et millésime dans une couronne d’olivier. 
Dessous, R.
5 Baiocchi d’argent an XIV - 1844 Rome. 
Tranche cannelée. (1,35 g)
Baioccho de cuivre an XV - 1845 Rome. 
Tranche lisse. (10,77 g).
Deux monnaies.
Superbes.      80 / 100 €
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Tommaso Riario Sforza (1782-1857). Il est né le 8 janvier 1782 à Naples et mort le 14 mars 1857 à Rome. Il est l'oncle 
du cardinal Sisto Riario Sforza (1846). Il participe au conclave de 1823 lors duquel Léon XII est élu, au conclave de 1829 pour 
l’élection de Pie VIII, au conclave de 1830-1831 pour l’élection de Grégoire XVI et au conclave de 1846 pour l’élection de Pie IX.

386. SIÈGE VACANT 1er juin - 16 juin 1846
SEDE VACANTE .MDCCCXXXXVI. Armoiries du Cardinal Tommaso Riario-Sforza. Dessous, R et 
NIC.C. (Niccolo Cerbara). R/. « NON RELINQVAM VOS ORPHANOS «. Le Saint Esprit. 
Dessous, 5• SC•. Tranche cannelée.
♦ Fr 269 ; Muntoni 269 ; CNI 1
5 Scudi romani d’or 1846. Rome. (8,68 g)
Monnaie rare et Superbe.     2 500 / 2 800 €
Exemplaire Collection Étienne Page (1989) n°455

387. SIÈGE VACANT 1846
SEDE VACANTE .MDCCCXXXXVI ¬. Armoiries du Cardinal Camerlingue Tommaso Riario Sforza. 
Dessous, R et NIC.C. (Niccolo Cerbara). R/. NON RELINQVAM VOS ORPHANOS. Le Saint 
Esprit. Dessous, SCUDO. Tranche cannelée.
♦ Muntoni 2 ; CNI 2 ; Berman 3295
Scudo romano d’argent 1846. Rome. (26,93 g)
Rare. Belle patine de médaillier. Superbe.     800 / 900 €
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Pie IX. Giovanni Maria Mastai-Ferretti est né le 13 mai 1792 à Senigallia  et mort le 7 février 1878 à Rome. Il fut le 255e 
pape de l’Église catholique, élu le 16 juin 1846 sous le nom de Pie IX. Son pontificat de 31 ans est le plus long de l'histoire de 
la papauté. Aux prises avec la vague révolutionnaire qui bouleverse la politique européenne, Pie IX est partagé entre le statut de 
pasteur universel et celui de pape-roi d'un État indépendant. Résolument conservateur, il est l'auteur du Syllabus et de l'encyclique 
Quanta cura, qui condamnent toute forme de modernisme dans l'Église. Pie IX proclame le dogme de l'Immaculée Conception. Il 
convoque le premier concile œcuménique du Vatican qui définit notamment l'infaillibilité pontificale, ce qui élargit encore la fracture 
entre l'Église catholique et les confessions chrétiennes qui en sont séparées. Le concile, ayant accompli son but principal, est suspendu 
sine die quand les troupes piémontaises envahissent Rome. Pie IX, dernier souverain des États pontificaux, se déclare alors 
« Prisonnier du Vatican », situation qui va, dès lors, provoquer la Question romaine, qui ne trouvera sa solution qu'en 1929, avec 
la signature du traité du Latran entre l'État du Vatican, qui devient alors de droit international, et l'État italien. Son procès en 
béatification est ouvert en 1907 par le pape Pie X, ce qui ne va pas sans provoquer des controverses, la Question romaine étant 
encore, à cette époque, d'une brûlante actualité. Sous les papes Benoît XV et Pie XI, le procès suit très prudemment son cours. 
Le pape Pie XII le fait activer en 1954 ; il aboutit enfin sous Jean-Paul II, qui le proclame solennellement bienheureux en 2000.

388. PIE IX 16 juin 1846 - 7 février 1878
PIVS• IX• PONT• MAX• AN• IX•. Son buste à gauche. Dessous R. R/. Valeur 5 SCVDI et millésime 
dans une couronne d’olivier. Dessous, étoile. 
Tranche cannelée.
♦ Fr 271 ; Muntoni 4 ; Berman 3305
5 Scudi romani d’or an IX - 1854. Rome. (8,65 g)
Superbe.     600 / 700 €

389. PIE IX 1846-1878
PIVS• IX• PONT• MAX• ANNO• IX•. Son buste à gauche. 
R/. Valeur SCVDO et millésime dans une couronne 
d’olivier. Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Muntoni 10b ; CNI 114 ; Berman 3309
Scudo romano d’argent an IX - 1854. Rome. (29,90 g)
Très beau.     100 / 120 €
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390. PIE IX 1846-1878
PIVS.IX.PONT•.MAX•.AN•.XV. Son buste à gauche. 
Dessous, C.V. R/. Valeur 1 SCVDO et millésime dans une 
couronne d’olivier. 
Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Fr 277 ; Muntoni 8c ; CNI 159
Scudo romano d’or an XV - 1861. Rome. (1,72 g)
Superbe.     250 / 300 €

391. PIE IX 1846-1878
PIVS•  IX• PON• MAX• AN• XVII•. Son buste à gauche. 
R/. Valeur SCVDI 2•50 et millésime dans une couronne 
d’olivier. Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Fr 274 ; Muntoni 6v ; CNI 170 ; Berman 3306
2,50 Scudi romani d’or an XVII - 1862. Rome. (4,33 g)
Superbe.     450 / 500 €
Exemplaire vente JVN (avril 1991) n°439

392. PIE IX 1846-1878
PIVS• IX• PONT• MAX• ANN• IV•. Son buste à gauche. 
Dessous, N• CERBARA. 
R/. Valeur 20 BAIOCCHI et millésime dans une couronne 
de laurier. Tranche cannelée.
20 Baiocchi d’argent an IV - 1850. Rome. (5,37 g)
On joint une pièce de 20 Baiocchi d’argent de Carlo Federico Voigt 1865 
Rome (5,24 g).
Soit deux mo nnaies en argent. 
Superbe et T.B.     50 / 60 €

              
avers            revers

393. PIE IX 1846-1878
PIVS• IX• PONT• MAX• ANN• VIII•. Armoiries papales. 
R/. Valeur 5 BAIOCCHI 1854 R dans une couronne de laurier. Tranche lisse. 
5 Baiocchi en cuivre an VIII - 1854. Rome. (39,56 g)
On joint une pièce en cuivre Baiocco an II - 1847 Rome. (10,07 g) et un poids monétaire 
en laiton du Zecchino romano 1848 (G couronné) à l’effi gie du Pape Pie IX (4,19 g).
Soit trois monnaies. 
Patines rougeâtres. Superbes.     80/100 €

avers            reversavers            revers
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Monnayage du système décimal

394. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PONT• MAX• A• XXI. Son buste à gauche. Dessous, G. VOIGT. 
R/. STATO PONTIFICIO. Valeur 100 LIRE et millésime dans une couronne d’olivier et de 
chêne. Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Fr 278 ; Muntoni 38 ; CNI 206
100 Lire or an XXI - 1866. Rome. (1117 ex.) (32,29 g)
Flan miroir. Rare. Petits coups sur la tranche. Très bel exemplaire.     4 500 / 5 000 €
Exemplaire vente JVN « Finis coronat opus » (avril 1996) n°1491

395. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PONT• MAX• A• XXI. Son buste à gauche. Dessous, G. VOIGT. 
R/. STATO PONTIFICIO. Valeur 100 LIRE et millésime dans une couronne d’olivier et de 
chêne. Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Fr 278 ; Muntoni 38 ; CNI 206
100 Lire or an XXI - 1866. Rome. (1117 ex.) (32,27 g)
Rare. Infimes coups sur la tranche. Très beau.     3 500 / 4 000 €



PARIS - CCI SAlle Yvonne FoInAnt - MeRCRedI 6 déCeMbRe 2023

 
- 176 -

ColleCtion Étienne RegnaRd

396. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PON•.MAX• AN• XXI. Son buste à gauche. 
Dessous, F. SPERANZA. 
R/. STATO PONTIFICIO. Valeur et millésime dans 
une couronne d’olivier et de chêne. Dessous, R. 
Tranche cannelée.
♦ Muntoni 46 ; CNI 226 ; Berman 3387
2 ½ Lire argent an XXI - 1867. Rome. (12,56 g) 
Superbe. 80 / 100 €

397. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PON• MAX• A• XXII. Son buste à gauche. 
Dessous, rose entre deux fleurons. 
R/. « STATO PONTIFICIO «. Valeur 10 LIRE et 
millésime dans une couronne d’olivier et de chêne. 
Dessous, R. Tranche cannelée. 
♦ Fr 281 ; Muntoni 43b ; Berman 3335
10 Lire or an XXII - 1867. Rome. (3,24 g)
Flan miroir. Superbe.     250 / 300 €
Exemplaire vente JVN « Finis coronat opus » (avril 1996) n°1495

398. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PON• MAX• A• XXII. Son buste à gauche. 
Dessous, rose entre deux fleurons. 
R/. « STATO PONTIFICIO «. Valeur 10 LIRE et 
millésime dans une couronne d’olivier et de chêne. 
Dessous, R. Tranche cannelée. 
♦ Fr 281 ; Muntoni 43b ; CNI 208 ; Berman 3335
10 Lire or an XXII - 1867. Rome. (3,21 g)
Très beau.     120 / 150 €

399. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PONT• MAX• A• XXII. Son buste à gauche. Dessous, C. VOIGT. 
R/. STATO PONTIFICIO. Valeur 50 LIRE et millésime dans une couronne d’olivier et de chêne. 
Dessous, R. Tranche cannelée.
♦ Fr 279 ; Muntoni 39 ; CNI 248
50 Lire or an XXII - 1868. Rome. (1172 ex.) (16,16 g)
Très rare. Superbe.    3 500 / 4 000 €
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400. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PON• MAX• AN• XXII. Son buste à gauche. 
Dessous, rose entre deux fleurons. 
R/. « STATO « PONTIFICIO «. Valeur 1 LIRA et 
millésime dans une couronne d’olivier et de chêne. 
Dessous, R. Tranche cannelée. 
♦ Muntoni 53b ; CNI 212 
Lira argent an XXII - 1868. Rome. (5,00 g)
Superbe. 45 / 50 €
On joint une pièce en cuivre de 4 soldi-20 centesimi 
an XXI - 1867. Rome. Tranche lisse. (19,86 g)

401. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS• IX• PON• M• A• XXIII. Large buste à gauche. Dessous, rose entre deux fleurons. 
R/. « STATO « PONTIFICIO «. Valeur 20 LIRE et millésime dans une couronne d’olivier et 
de chêne. Dessous, R. Tranche cannelée. 
♦ Fr 280 ; Muntoni 42a ; CNI 263
20 Lire or an XXIII - 1868. Rome. (6,44 g)
Superbe.     450 / 500 €

402. PIE IX Système décimal 1866-1870
PIVS IX PONT• MAX•A• XXIV. Son buste à gauche. 
Dessous C. VOIGT. 
R/. STATO PONTIFICIO. Valeur 5 LIRE et millésime 
dans une couronne d’olivier et de chêne. 
Dessous, R. Tranche striée.
♦ Muntoni 45a ; CNI 276
5 Lire argent an XXIV - 1870. Rome. (25,05 g)
Superbe/Très beau.     100 / 120 €
Le 20 septembre 1870 Rome est occupé par la troupe italienne.
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Léon XIII. Vincenzo Gioacchino Raffaele Luigi Pecci est né le 2 mars 1810 
à Carpineto Romano et mort le 20 juillet 1903 à Rome. Il fut le 256e évêque de 
Rome et donc pape de l'Église catholique, qu'il gouverna sous le nom de Léon XIII 
de 1878 à 1903. Il est enterré dans la basilique Saint-Jean-de-Latran, cathédrale 
de Rome. Léon XIII est notamment connu pour son encyclique Rerum novarum, 
publiée en 1891, première encyclique entièrement consacrée à la doctrine sociale de 
l'Église catholique. Il est le fils du comte Lodovico Pecci (colonel de la milice locale) 
(1767-1833) et de la comtesse née Anna Prosperi-Buzi (1773-1824), qui ont six 
autres enfants, dont le futur cardinal Giuseppe Pecci (1807-1890). Les origines de sa 
famille remontent avec certitude en 1531. En octobre 1818, Vincent Joachim Pecci 
devient élève au collège des jésuites de Viterbe, avant d'entrer en 1824 au Collegium 
romanum des Jésuites de Rome, avec son frère qui devient ensuite jésuite. Il poursuit 
ses études à l'Académie des nobles ecclésiastiques qui prépare les futurs diplomates du 
Saint-Siège. Il est reçu docteur en théologie en 1836 puis docteur en droit in utroque 
jure, à Rome. Il est ordonné prêtre le 31 décembre 1837. Ses qualités universitaires le 
font remarquer par le cardinal Lambruschini qui le présente au pape Grégoire XVI. 
Il est bientôt nommé « prélat de Sa Sainteté ».

403. LÉON XIII 20 février 1878 - 20 juillet 1903
LEO XIII PONTIFEX MAXIMUS ANNO I. Son buste 
de trois-quarts à droite. Dessous SAGGIO. 
R/. Armoiries papales surmontées du Saint Esprit entre 
5-L. Dessous, tête d’ange, 1878 et B entre deux fleurons. 
Tranche striée à l’oblique.
Épreuve en argent 5 Lire 1878. Bruxelles. (26,29 g)
Superbe.     250 / 300 €

Eugenio Pacelli (1876-1958) est né le 2 mars 1876 à Rome et mort le 9 octobre 1958 à Castel Gandolfo. Il a été camerlingue 
et 260e pape de l'Église catholique sous le nom de Pie XII de 1939 à sa mort.
Benedetto Aloisi Masella est né le 29 juin 1879 à Pontecorvo dans le Latium et mort le 30 décembre 1970 à Rome.  
Il participa au conclave de 1958, à l'issue duquel Jean XXIII est élu et au conclave de 1963 (élection de Paul VI). Il participa 
aussi au IIe concile du Vatican de 1962 à 1965.
Jean-Marie Villot est un ecclésiastique français. Il est né le 11 octobre 1905 à Saint-Amant-Tallende (Puy-de-Dôme) et mort 
le 9 mars 1979 à Rome. Il a été cardinal secrétaire d'État de 1969 à 1979, ayant ainsi servi sous les papes Paul VI, Jean-Paul 
Ier et Jean-Paul II.

404. Trois SIÈGES VACANTS :
10 février - 2 mars 1939 
5 Lire (Cardinal Eugenio Pacelli) 1939 Rome 
9 octobre - 28 octobre 1958 
500 Lire (Cardinal Benedetto Aloisi-Masella) 1958 Rome
6 août - 26 août 1978
500 Lire (Cardinal Jean-Marie Villot) 1978. Rome.
Trois monnaies en argent.
Superbes.     45 / 50 €
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GRANDE-BRETAGNE

Angleterre. La monnnaie « souverain » a été restaurée en 1814 au type de Saint Georges nu à cheval et terrassant le dragon.
La représentation de Saint-Georges terrassant le dragon a été réalisée en 1817 par Benedetto Pistrucci. 
Benedetto Pistrucci (29 mai 1783 - 16 septembre 1855) était un graveur de pierres précieuses, médailleur et graveur de monnaies 
italiennes.
George VI. Albert Frederick Arthur George est né le 14 décembre 1895 à Sandringham (Norfolk) et mort le 6 février 1952 
en ce même lieu. Il est le second fi ls du roi George V et de Mary de Teck et le frère d’Édouard VIII. Il succède à son frère qui 
a abdiqué. Il fut roi du Royaume-Uni et des autres dominions du Commonwealth britannique du 11 décembre 1936 jusqu'à sa 
mort. Il est également le dernier empereur des Indes, le dernier roi d'Irlande et le premier chef  du Commonwealth. Il n'était pas 
prévu que le prince Albert monte sur le trône. C'est pourquoi Albert passa les premières années de sa vie dans l'ombre de son frère 
aîné, David (futur Édouard VIII). Il servit dans la Royal Navy et la Royal Air Force durant la Première Guerre mondiale. 
Après la guerre, il remplit les habituels engagements publics de son rang. Il épousa Élizabeth Bowes-Lyon en 1923 et ils eurent 
deux fi lles, Élisabeth et Margaret. George VI est le troisième monarque issu de la maison Windsor. Il meurt d’un cancer en 
1952.

405. GEORGE VI 11 décembre 1936 - 6 février 1952
GEORGIVS VI D :G :BR :OMN : REX F :D :IND :IMP. Tête nue à gauche. Dessous, HP. 
R/. Saint Georges terrassant le dragon. À l’exergue, millésime et signature, B.P. 
Série de 4 monnaies d’or : 5 Pounds, 2 Pounds, Souverain et Demi-souverain 1937, 
Londres dans son écrin d’origine au monogramme doré aux fers. 
Flan bruni. Fleur de coin.      6 500 / 7 000 €
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HAÏTI

Haïti est un État des Grandes Antilles. Sa capitale est Port-au-Prince. Son point culminant est à 2680m d’altitude. 
La défaite de l'armée française au cours de l'expédition de Saint-Domingue, au terme de la révolution haïtienne, est à l’origine de 
la création de la république d’Haïti, qui devient en 1804 la première république noire, le premier État noir des Temps modernes 
et le deuxième État indépendant d'Amérique (après les États-Unis). Haïti est aussi le seul territoire francophone indépendant des 
Caraïbes, dont il est également le pays le plus peuplé.

406. HAÏTI République 1806-1849
REPUBLIQUE D’HAITI «. Valeur SIX CENTIMES et millésime entre deux palmes. 
Au-dessus, «. R/. • LIBERTÉ ÉGALITÉ «. Faisceau surmonté du bonnet de la Liberté entre 6-C. 
Dessous, AN•43. Tranche lisse.
♦ KM 28
6 Centimes de cuivre 1846-an 43.
Très beau.     15 / 20 €

Tribunal de Commerce de Paris


